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LE TEMPS QU'IL FERA
Nuageux, neipe occanonnelle Ou pluie g’acét 
corrmen^art cet aprèi-midi, tournant a la 
pluie plus tard. Touiours très doux Vents d* 
l'est de 15 rrilles Maximum a O* ?bec * 

Ar*«rçu pour demain: pluie, cessant pltü 
tard, moins doux.

QUEBEC ~ LUNDI 20 JANVIER 1964

Les tommissions scolaires locales ne 
disparaîtront pas, mais elles perdront

de leur importance
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Vente record de | 
Bougies du (arna* 
val. Un ancien | 
combattant gagne 

le prix de $10,000.
Texte et photo» I 

. 5en page 7 =
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M. Lesage :

CONFERENCIER D’HONNEUR — M. Jean Lesage, premier ministre, était le confé­
rencier d'honneur au dîner annuel du Collège Royal des Médecins et Chirurgiens du 
Canada. Cette réception a eu lieu samedi au Château Frontenac. Sur la photo, on voit, 
de gauche à droite. M. Jean Lesage, le Dr G.-M. Brown, président du Collège, le Dr 
Alphonse Couturier, ministre de la Santé, et le Dr Jacques Turcot, de Québec, vice- 
président de la section de chirurgie du Collège. (Photo Marcel La/orcel

La province doit avoir plus de revenus fiscaux
Par Jean Martel

■'Noua croyons que le véritable 
respect de l’autonomie des pro­
vinces implique qu’elles soient 
en poasession des leviers qui les 
rendront capables d'étre effica­
ces dans les domaines de leur ju­
ridiction. Cest une condition 
essentielle du succès des entre­
prises provira-ialee qui sont de­
venues nécessaires à cause de 
l'ampleur de la tÀehe qui doit 
être accomplie".

Cost ainsi que M. Lesage, pre­
mier ministre du Québec, h ex­
pliqué, samedi, l’attitude de son 
gouvernement lors de la dernière 
conférence fédérale-provinciale. 
M. Lesage s’adressait aux con­
gressistes du Collège Royal des 
Médecins et (Chirurgiens du Ca­
nada qui se sont réunis à Québec 
du 16 au 18 janvier.

Depuis quelques années, la 
Province de Québec est devenue 
consciente de ce qu'elle est et 
surtout de ce quelle peut deve­
nir. "Aussi son désir de s'affir­
mer est-M plus fort que jamais, 
et elle doit exercer tous les pou­
voirs que la Constitution du 
py» lui a donnés. Cost pourquoi 
elle est plus sensible à toute ac­
tivité du gouvernement fédéral 
dans le champ d’action provin­
cial".

D'autre part. In Province de 
Québec a adopté une attitude 
ferme lors de la dernière con­
férence féd^rale-provimdale par­
ce qu’elle croit, avec les autres 
provinces, qu'elle peut apporter 
une importante contribution à la 
solution des problèmes, tels ceux 
du développement régional.

RESSOURCES FISCALES

Cependant, * ajouté M. Ijesa- 
ge, sans les ressources fiscales 
nécessaires, la Province ne peut 
agir dans les domaines que lui 
concède la Constitution du C’a- 
nada. Tl est difficile \ la pro­
vince de sortir, dans ce* condi­

tions, de la position passive dans 
laquelle elle se trouve.

Or. "le Québec refuse aujour­
d’hui cette passivité".
Keiations fédérales-provinciale s

"Nous nous opposons forte­
ment, aujourd'hui au gouver­
nement fédéral à chaque fols 
que nous considérons qu'il pé­
nétré dans les domaines qui. se­
lon notre opinion, sont de juri­
diction provinciale. Le Québec 
volt le danger qu’il y aurait de 
perdre des garanties qui de­
vaient demeurer dans le sys­
tème fé<Jéral sous lequel il a 
accepté de vivre en 1867”.

Ijt population de la province 
a peur qu'il y ait des change­
ment* unilatéraux, c'est-à-dire 
effectués seulement par le gou­
vernement d’Ottawa. "Nous

pourrions alors nous trouver 
dans une situation imprévisible 
en 1867 et qui serait inaccepta­
ble”.

"C’est pourquoi, a ajouté le 
premier ministre, nous devons 
être constamment vigilants. Per­
sonne ne croit que telle mesure

- l'aide aux municipalités, la 
caisse de retraite, l’aide fédérale 
aux écoles techniques, par exem­
ple — peut .en elle-même, ame­
ner l’assimilation des Canadiens 
français par les Canadiens An­
glais. Nous ne croyons pas. non 
plus, que telle mesure prise 
individuellement, peut menacer 
QOtPS héritage culturel."

"Cependant, nous devons nous 
opposer catégoriquement à toute 
activité fédérale, quelle qu'elle

soit, qui réduit ou tend à réduire 
le champ de la juridiction pro­
vinciale. Nous ne pouvons abso­
lument pas, mémo s’il s'agit 
d'une question qui parait secon­
daire, demeurer passifs devant 
une initiative d'Ottawa, qui, d a- 
près nous, serait au détriment de 
l’exercice de» pouvoirs provin­
ciaux”,

CONDITION

NT. Lesage a déclaré que le 
gouvernement du Québec ne dé­
fend pas l'autonomie provinciale 
parce qu'il s'agit d’une question 
de principe, mais plutôt parce 
que l’autonomie est une condi­
tion essentielle de l’affirmation 
des Canadien» français comme 
peuple.

La terre a tremblé 
dans Tile de Formose

104 morts; 452 blessés
TAIPEH. ( Reuter - P.A.) — Selon 

les dernicret informations reçues o Toi- 
pch, le bilan des victimes du tremblement 
de terre qui a frappe Taiwan dons la nuit 
de samedi est de 104 morts et de 452 
blesses.

Plus de 900 maisons ont été détruites 
et 1,800 outres se sont effondrées en 
partie, dons les villes de Chiayi et de 
Toinon situées dons le centre et dans 
le sud de Taiwan.

De plus, à Chiayi, une dousaine d'in­
cendies consecutifs au tremblement de 
terre ont détruit 180 habitations.

C. K. Yen, premier ministre de Tai­
wan, o ordonné immédiatement qu'on 
remette en état les régions sinistrées 
dons le sud de Formose où le tremble­
ment de terre a été le plus violent qu'on 
oit enregistré depuis celui du 17 décem­
bre 1941 qui o causé 358 morts.

A Toipeh même, ville de plus de 
1,000,000 d'hobitonts, des immeubles 
ont été touchés, mois on ne rapporte ni 
morts ni blessés et aucun dégât impor­
tant.

Aucun étranger n'ouroit été blessé 
par cette secousse.

affirme 

M. Fil ion
MONTREAL. (PC). - 

Les commissions scolaires 
locales ne disparaîtront pas. 
mais elles perdront beau­
coup de leur importance, a 
prédit hier M. Gérard Fi- 
lion. directeur général de la 
Société générale de finance 
ment, lors de l'inauguration 
de l’école secondaire régio 
nale qui porte son nom à 
Greenfield Park dans le 
comté de Chambly.

M. Filion a été en 1ÎG7 el 
les années suivantes l’insti­
gateur de la formation 
d'une première commission 
scolaire régionale dans la 
province.

On ne peut empêcher le 
progrès, a poursuivi M. Fi­
lion, l’on vise dé'-ormais à 
l’équilibre des efforts, à la 
péréquation. Il a cité 
l'exemple de la Commission 
des écoles catholiques de 
Montréal qui a soumis un 
projet d’uniformisation de 
l’évaluation foncière et du 
taux de la taxe scolaire dans 
l'ile de Montréal Cette for­
mule. selon M. Filion 
s'étendra progressivement a 
toute la province et l’auto­
rité régionale en deviendra 
plus forte.

Mgr Gérard - A. - Marie 
Coderre, archevêque de 
Saint-Jean, a exprimé le 
voeu qu un laïc joue désor­
mais dans toutes les écolc« 
secondaires, le rôle de chef 
de l’apostolat auprès des 
étudiants, Nelon l’esprit de 
Vatican fl

En évoquant rinitiative 
de M. Filion et de ses col­
laborateurs. M, Pierre La­
porte. ministre des \ffaires 
municipales et député de 
Chambly. a noté que les 
progrès en éducation ten­
dent à mettre fin à une in- 
iustice sociale à l’endroit de« 
parents qui ne pouvaient 
faire instruire leurs enfants 
faute de moyens et d'écoles. 
Plusieurs des 1.700 étu­
diants de l’école Ciérard- 
Filion auraient dû interrom­
pre leurs études si on n’en 
avait ouvert les portes en 
septembre.

Rentré de Paris hier, M. Pearson 
partira demain pour Washington

OTTAWA iPC). — 1^ pre­
mier ministre Penrson est rm- 
tre* dimanche soir d'une visite 
officielle à I* France, visite qui 
lut permettra déformas tie 
Jouer un rôle Important dans 
!** relations entre la France el 
les Ktats-L’nla.

Il partira mardi pour Wa­
shington où les deux points ca­
pitaux de ses conversations avre 
le président de Gaulle consti­
tueront le gros atout de ses en­
tretiens avec le président John­
son.

L'un d’eux repose sur l’inten­
tion de la France de reconnaî­
tre diplomatiquement la Chine 
communiste, geste qu ont cons­
tamment combattu les Etats-
Unis.

De Gaulle a discuté du projet 
ue la France à ce propos avec 
M. IVarscn au cour* de leurs 
deux rencontres a P iris, appa 
rem ment rans l’espoir que la 
longue expérience diplomatique

rie M Pearson lui servira à In­
terpreter auprès de M Johnson 
la décision française

C'est peut-être dans le but 
que certaines manière* de voir 
de la France soient portées à la 
connaissance de M Johnson par 
un observateur indépendant, 
que la nouvelle des intentions 
de la France fut publiée Juste 
au moment où M Pearson 
était sur le point de quitter 
Paris, vendre ,1i.

Contérencr à Ottau a ?
Los conversations Johnxon- 

Pearson, mercredi, pourraient 
influer sur le second point dé­
coulant des entretiens entre de 
Gaulle et M Pearson. C'est la 
question d'une rencontre entre 
M. Johnson et de Gaulle, leur 
première depuis l'assassinat du 
ITésident Kennedy qui reporta 
sur le» épaules de M, Johnson 
la responsabilité de la politique 
étrangère américaine

On croit savoir qu il n'evt pas

hors de probabilité que M, 
Pearson invite le Président 
Johnson et de Gaulle à se ren­
contrer au Canada, probable­
ment à Ottawa, à la suite de la 
visite a Mexico du Président de 
la France

On avait déjà pris certaines 
initiatives, avant le voyâg* à 
Paris de M Pearson, pour que 
M, Johnson s'abotiche avec de 
Gaulle après la visite de celui- 
ci au Mexique Mais M, John­
son refusa de quitter les Etats- 
Unis à ce moment.

Toutefois. M. Pearson peut 
apporter à M. Johnson de nou­
veaux motifs de revenir sur sa 
décision. Il fer* rapport à M. 
Johnson, à la demande de de 
Gaulle, des questions discutée* 
au cours des entretiens franco- 
canadiens de Parts
Favoiablrmfnl imfnessiofmi

M Pearson a déclaré à une 
conference de presse donnée à 
Paris à l’issue de ses deux en­
tretien* de mercredi et de Jeudi

avec de Gaulle qu'il en sortait 
aver une impression bien diffé­
rente du Président de la France 
que celle à laquelle il s'atten­
dait.

Pendant que les Etats-Unis et 
la Russie bénéficient d'un ciCgel 
de leurs relations, les observa­
teur» parisiens affirment que 
de Gaulle tient à continuer de 
faire pression sur la Russie tout 
en s'abstenant de faire grise 
mine devant les efforts de la 
Russie pour améliorer les rela­
tions entre l'Est et l'Ouest.

La reconnaissance de la Chi­
ne communiste par la France 
s'intégre à cette politique ten­
dant a accrohrc la mésentente 
entre la Russie et son puissant 
voisin asiatique.

Simultanément la France 
cherche évidemment à restau­
rer en partie la grande influen­
ce qu’elle exerçait Jadis dan* 
le si.d^st d* l’Asie. La recon­
naissance die la Chin** commu­
niste pourrait amener la Chine

* y acquiescer
l,a politique française â ce 

propos pourrait inciter le gou- 
vernement canadien à examiner 
de nouveau son atll’.ude a I en­
droit de la reconnaissance de la 
Chine rouge.

Au cours de sa visite à Paris 
M. Pearson a fait ressortir les 
liens unissant le Canada et la 
France ainsi que la Grande- 
Bretagne.

De Gaulle fit écho n ses pa 
rôles en rappelant que les ( a- 
nadlens français constituaient 
une partie de "notre propre 
peuple installé au Canada*.

Ces liens ont été reconnus of­
ficiellement dans un communi­
qué où 11 est mentionné que le 
Canada se propose de dresser 
un programme de 8250,000 
pour l’échange d'étudiant» en­
tre les deux pays ei en vertu 
duque* la France s'engage < 
admettre un certain nombre de 
Canadiens a sor Ecole nationale 
d administration.

f,

COLLOQUE DE LA S.S.J.B. — La Société Saint-Jean-Baptiste a tenu, samedi, près 
de Québec, sa deuxième session d'information nationale. Plusieurs prises de position 
ont ete einises. Environ 300 personne* s’étalent rendues au motel des l.aurentide* 
en vue d'entendre les causeries. De gauche à droite : M. Marrel Masse, membres de* 
comités d'orientation provinciaux de la S.S.J.B.; le Dr L.-J. Boulet, president «encra! 
de la S.S.J.B. de Quebec; l’ahhe Jean-Paul Tremblay, fondateur des Equipiers de 
Saint-Michel; M. Alban Coutu. ex-président de la fédération des Jeunes chambre* de 
commerce du Quebec.

Colloque de la SSJB

Le Canada français est 
mûr pour regarder 
l'avenir avec fierté

• Par Serge GAGNON)

«Vu peuple qui s’est donné des Jeune* 
capables de souffrir pour lui et pour ses 
intérêts, est en droit de regarder l'avenir 
avec fierté et avec foi. Le Canada français 
au moment où Je vous parle, a des fil* 
des hommes jeunes et des Jeunes gen* qui 
‘•ouffrent pour lui".

Telle a été la déclaration de l’abbi 
Jean-Paul Tremblay, du Séminaire de 
Chicoutimi, qui parlait samedi dans le ca­
dre de la deuxième sfislon d'information 
nationale, sous les auspices de la Société 
Saint-Jean-Baptiste de Québec, au motel 
des Laurent!de»». •'TVvsnt un Marcel Cha- 
put exténue par son jrvtne et soutenu par 
son assurance qu’enfin le Québec va 
bouger, sans prendre parti ni faire de pro­
pagande. Je m’incline et Je rends mon 
hommage”.

"A un Jeune rHIgieux qui. emporté 
par sa générosité et son impatience, a 
laivé exploser son ta'ent. et qui paie de 
l’exil .son geste de salut, au cher Frère 
Untel, sans Impatience ni insolence, le 
rends hommage et j'attends”

A un Jarques Hébert, notre plus bel 
aventurier, aux prises présentement a\e< 
les risques d'une* vraie aventure d'hom­
me. et qui souffre pour la justice, sans 
préjuger ni prendie parti. Je dis mon ad­
miration”.

"A un jeune ministre point de mire 
de la scène politique québécoise et por­
teur riev espoirs les plus décisifs du ( ana- 
da français; mal* surtout à ces gosses de 
20 ans qui rongent leurs poings derrière 
les barreaux, parce qu’il* croyaient au 
Canada françat*. J’rxprlnv mon admira­
tion. Je souhaite le courage el J*- les as­

sure que rien n’est perdu, qu'au contraire, 
fout est assuré”.

L'abbé Tremblay, qui n'est pas sépara­
tiste. disait-il. a exprimé sa foi. sa con­
fiance dans U* Canada français. L'abbé 
Tremhlav est d'avis que Québec et le Ca­
nada français auront l’sutonomie la plus 
complète. "Québec accédera à sa pleine 
souveraineté en raison de sa détermina­
tion. de son nouvoat! dynamisme”, dlsalt- 
II.

"J'ai fol en un Canada fr-nçals parfai­
tement affranchi, qui e'appule sur !a jeu­

nesse. sur la Jeunes*e même du peuple".
Rôle de la jrum-ssc

Solon l’abbé Tremblay, les allerea- 
tions entre les Jeunes et le* adultes sont 
inutiles et futile* car elle* n’apportent 
rien de constructif. "Quid tort y a-i-il d a 
voir vingt ans ou quarante ans disait-H 

Se référant au thèim* du colloque "Qui 
démissionne ...? le* jeunes ou le* adul­
tes ?” l’abbé Tremblay a csnrfme l’avis 
que ni les jeunes ni le* adultes ne dé­
missionnent. I*e conférencier a préconisé 
une action rone»rtér. la fusion du d\na 
misme de la jeunesse a' c l'expé1 i<*nce 
des adulte* en vue d'édifier une patrie, 
un avenir, un Canada français fort.

Apre* avoir fait l’hiatoriqu' de I \ (
, mouvement qui selon lui. a contribué 

fournir de* cadre* a la feiiuesse ( ana 
dienne françaKe, l’abbé T’ "ublav a dé­
ploré l'absence de* jeunes flan* nos mou­
vement* patriotique*

JC
à

"Avant ’a premiere moitl 
jeunesse était dan* no* m 
triotfques. ma’* aiiioiirl't” 
trouve partout natif dans le* 
tionallstes et patrlotlq.,»- 

Se’on.lul. le* Jeunes ne eon 
'Intéresser à ce* que *1»." 
faudrait pa< croire pour 
jeunes sont réfractaire* a

a
ne 

tlonale

fin siècle. In 
iVelTUMt* pa­

on les re- 
domatnes na- 
•i il .vflnné 

nient plu* 
Mai* il 

ufant que 
action na­

il a Insiste sur le dynanisme de la 
jeunesse et »es possibilité* d’entreprendre 
ur.e action concertée D'ailleurs, ce dy 
namlsme de la jeum-'»*e *e reflète bien 
dans le genre d'action qu'il* ont conçu, a 
savoir le* mouvement» d Xetlon catholi­
que. d'action politique d'action pan-cana 
dienne et internationale, d action artisti­
que et scientifique

CRIME

Selon J'shbé Tremblay, la société porte 
une lourde responsabilité vls-â-vi* de» Jeu­
nes, I^i société néglige d'organiser la jeu­
nesse Pour cette raison, on assist»- s la 
formation rie "gangs" sens le signe du 
crime et du vice. "Quand noua en aurons 
assez de* cagoulard*. on consentira a faire 
quelque chose dlt-H. "Il e*t plus écono­
mique pour la société d investir de l’ar­
gent dans de* organisation* de jetinease. 
ear II en coûte $5 000 . par année a rette 
société, pour chaque Jtvme en prison”.

Autre* informations en page 8

f
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• CHOIX DE QCA1KI < HXRMANTFS DI C'HKShKS. — l.f I esti'a! rte St-I);nirt dont If but est dr rprufillir dfn fonds 
pour l’OTJ, \lpnt dp fairp lr pIioU des quatrp durhp^sps qui *p feront une lutte amicale pour le chois dune rpine. I.e 
choix x>«t porte sur Mlle Jocelyne tiaene, duché M*Laurent. dont rintendanl est M. Paul-Henri Michaud et le prince 
e-onsort >1. Andre Oaiele. — Duché de la Falaise: I cuise Couture. Intendant: Alexandre I.'Hébreux. prine»» r«n«ort: 
Marcel Vervllle. — Duché de FAuherlvIere: Diane Couture, intendant Florler.t Marcoux. prince consort Andre l.enijeux —■ 
Duché Desjardina: Lise Laverdière. Intendant J.-A. Laperrière, prince consort fiillcs Blanchet. Le president de co 
festival est M. I .-Philippe Uliherté. la dame de compagnie des duchesses: Mlle Gisele Tourixny. Dans l'ordre habituel, 
on remarque les duchesses Diane Couture. Lise Laverdière. J os. Festival (Paul-Henri Mirhaud». les duchesses: Louise Cou­
ture et Jocelyne Gante. Photo Eelair Enr >

L’ESPRIT DU FESTIV AL NE CONTRECARRE 
PAS LES CELEBRATIONS DU CARNAVAL

L# souper parouk&ial organise 
par le festival du Christ-Roi a 
obtenu hier un succès sans pre 
codent puisque la salle du cou 
vent du Christ-Roi était rem­
plie a pleine capacité maigre 
toutes les attractions offertes 
ailleurs durant cettr prerinde 
de festivités

Au cours d une courte allo­

cution a l'issue du .souper. M 
Vincent-F Chagnon. président 
du festival 1964. a déclaré que 
lorsque la formule du festival 
fut choisie, les dirigeants n’ont 
fait preuve d'aucune animosité 
d'aucune combativité a l'en­
droit du Carnaval d’hiver de 
yuéber Cette formule fut 
choisie uniquement parce qu'el­

le répondait aux besoins finan 
riers de l’O.T.J L'esprit qui 
prévalait au moment du choix 
de la formule se maintient en 
core et les dirigeants du car 
naval n’ont pas A craindre que 
nous essayions de contrecarrer 
leur travail, dit-il.

Plus loin. M Chagnon a rr-

Une rue pour le Train du Carnaval
Toute la population est priee 

de noter que la voie ouverte 
pour le earnaval entre les rues

Mme Rod. Chouinard 
décédée à 31 ans

Le 18 ianvier 1964. a l'Hô- 
tel-Dieu de Lévis, a l'âge de 
81 arrs. est décodée Hélène Mo­
reau, épouse de Rodrigue 
Chouinard. demeurant 112 Fea­
rer. Bienville

Elle laisse outre son epoux 
ses enfants. Denis et Sylvie 
Chouinard. son père et -a mè 
re. M et Mme Ernest Moreau 
Bienville ses beaux-parents. 
M. et Mme Levi Chouinard 
Bienville ses frères, soeurs 
beaux-frères et belles-soeurs, 
René. Marcel, Claudette Pier­
rette. Anna Moreau. Bienville; 
Ida Françoise Hufuette. Mo­
nique. Claudette Chouinard 
Bienville. plusieurs oncle- 
tantes. cousins et cousines

Service, mercredi, a 9 hn 
Depart du salon funéraire Gîl 
herl et Turgeon, 9. rue Com­
mercial, Bienville, a R 4.'i hrc-- 
pour l’église de Bienville et 
de 1â su rimetière parotsstsl.

Champagnat Levis et Champa- 
snat l.auzon. l est pour l'usage 
exclusif du Petit Train du Car­
naval et autres manifestations 
carnavalesques. Il est par con­
sequent Interdit aux automohi 
listes aussi bien qu'aux voitu­
res a traction animale d'em­
prunter cette voie. La police 
municipale aura d'ailleurs

Activités
U’NDI, 20 JANVIER 

TH. 30 P..M.
PI ACE D AUBIGNY 

soiree des employés du Mou-

Visites en
Deux carrioles sont mise- 

.atuitement à la disposition 
es personnes intéressées a 

visiter les monuments et au­
tres attractions carnavalesques 
a la place Guillaume Couture 
de l.auzon D une rapacité de

l'oeil ouvert, et le bon pour 
surveiller cette route et qui­
conque empruntera cette voie 
'ans droit, devra en subir les 
conséquences. On comprendra 
d'ailleurs facilement que la 
partie de la rue situer sur la 
“terre du College dr l.évlT a 
été cédée pour ta durée et a 
l'usage exclusif du carnaval.

du Carnaval
vrmrnt Desjardins. Patinage - 
Glissades - Visite des monu­
ments - Promenade en petit 
train - Cabane à sucre, etc.

carrioles
6 ou 7 personnes chacune. ce« 
carrioles sont à la disposition 
des groupes qui en feront la 
demande en s’adressant à M 
Raymond Guay, tel 837-2765 

C'est une autre initiative pri 
•>e par la section Guillaume 
Couture du Duché de Lévis

meme les dirigeants du duché
de Levis qui. dit-il. sont offus­
qués des certaines mesquine­
ries a l'endroit du festival du 
Christ-Roi II désapprouve aus­
si certaines critiques formulées 
par la presse

l^e chanoine C. - E. Blais, 
pour sa part, a déclare qu’il a 
"demandé de eontinuer le fes­
tival maigre les sacrifices que 
doivent s'imposer ceux qui l’or­
ganisent. Votre esprit de fa­
mille se caractérise par votre 
présenee autour de <*es tables

LTn magnifique programme 
recréatif s'est continue tard 
dans la soirée entrecoupe de 
la chanson du festival, sur un 
air bien connu :

Festival Christ-Roi Festival
Oui chez noos c'est tout un

I festival

On est gai. on s'amuse et
H’on danse

Soyons tous au pas de la
Ieadense.

Réunion du Cercle 
Ste-Jeanne d'Arc

La réunion mensuelle du 
Cercle Ste-Jeanne d'Arc de 
Lauzon aura lieu au sous-sol 
de l’église St-Joseph. mardi le 
21 ianvier. k R heures p m. 
Des allocutions seront pronon­
cées par le président. M. Lu­
cien Lizottc et l’aumônier, M. 
l'abbé Maurice Beauchemin Le 
programme comportera une ini­
tiation. dr la musique une con- 
férence-ér lair.
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• 2.000 TEMOINS D’UNE COURSE SPORTIVE. — La course de chevaux urganiaer dans le duché de Levis par la section 
Guillaume Couture dans le cadre de* activité* du Carnaval de Québec a obtenu un grand sucrés. Près de 2.000 personne* 
ont été les témoins de cettr eoursr qui en était à sa deuxième année. 12 Jokrvs ont accepte le signal du départ sur la 
rue Daüaire à Lévis, et ont franchi la distance fixée sur la rue Champagnat jusqu'aux limites ouest de Lauzon. Il v avait 
en Jeu trots trophées Molson I/évis I.Imitée, soit un dans ehaque classe Dans la elavsr A, Itumini Maid Austin, cheval 
conduit par M. Edgar Blondeau, s'est classé premier, tandis que Flash Kennedy de Philippe Morin faisait mordre la pous­
sière... ou ta neige a ses concurrents dans la classe B Dans la classe C. c'est a M. Maurice Ouellrt. conducteur de Bob­
by Frisco que revient l'honneur du premier rang. La distribution des trophées s'est faite peu anr*s la ce-rs** d x
maison du Seigneur de Lauxon. M. l'abbé Claude Dubeau. De gauche à droite, on remarque ,MM. Philippe Murin, Fernand 
Ktrouar. de Molson Lévis Limitée, Edgar Blondeau et .Maurice Ouellel. (Photo Eelair Fnr.*

I *

I
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• DECORATIONS A DES ENSEIGNANTS — Cinq institutrices, un instituteur ont reyu samedi soir un bouton et un 
certificat de chevalier du mérite scolaire lors d une soirée arademique organisée par les Syndicat des Instituteurs et des 
Institutrices de Lévis. Le président M. Michel Bélanger a remis un radeau souvenir a chacun des décorés. Au cours de 
cette manifestation. MM. Vincent F. Chagnon. Maurice Belanger et Arthur Massé, presidents des eommissiona scolaires 
de Lévis. Bienville et Lauzon. respectivement, ont offert félicitations et voeux aux récipiendaires. M. l’abbe Armand 
.Maranda a offert les remerciements des familles aux décores. Il a souligné le dévouement et le renoncement à la cause de 
l'eduration. Lcü décorations ont été remises par le commandeur Gerald Pare I.e.. qui représentait M O. J. Desnaulniers. 
surintendant du D.LP. M. Charles Maurais s’est faft le porte-parole des décorés pour offrir les remerciements d'usage II 
a souligne qu'aprés une telle marque de reconnaissanre pour les services rendus, les décorés se verront forcés dr faire 
plus et mieux encore pour l'éducation. Dans l’ordre habituel, on remarque. Mlles Liliane Bouchard. Xdrienne Buteau. 
M. Charles Maurais. Mlle Lucie-Anna Maranda, le commandeur Gérald Paré. Mlles Jeannette Rodrigue et Lea Savoie

(Photo Eclair Fur.'

Constructions dans la Cité de Lauzon
Voici le rapport annuel four- pecteur des bâtiments aux aci­

ni par M Roland Marcoux. ins- ministrateurs de la rite de Ijui-

M. J.-Alphonse Rochette 
est décédé a 73 ans

M J - Alphonse Rochette. 
Rochette, comptable au Mont­
real Trust à Québec, et rixmx 
de Dame Albortine Toussaint 
est décodé subitement h l’église 
de St-Romuald le 18 janvim- a 
l’âge de 73 ans et 4 mois

(Mitre son épouse, il laisse 
dans le deuil, «os enfants, M. et 
Mme Benoit Bilodeau 'Cécile) 
de l^auzon. M et Mme Réuald 
Roberge 'Noellai de St-R<»muaM 
Ue-v Père Jean-Marie O C S.O 
'Jean-Pau!' de St-Norbert Mani­
toba. M. et Mme Robert Rochet­
te Madeleine I^rvesquc de 
Montreal. M et Mme Andre 
Bilodeau 'Monique) de Quebec. 
M et Mme Michel Rochette 
'Thérèse Paquet' de St-Ro­
muald. M et Mme Charles Rt^- 
rhette (Ixmette Gagne de Chi­
coutimi. M. et Mme Vincent Ro­
chette 'C-ectlr Bilodeau* de 
Ste-Foy. Mi!r Ionise Rochette 
de St*Romuald. M et Mme Jae 
que* Roehette 'I^aurence Allard* 
d< RlmouakL se* frères et 
soeurs, bcaux-frrre» et l»eile*- 
vieurs. M. et Mme Jo*eph Ro­
chette de S<-Romuald. Rév 
soeur Stc-Catherlne de Ricci 
C.N D. rie Ste-Marie de Bcau- 
ce M et Mme Antoine Gosse­
lin Mme Honoré Rochette. Mme 
Léon Ida* Chamberland et Mile 
Berthe Toussaint de St-Ro- 
mualri 11 laKsc également plu- 
sicury petits-enfant* et nom­
breux nevesix et nièces

funérailles auront lieu 
mercredi en l’éclise de St-Ro- 
muald et l'inhumaGon se fer* 
au cimetière paroissial.

Ui dcpouille mortelJe est ex­
poser à la résidence funéraire 
de Claude Marcoux Enr., 96 
de la F'abrique à Si-Romtiaâd

M J -Alphonse Rochette, fut 
pendant 25 ans président de la 
Commission Scolaire de St-Ro- 
muald d’Etehemin, et 5 autres 
années membre du Conseil de 
cette môme Commission, reçu 
la médaillé du Mérite scoiaire 
décernée par la Fédération de* 
Commissioas Scolaires Cathodi­
ques de la province de Quebec 
fut directeur de l'Association 
des Commissions Scolaire* pen­
dant 6 ans. alrvd que pendant 
15 ans. il fut membre du con­
seil de la ville de St-Romuald

M. Jean-Paul Laroche, 
décédé à 33 ans

Le 18 ianvier * l'HAtel-Dieu 
de Lévis, a Pâgc de 33 an*. 
c*i décidé M Jean-Paul La­
roche. époux de dame Gisèle 
Labreoque demeurant. 247A. 
Wolfe, Bienville

Il laisse outre son épouse, 
une fille, Micheline l^abrecque, 
de Blenviile; son père et sa 
mère. M et Mme Lauréat La­
roche de Québec; scs beaux- 
parents. M et Mme Alfred La- 
brccquc, de Ville Guay. Beau­
mont ses freres. soeurs beaux- 
frères. belles-soeurs. MM et 
Mmes Jean-Marie Larorhe. Vil­
le Guay. Jean-Marc Laroche. 
MM Jean-Claude Laroche. 
Jcan-Clurles Laroche Québec. 
MM et Mmes Rosaire Beau- 
lieu. St-Emile, Raymond La- 
brecque, Paul-Henri Labrecque 
Edouard Gagnon. Québec. Mlle 
Lise. Nicole et Diane Laroche. 
Québec. MM. et Mmes Jee.n- 
Marif Labrecque. Ste-Thérese 
de Lisieux. Armand Lebrun. 
Québec. Gérard Labrecque Vil­
le Guay, André Labrecque. 
Lauzon. M. Maurice Labrec- 
que; pî «aleurs cousin*, cousi­
nes

Service mercredi, à 16 hre*. 
Départ du salon funéraire Gil­
bert et Turgeon. 9. rue Com- 
rnercial. Bienville a 9 45. pour 
régilse de Bienville et de ià 
an rimetière st-Chaele* à Qué­
bec.

«

znn. pour l'an 1963
Construction pour la rite 

de Lauzon
Janvier à décembre 1963

Construction nouvelles bun­
galows). 49. $561.080. construc­
tions nouvelles (plusieurs loge­
ments), 2. $31,500 . réparations, 
transformations domiciliaires, 
178. $185,020: ronstnwt <n
nouvelle (industrie). 1, $100.- 
000.; réparations de postes de 
commerce. 11. $22.175 . répara­
tions aux institutions. 2 $5.238 
constructions diverses «garaL'cv 
abris temp., etc ), 162. $40.785., 
constructions, réparations de 
chalet'. 6. $7.050; construction 
d’une annexe à grange (agrico­
le. I, $1,000.; déménagement 
de garage 3. $300.; Installa­
tions rie piscines extérieure*. 2 
$1.500

AVIS
•tnc résident» de

LEVIS - LAUZON
et to bon lieue 

Hour toute»

NOUVELLES
6 publier done

iACTION
• VJ», eommuniouar a»ee

M. J.-L.-M. VERRE!

»

Grand total .417. 5955 648

Les mutations «terrains et 
immeuble*' se chiffrent a 150
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A A/*** par Gérard LANGLOIS ,. A

Vjrem:

Double rétractation
Dans notrr rhroniqur dp mprrrrdi. 8 janvier sous lr 

titre “Devenez parrain d'une revue franvaise", nous imi­
tions le» lecteur» de ‘TAction'' a participer a un cône >ur* 
de nom» de la Compacitie de Telephone Bell du Canada 
pour baptiser une nouvelle publication de cette compagnie

Il convient d'abord de souligner que le concours ne 
t'adresse qu au personnel de la Itcil, et non au public ru 
general. H est donc mutile d'envoyer des suggestions de 
noms, si on n est pas standardiste, électricien, ou au ser 
vice de la compagnie, même si la Hell vous rend bien service!

Il ne «agit pas enfin de baptiser "Le Journal Bell 
qui a commencé a paraître au début du mois et qui est 
('equivalent français de “Bell News”, mais de trouver un 
nom pour un maga/ine français qui commencera a paraître 
en avril ou mai prochain et qui sera l’équivalent du "Blue 
Bell'', autre publication de ia compagnie Bell.

Nous nous excusons du quiproquo auprès de la compa­
gnie et des lecteurs qui auraient déjà suggéré de» noms 
pour le concours Bell. I,'erreur est venue du fait que nous 
avons confondu “Bell News' avec "Blue Bell". “Le Journal 
Kell". correspondant du “Bell News", n'en était qu a son 
premier numéro, un concours pour lui trouver un autre 
nom demeurait dans les limites du possible ?

Pénurie de chambres 
pour le Carnaval ?

F.n dépit des effort.» con- 
aidcrables déployés par les 
organisateurs du 10e t'arua 
val de Quebec pour loger le* 
milliers de visiteurs qui vont 
participer aux principales 
manifestations de notre car­
naval d’hiver, il semble que 
des centaines de personnes 
vont .se trouver dans le che­
min quand ils descendront 
des trains ou des autobus au 
cours des prochaines semai- 
nc«.

Inutile de dire que toute- 
1rs chambres disponibles 
dans les motels sont déjà

toutes réservées, cl que dans 
les maisons privées, l’offre 
n'est pas suffisante pour la 
demande.

Certains visiteurs ne se 
soucieraient pas trop de eet 
eiat de choses, espérant qu'à 
la dernière minute, ils se­
ront peut-être mieux servis 
que les clients des hôtels ?

L'hospitalité îles Québé­
cois n’a pas de bornes, mais 
de la à croire que le premier 
v isiteur im ' yant sera 
traité comme un marquis, il 
y a une marge '

Les plantes ne peuvent 
"perdre le nord" !

I)>s savants viennent de découvrir que des semen­
ces poussaient plus vile lorsqu'elles étaient placées 
dans ta terre avec leur Rnind axe et ïextrémité portant 
l'embryon orientés vers le péde magnétique. Les plantes 
sauraie nt donc ainsi que le soleil se L ve éi l estJ

Cet exemple expliquerait pourquoi entames per­
sonnes egalement ne dorment bien qui tari au pôle ma­
gnétique, c'est-à-dire les pieds à loin si et la léte a 
l'est, de sorte qui le corps suit le mime sms que la 
terre dans sa révolution autour du soleil

La rhaleur, la lumière cl 
1c soleil ont des effets qui 
ne sont toujours les même.» 
pour toutes les plantes 
L'influence magnétique, si 
on la soupçonnait, n'avait 
pas encore été démontrée 
scientifiquement

I,es récentes découverte* 
en ec qui concerne les giai 
nés de semences. feraient 
ressortir l'importance de

l'orientation des maisons, 
des chambres a coucher et 
-uitoiit dos lits, car les hu­
mains comme les plantes 
sont sûrement influencés 
par toutes les force’s d’at­
traction et de répulsion de 
la nature. Or. comme le pô­
le magnétique est une de 
ces forces mystérieuses, il 
conviendrait d'en tenir 
compte pour sa santé

LB INFANTS [J LA TV
Notre artlculet de mercic 

di. 15 Janvier, sur le problè­
me d'éducation que po ent 
le* programmes de T\ pour 
les enfants, a suscité des 
commentaire* intéressants

Quant a la façon de concilier 
l’Heure des rcoa». les on>- 
g- animes a l'écran et les exi­
gences scolaires, \<o(i ce 
qu'une dame de Beauport 
nous écrit.

“0*1 vrai que de 4 h. 30 a »! hre». ce vrai! un bon 
temps pour les devoirs et qu a cette heure l'attention de» 
Jeune» est trop sollicitée, et ceci pour leur faire voir plus 
ou moins d'insignifiance»; je ne suis pas ro / re rependant, 
mais »l nn leur en donnait plutôt au moins pendant une de 
mie heure de II hrrs 30 a midi cela les lerait entrei plus 
facilement pour le dîner et on pourrait passer le fameux 
programme “DK TOI T DI MH N veis J hre» 30 p*ur faire 
patienter les hommes avant le snmer. pendant q.ir les jeu 
nés peu Intéresses a ce genre de pro.-.ramme en profite­
raient pour s occuper de leur tache scolaire.

“D’autant plus que re programme dannonees Inte 
resse les adultes et on le passe a l'heure nu le. femmes 
sont trop occupées au dîner et ou Je le eroi», plusieurs 
hommes n'ont pa* le temps de regarder la TV.

“Ensuite, pourquoi ne «uggererle» vous pas a (K M TV 
un prngrainme-concour* pour Ifs Jeunes sur de» questions 
auv programmes des différent* cours? On mésestimé trop 
leur bonne volonté et leur rapacité. Ils soi.f tren passifs 
devant ce» folle* «le* "comics’*): Il v en a assez sur les 
Journaux. H me semble"

! Action
QUOTIDIEN CATHOLIQUE

Conseil des Oeuvres réclame 
un institut de criminologie

(par Maurlre filROt’X)
La fundation d'un institut ou 

d'une chaire de criminologie a 
été réclamée samedi au cours 
de rassemblée generale annuel­
le du Conseil des Oeuvres du 
diocèse de Québec.

I ne suggestion en ce sens 
a été formulée d'abord par la 
division de criminologie du 
Conseil des Oeuvres, division 
qui constitue l’un des cinq ce» 
mités permanents de cet orga­
nisme

Feu apres, un porte-parole du 
Conseil des Oeuvres a décla­
re que cette suggestion serait 
prise en très haute considera­
tion et que des rencontres of­
ficielles avec les autorités de 
l'Cnlversité Laval allaient être 
organisées pour etudier le pro­
blème.

Entre-temps, la division de 
criminologie sera appelée a pré­
ciser sa recommandation, à etu­
dier les motifs qui nécessitent 
une chaire de criminologie, et

a déterminer le rôle que de 
tels cours pourraient avoir dans 
la région de Québec.

L'Université de Montréal pos­
sède depuis quelques années un 
institut de criminologie.

Statut particulier
Selon l'opinion des partici­

pants a la seance d’études de 
la division de criminologie 
l'Institut de Criminologie qui 
devrait être fondé a Québec se­
rait rattache u l'une des facul­

tés universitaires » Droit ou 
Sciences sociales», mais devrait 
quand même conserver une 
certaine au t o n o rn i e interne 
quant aux qualifications requi­
ses pour suivre de tels cours.

Ainsi, il n'y aurait pas lieu 
d'exiger le B.A. ou l'équivalent 
pour les travailleurs sociaux, 
ics infirmières. Par contre les 
médecins, les juges et les avo­
cats n'auraient aucune difficul­
té quant a l'admission. Les di­
plômés auraient un statut semi- 
universitaire.

En retard
La division de criminologie 

a fait d'autres suggestions con­
cernant les délinquants adultes 
du diocèse de Quebec de même 
que les délinquants “ordinai­
res'’, c'est-à-dire ceux qui ne 
tombent pas sous le coup du mi­
nistère de la Famille et du 
Bien-Etre Social.

On a fait remarquer que le

diocèse de Québec comptait peu 
ou pas d'institutions pour ces 
catégories de délinquants, sauf 
dans le cas des délinquants 
sous-doués, comme au Mont St- 
Aubert et comme l'Institut 
Mgr CJuay. On a recommandé 
que de nouvelles institutions 
soient fondées, mais qu'elles 
soient de petites dimensions, et 
non pas des "entrepôts”.

Coordination
Toujours en ce qui concerne 

les problèmes de criminologie 
dans le dioct se de Québec, le 
comité a recommande une plus 
grande coordination de tous les 
efforts.

On a fait état du petit nom­
bre de moyens mis en oeuvre 
pour faire face a des problèmes 
qui, proportionnellement aux 
ravages causes dans la société, 
nccèssiteraient une plus grande 
attention de toutes les person­
nes et organismes intéressés.

Repenser la structure 
du Conseil des Oeuvres

Voici le.» fait.» saillants de 
année UH52-196.3 au Conseil des 

Douvres de Québec, tel que rap­
port en a été fait samedi lors de 
'assemblée annuelle de l’orga- M. Jacques Arsenault est élu président

Il devient nécessaire de re 
penser ’es rôles et structures du 
Conseil des Oeuvres pour lui fai­
re assumer la fonction d’un Con­
seil de Blen-Ktre tout en rem­
plissant pleinement le rôle de 
corps inierméidaire dans tout ce 
qui touche au bien-être de la 
population.

— 11 est absolument essentiel 
ques les oeuvres se fassent con­
naître du public et qu’elles sou­
lignent claire ment leurs relations 
avec le Conseil de» Oeuvres. La 
population bénéficie trop souvent 
des services d’une oeuvre sans 
même soupçonner que cette oeu­
vre est subventionnée par la 
Campagne des Oeuvres.

l.a formation dans Dorches­
ter d’un Comité de réaménage­
ment rural ipian ARDA> a été 
le résultat d'une journée d'étude 
tenue en mai par le Conseil des 
Oeuvres «‘t le Service Social de 
Ste-Germaine. t>Ue réunion a- 
vait reçu l'appui enthousiaste de 
la Chambre de Commerce et des 
agronomes et soulvé un intérêt 
considérable.

— \a! Conseil des Oeuvre* a 
tenu à l'Intention des autorités 
et notables du Comté de Char­
levoix deux réunions destinées h 
expliquer les rôles et fonctions 
ainsi que leg avantages offerts 
par le Service Familial et les lé­
gislations sociales.

fy Conseil des Oeuvres a 
formé une nouvelle division d'é­
tude sur la Criminologie. De 
Conseil compte déjà les divisions 
Famille-Enfance. Loisirs, Immi­
grants. et Santé.

—fi O» sr~~
- /g pç it m -r \

* :

Iy Conseil des Oeuvres re­
cherche avec divers secteurs du 
gouvernement provincial les mo 
des de collaboration les plus ef­
ficaces en vue de coordonner les 
travaux des organismes privés 
et J.s services publics.

• NOUVEAU PRESIDENT. — ly Conseil de* Oeuvres de Québec, au cours de »on assemblée generale annuelle tenue 
samedi a la faculté de Génie Forestier de l’Cnlversité Laval, a procédé à l'electlon d’un nouveau président. M. Jacques 
Arsenault, que l’on voit Ici à gauche de la photo, a été désigné a ce poste. Il remplace M. Gilles Sarault. à droite. Mgr 
Maurice Roy, archevêque de Québec, a assiste aux principale* activités de cette assemblée annuelle. Les autres membres 
de l’exécutif du Conseil des Oeuvre* sont MAL Jean St-Jacques, 1er vice-president. Marc.el tortier. 2e vice-président.. 
Robert Després, trésorier et Louis-Philippe Bouchard, secretaire. (Photo L'ACTION, par Marcel Laforce».

de*la
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Centre d'études 
nordiques

Lundi à 8 hrea p.m. a la 
faculté d Arpentage et de Ge­
nie forestier à la cité univer­
sitaire, i! y aura conférence 
du Dr Benoit Robitaille. Le 
sujet de cette conference se­
ra “le relief de la péninsule, 
Quebcc-Labrador".

* * *

Concert
Pour le deuxième dimanche 

cousenitif, la salle academi­
que de l'Institut St-Joseph 
était le rende:-rotis des mclo- 
vianes québécois.

C'est l'orchestre du conser­
vatoire dirige par S y l cio l,a- 
charite qui se méritait, hier, 
des applaudissements chaleu­
reux.

Cet ensemble musical for­
me d'élèves et de numiteurs 
est dirigé fXir un chef dyna­
mique. et l'on realise qu'il doit 
exiper le maximum de chacun 
des exécutants, à la façon 
dont il commande les attaques 
et les nuances.

L'Ouverture Coriolan, de 
Ludwig Van Beethoven, illus­
trait jHirfaitcment cette dis­
cipline de tous et chacun des 
musii-iens, qui en ont /ait un 
jx>eme symphonique des plut 
agréables a entendre.

L'orchestre du Conservatoi­
re permet à ses membres de 
se produire comme soliste et 
c’est la violoniste Lise Ha- 
mann qui aixiit la tâche de 
dialo{/uer avec l'Orchestre 
dans le Concerto en mi majeur 
pour violon et orchestre, de 
Jean Sebastien Bach. Ce fut 
un dialogue bien nourri, bien 
rythrne, où des effets de vir­
tuosité et de lyrisme sc par­
tageait la vedette. Lise Ha- 
nuinn a de l'etojfe et de la 
technique, les commentaires 
hiê firent tris f

Le musicien basque Maurice 
Ravel a rendu hommage a 
plusieurs formes de danses, et 
la Pat'ane pour une Infante 
défunte gui est une des jyerlrs 
qu'on puise dans son trésor 
d'écritures a été détaillée avec 
elegance, par l'orchestre

La symphonie no 39 en mi 
bémol majeur, de Wolgang 
Amadeus Mozart, nous parut 
plus difficile à équilibrer, sans 
doute en raison du génie de

234 femmes à la prison de Québec en 1963
son compositeur qui ne peut 
s'exprimer qu'a travers des ar­
tistes qui maîtrisent pirfaite- 
ment leur art. Ça viendra.

(Par Robert GIROt'Xi
L'elément féminin, qui essaie 

constamment de rivaliser avec 
sa contrepartie masculine, n'a 
pas eu le dessus sur les mâles 
dans les crimes et délits au 
cours de 19(53. C’est ce qui res­
sort des statistiques de 19153 
de la prison des femmes de 
Québec.

Un total de 234 prisonnières 
ont été admises au cours de 
l’année. De ce nombre. 35 ont 
etc acquittées apres leur procès 
et 76 étaient sous caution au 
31 décembre 1963.

Trois femmes ont été incar­
cérées cinq fois ou plus; trois 
l’ont été quatre fois et trois, 
trois fois. Vingt-cinq ont été 
emprisonnées deux fois au cours 
de 1963 et 150 l'ont été une 
fois.

L'âge du plus fort groupe de 
détenues était relui des 20 a 
moins de 25 ans, qui totalisait 
51 prisonnières. Il y eut 48 
detenues dans la catégorie de 
16 a 20 ans. Fait remarquable, 
aucune prisonnière ne dépassait 
60 ans.

Comme les célibataires mas­
culins, les femmes possédant le 
même état civil se sont distin 
guees par leur nombre impo­
sant de hors-la-loi. qui se chif­
frait a 116 Seulement 64 
personnes mariées de sexe fai­
ble ont eu des faiblesses.

Les femmes qui possédaient 
une instruction assez avancer 
ont également fourni le plus 
fort des contingents de prison 
nières, soit 131 comparative­
ment a 47 qui ne savaient que 
lire et écrire et a 5 qui étaieir 
complètement analphabétique-

Démenti de la corporation 
de l'observatoire de Québec

Dans un communique officiel 
émis aujourd'hui, <19 janvier 
64» la Corporation de’ l'Obser­
vatoire dr Quebec dément for­
mellement les accusations men­
songère* et sans fondements 
lancers pai un hebdomadaire 
montréalais de fin de semaine 
Voici le» principaux points 
apportes par la Corporation 
pour supporter «on démenti 

1.— La Corporation de l’Ob­
servatoire or Quebec a ete 
incorporer par charte provin­
ciale lr 31 août (956 dans lr 
but de promouvoir la xulgari-

MONTHKAL <P C » — Une 
vingtaine dr maires de» comtés 
de 5 erehèrr» rt dr Richelieu, 
réunis samedi à Verchère* en 
presence du ministre des Af­
faire» municipale». M Pierre 
Laporte ont formé un comité 
provisoire qui préparera la fon­
dation d'un groupement régio­
nal intermunicipal de la Rive- 
Sud. Il fera pendant a la Com­
mission intermunicipal du com­
te cic Chambly qui groupe le* 
municipalités dr ce comté jus­
qu à Bnucherv'AIr

M Laporte a fait part dr la 
Oéct»sité d onteiite* avec di­

lation des science* rt dr cons­
truire un planetarium astrono­
mique a Québec.

2.— Après déductions de» 
dépenses d'opérations, tous les 
tonds perçus sont Investi» dans 
de» obligations «io la province 
des municipalités, corporations 
scolaires ou hôpitaux enregis­
tres au nom de la Corporation 
de l’Observatoire de Quebec.

3- - Les seule» personne» 
payées par la Corporation de 
l’Observatoire sont le gerant 
general et les employes cléri­
caux du bureau de la Corpora­
tion.

\or* ministères dan» le but de 
faciliter le rouage efficace du 
groupement tntcrmunicipal.

Les maire* ont abordé de 
nouveau au cours de cette réu­
nion la question du tracé de la 
route 3A.

M. Laporte a inauguré same­
di matin à Verchère» une usine 
de filtration ne l’eau, système 
'iîollinger. construite au coût 
de $200.000. soit la moitié d'une 
usine ordinaire ly gouverne­
ment en surveiller» le fonc­
tionnement pendant un an afin 
de recommander ce type d'ust- 
ne a d autres municipality». »

4.— En plu* de prévoir la 
construction d'un planétarium, 
elle organise en outre un vaste 
programme de vulgarisation 
des sciences â tous les niveaux 
Elle donne rie* cours d’astn*- 
nomie depuis plusieurs année 
dans les collèges. les colonies 
de vacances ou le* camps or­
ganisés par les mouvements de 
jeunes.

Elle possède en outre une 
Cinémathèque scientifique dont 
les film* sont mis gratuitement 
a la disposition de» organismes 
qui en font la demande. Elle 
produit également des émis­
sions télévisée* portant sur la 
vulgarisation des sciences.

3.— Tou* les tirage* et toute* 
les operations de la Corporation 
sont régulièrement auditées et 
vérifiées par un bureau d'audi­
teurs publie*. !y* llyre* et dos­
sier* de la Corporation ont déjà 
été soumis aux autorité* pro­
vinciale*, et «i le» autorité* 
policières de Montreal veulent 
faire enquête, elle* peuvent se 
presenter en lout temp* aux 
bureaux de la Corporation pour 
le* consulter. Cette offre a déjà 
été transmise a qui de droit.

6.— La Corporation a donné 
Infraction à *e* procureur* 
d'intenter Immédiatement con­
tre le* responsable* de la pu­
blication de eet article, le* 
procédure* prévue* par la loi.

LA CORPORATION DK
L’OBSERVATOIRE DE
QUEBEC.
par J -Edouard I)e*noy*r*.
president.
par Roland Meeteau.
1457 C han. Morel. Slllery.

Fondation en perspective
Un groupement régional 

intermunicipal de la Rive-Sud

Des médecins de Québec 
ont donné un symposium 

sur la thyroïde
Pur Jean Martel

I>c» médecin* de Quék’c on: 
résenté, samedi, un symposium 

K* médecine sur la thyroïde, lors 
• lu congrès du Collège Royal des 
Médecin» et Chirurgien» du Ca­
nada.

Iy Dr Renaud lymieux. pro­
fesseur à la faculté de Médecine 
de riTnlveraité I^aval, agissait 
comme animateur.

Quatre professeur» de la fa­
culté de Médecine ont présenté 
de* travaux lors de ce sympo­
sium; ce sont le» Dr* Claude 
Fortier. Charles Ptamondon. Ko 
bert Garnenu. Jacques Brunet 
et Guy Saucier.

Quant au Dr Charte» F’iamon- 
don, i| a parlé du cancer de la 
thyroïde.

jxmr ces interjirétes qui n'en 
sont encore qu'à l’rnfrairie- 
ment. et parvinrent à nous fai­
re jxisser un beau dimanche 
après-midi, a l'enseigne de la 
musique.

Les concerts du dimanche 
semblent vraiment reunir le* 
suffrages des Québécois, qui 
reixmdent de plus en plu.
ombreux aux invitations des 

differents groupes musicaux 
(Par J. C f 

0 0 0

Un clou 
dans la 

tête
Conférence du Dr L Levasseur 

au congrès du C.R.M.C.C.
Iy Dr l»ui» lyvasaeur. méde­

cin à l'hôpital Rt-François d'As- 
sise a prononcé une conférencr 
lor* du Collège Royal de» Mé­
decin» Chirurgiens du Canada 
lî a parlé de perforation» intes­
tinale» de la période néo-natale 

Iy Dr Levasseur a constaté.

au cour» d'expérience», que te» 
perforation» intestinale» survien­
nent rarement à In période néo­
natale.

En général, la perforation est 
iiép à une lésion congénitale 
obstructive, mal» il peut y avoir 
une perforation spontanée, c’est 
à-dire sans obstruction.

"Pendant qu'il trai'aillait n 
von bureau, eet homme a sent' 
un bruit sourd derrière sa té­
lé. Il se rendit compte qu'il 
omit un clou de plante dans 
lû nuque''

Les médecins ont soigne re

La cigarette et les 
maladies respiratoires

romtptahlr de 31 ans de Q-ie-
bec ma >.* tl a fallu un psycliO-
trr pour f'aider n »e rernettrr
du choc e-nwttf qui s'en est

liri

fie» médecin» de la r'olombie 
britannique ont présenté, devant 
le* Congressiste» du Collège 
Rolal d».» Médecin» et Chirur­
giens du Canada, le rapport d'u­
ne enquête qu'lia ont mené sur

Président du 
Collège royal

ly docteur Walter C" Mar 
Kenzle. chirurgien du Cap 
Breton, a été élu président 
du Collège de* médecins et 
chirurgien» du Canada

Iy docteur MacKenrie. qu! 
e*t actuellement au service 
du département de chirurgie 
et de radiologie rie l’universi­
té de l’Alberta, succédé au 
docteur Malcolm orown de 
1 TJnlver»lté Queen'» de King* 
ton en Ontario.

Iy 33e eongrè'i annuel du 
Collège des médecin» a pti* 
fin A Quebec samedi.

le clgarctie i*t sur la pollution 
de l’air. Il sagit de* Dr A An 
deraon. Benjamin G. Ferri» et 
Thomas W. Dnvis
ê I » ont fait •ftt*’ enquête k 
Chilliwack, en Colombie Britan­
nique, et à Berlin, dans l'K’at 
du New-Hampshire, ly prcmifT 
centre r*t agricole, tandis que |e 
deuxième «>.»| une ville ou l'on 
produit du papier L’air y est 
pollué par certaine» émanation* 
qui viennent de» moulin» à pa­
pier

Iy* médecin* ont constaté que 
la qualité d** l'air est meilleure 
A ChtlUwtck qu'à Berlin et que 
le» maladie» respiratoire» étaient 
de 25 pour cent plu» fréquente» 
Ici que IA. M»i» le» citoyen* de 
Chilliwack fument trè» peu plu» 
nombreiyos »ont le* cigarette»
qu'une personne fume, plu* élevé 
e»t le risque d’être atteint de ma-
die» respiratoire».

Iy» médecin* croierv qu'un 
gmr.d nombre .le rnaUdit** respi­
ratoire» chroniques aont cauaées 
par l'habitude de fumer.

fl a rem dans la fête un 
! clou égaré provenant d'un fu- 
! ni utilisé sur un chantier de 
: construction ix»u»n de son bu- 
| renu
I Trois ras de ce genre ont 
1 éié rarportes samedi jvir le* 
[ docteurs J-A. Gravel et M 
: Heon dr l’HAlet-Dieu au ron- 
i grès annuel du College r-rya1 
| des médecins et chinirptcu.* 
I du Canada.
I Les médecins ont projeté un
• film dans lequel on pouvait 
. voir un nret jxuner à travers 
i une ftlanchc de 1 1-2 et un 
j morceau d'arier d'un demi* 
j pouce.
I fl» en sont arrh'és d t/l cou*
• elusion que les fusils d nvett 
! »ont des instruments dange- 
. rrux qui n<- de-rotenr )«i* é.ff 
i laissés e>ilrr les main» d (A*>

iTier» non quaUfict.
I

OO
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Constitution neuve ou 
évolution prugnwtique

Le Québec doit-il chercher la solution 
de ses problèmes dans l'élaboration d'une 
constitution neuve pour la Confédération 
canadienne ? Doit-il, au contraire, tirer 
une vie nouvelle des textes anciens par 
l'accumulation des solutions apportées au 
jour le jour, selon une évolution pragma­
tique qui transforme une situation par le^ 
faits, de telle sorte que l'ancienne lettre 
constitutionnelle prend une signification 
aussi dynamique qu inédite ?

L'esprit français tend spontanément 
aux codifications juridiques, qui corres­
pondent à un besoin de logique : la Fran­
ce s’est donnée des dizaines de constitu­
tions. L’esprit britannique confond volon 
tiers la loi et la coutume; pour lui l'enchaî­
nement des faits domine la logique de^ 
idées et la théorie cède le pas à l’expé- v 
nence : la (irande-Bretagne n'a jamais 
eu de constitution écrite.

Dans les grands discours qu'ils ont 
prononcés en ouvrant la session parlemen­
taire, le premier ministre Lesage et le 
leader oppositionniste Johnson ont tous 
deux abordé la question constitutionnelle. 
Ni l’un et l’autre, évidemment, n’ont décrit 
leurs positions définitives. M. Lesage n’a 
aucunement rejeté la rédaction possible 
d’une nouvelle constitution, pas plus que 
M. Johnson n’a méprisé le^ arrangements 
pratiques ou les solutions progressives. 
Toutefois, les nuances de leurs opinion- 
sont intéressantes à observer, ne serait-ce 
que pour amorcer une réflexion sur un 
dilemme qui a son importance.

"Notre but en matière de fédéralisme 
canadien, a dit M. lisage, n'est pas de 
bn«*r ce qui existe, mais de construire un 
ordre nouveau. (...) “Notre attitude est 
gouvernée par les conditions de la réalité 
dans laquelle nous vivons, et non par une 
prise de position théorique et abstraite”.

De son côte, M. Johnson a dit : 
— "Dans un pays où il y a coexistence de 
deux nations inégales en nombre, la cons­
titution est l'instrument nécessaire de 
l’égalité. (...) La seule alternative au 
séparatisme, c’est une constitution nou­
velle qui fera du Cana* ’ i pays vraiment 
binational”.

Constitution neuve ou évolution dans 
les faits ? Voilà un beau sujet de débat, 
qui est loin d'étre académique. Les étu­
diants de nos collèges y trouveraient une 
magnifique occasion d’étudier aussi bien 
le génie des peuples et la nature des insti­
tution-» politiques, que les problèmes na­
tionaux du Québec et du Canada.

Nous sommes tentes de croire qu’ils 
-eront étonnés par la valeur concrète de< 
résultats obtenus parmi les tâtonnements 
de l’illogisme. La Grande-Bretagne privée 
de constitution n’a pas été. politiquement, 
beaucoup plus malheureuse que la France 
qui fut à cet égard d'une richesse encom 
branle. Au Canada, la méthode de l'évo­
lution pragmatique et du jour-le-jour 
constitutionnel a permis à Ottawa de 
transformer l’orientation de la constitu­
tion et d’opérer — en moins d une généra­
tion — une centralisation de fait. Kepren 
dre. en sens inverse, exactement la même 
voie conduirait les provinces et le Québec 
à “un ordre nouveau”, plus efficacement 
peut-être que l’écriture d’un beau texte 
constitutionnel.

Et puis, qui dit constitution dit. au 
moins dans les termes, immobilisation. 
Tne loi. certes, peut définir un droit; mais 
en le définissant, elle lui impose des limi­
tes. Définir, c’e^t limiter.

I>e Canada français est-il prêt à enfer­
mer ainsi son avenir derrière des remparts 
qui, plus tard, pourraient devenir prison ?

Lorenzo Paré

La recherche médicale 
dans un état périlleux?

Partout dans le monde, la médecine 
progresse à pas de géant. Mais Dieu sait 
si. nonosbtant toutes les découvertes mo­
dernes en médecine, en chirurgie, en thé 
rapeuthique. il reste encore des maladie 
obscures et partiellement incurables.

Or la recherche e^t à la ba-e des pro­
grès médicaux. Elle revêt donc un carac­
tère d’une indiscutable nécessité, même si 
elle absorbe de gros capitaux.

A ce sujet, le Dr Charles Plamondon 
professeur à la faculté de médecine d« 
l’Université Laval, vient de faire des décla 
rations peu rassurantes. 11 a exprimé l’opi 
nion que la recherche médicale au Québc 
est “dans un état périlleux”.

Pourquoi ? Parce que le gouvernement 
américain serait sur le point de retirer 1c- 
subsides qu’il fournit au Conseil médical 
de la recherche. Car. croyez-le ou non. la 
plupart des fonds de cet organisme prove­
naient jusqu’ici des Etats-Unis.

Autre anomalie : L’Office National dv 
Film reçoit plus du gouvernement canadien 
que le Conseil Médirai de la Recherche. 
L’ONF accomplit sans doute un travail

louable, fort utile. Mais les services qu’il 
rend peuvent-ils se comparer à ceux qu’un 
Conseil Médical bien organisé et bien sus­
tenté pourrait rendre ?

Les Etats-Unis consacrent à la recher­
che médicale dix fois plus d’argent que le 
Canada. La Suède même, dont la popula­
tion est moindre, dépasse notre pays en 
ce domaine.

A la faculté de Médecine de Laval, on 
a fait des progrès énormes sur le plan 
echerches fondamentales. Dans les hôpi­

taux universitaires. de<» jeunes très bien 
préparés n’attendent que les facilités pour 
e livrer à la recherche de façon plus in­

tense. Allons-nous laisser improductif un 
fel capital parce que les Etats-Unis, com­
me c’est leur droit, nous coupent les 
v ivres ?

L’alerte sonnée par le Dr Plamondon 
doit être entendue. Du moins souhaitons- 
nous qu elle le soit. Nos gouvernants ont 
trop confiance en la science pour rester 
impassibles en face de ce problème ... sur 
lequel, confessons-le. nous n’attirons que 
trop peu souvent l’attention.

Louis-Philippe ROY

On a donné un coup de bulai 
au Village du Carnaval

On semble av oir donné un bon coup de 
balai au Village du Carnaval. Si l’on > 
conserve encore certaines attractions que 
nous trouvons grotesques, on se rend ce­
pendant compte que ses promoteurs ont 
fait des efforts sincères pour améliorer la 
situation.

Comme nous l’indiquions la semaine 
dernière, dans un premier Québec, certain* 
aspect* du “Village du Carnaval méri­
taient d’êtrr conservés. On les a améliorés. 
On «a rolé le* constructions servant de 
restaurant, de cabane à sucre, de grande 
salle. I^ur intérieur a été mieux fini, le 
tout sera plus propre.

L’hygiène sera respectée *elon les dis­
positions prises cette année car les promo­
teurs du Village du Carnaval ont voulu 
corriger le* erreurs de l’an f>assé.

Les promoteurs de l'entreprise y ont 
Investi plus de SW.tH*» crtte année, jus­
qu'ici. dans diverses améliorations. Et le 
billet d'entrée sur le terrain du village 
permettra aux gens de tout voir sans 
déboursés additionnels, *auf le spectacle 
de “la soirée canadienne’.

♦ ♦ *
Conscients îles abus qui s'étaient glis­

sés au village 1 an passé, les promoteurs 
ont pris de* mesures énergique* pour em­
pêcher. autant que possible, leur répeti- 

*ticn. Les contrats signes avec le* divers

concessionnaires spécifient que ceux-ci 
s’engagent à ne pas consommer. *emr ou 
vendre de boisson alcoolique. Des poli­
ciers de l’escouade de la moralité de 
Québec, sous la direction de leur chef 
Mexandre Rochette, feront la surveillance.

Il n'y aura pas de danses à l’intérieur 
des huttes mais uniquement en plein air. 
sur “la place publique”. Et tout semble 
indiquer que la surveillance sera plus 
*trictr à tou* points de vue. Les promo­
teurs affirment être décidés à ne tolérer 
aucun abus et à faire respecter l’ordre le 
plus stnet.

A la cabane à sucre, la famille Napert 
dont le père s'e*t mérité le titre de Rot 
du Sucre d’érable de la province de Qué­
bec à l'exposition provinciale de 19f>3, 
offrira *es délicieux produits aux visiteurs 
du village. M. Naperi est un ardent 
Lacordaur et il entend bien faire rc*pecter 
is sobriété à sa cabane à sucre.

Alors que débutent 1rs activités du 
“village ”, il semble bien qu’on veuille sin­
cèrement y faire régner l'ordre et la dignité 
sans en exclure le sain plaisir. Nous en 
surveille-ons les activités avec l'espoir de 
n’avoir, cette fois-ci, que ries félicitations 
à adresser à ses promoteurs, une fois le 
carnaval d'hiver de Québec terminé

* Jean HUBERT

J ppc/ à l unité [
(par le chanoine Paul-Emile CREPEAULTI i

Pour favoriser le vérita­
ble oecuménisme dont le 
but profond vise le rassem­
blement de tou» les chré­
tiens autour du même pas­
teur. les moyens se multi­
plient de nos Jours. Mais, 
nous avertit Pie XI, pour la 
reunion, il est avant tout ne­
cessaire de se connaître et 
de s'aimer,

Connaissance du 
mouvement oecuménique
Sans avoir étudié toutes 

les positions des Kglises, 
leur origine et leur doctri-

separe. On ne parle pas de 
ce qui unit. Dans ces condi­
tions, la solution du problè­
me de l'unité demeure loin­
taine,

En effet, à quoi sert une 
critique purement et sim­
plement négative sinon à 
détruire même les plus lé­
gitimes espoir» qu'on eût pu 
attendre, à déchaîner le 
vent froid de la séparation; 
alors que le respect de l'au­
tre. la recherche, même la­
borieuse. de points de con 
tact engendre plutét un 
climat d'échange mutuel, 
propice à l'éclosion d’un a-

I
le Concile... Un tel compor- ! 
tement ne démontre-t-il pas | 
qu'on n’aime pas vraiment | 
le Seigneur, car i aimer. ■ 
c’est vivre le mystère du | 
Christ dans son Eglise, qui. ■ 
elle-même est mystère, et | 
dans l'actualité du moment a 
présent. C'est, en consé- | 
quence, oublier que l’on est. | 
avec elle, constamment en | 
marche. L'aujourd'hui de | 
l'Eglise est aussi le nôtre : | 
ses luttes fiant nos luttes. | 
ses problèmes nous concer- | 
lient, ses espérances et ses | 
angoisses nous touchent, ses | 
déchirures et ses blessures |

maommmmtmnammwmommm**».

La voix des jeunes
Benoît FOURNIER,
Ecole secondaire Ste-Foy

Sujet controversé, s’il en est un. à notre époque de 
réforme sociale où l'instruction prend une importance pri 
mordiale en même temps que son coût s’établit à un niveau 
jamais atteint auparavant. Le ministre de la Jeunesee disait 
récemment : "Les employeurs exigeront un minimum d’ins­
truction bien supérieur à ce qu'ils demandent aujourd'hui 
même pour des emplois mineurs: par exemple un camion 
neur, un employé de manufacture, un ouvrier spécialisé, 
devront avoir terminé leur cours secondaire pour obtenir 
un emploi, et le technicien devra atteindre un niveau d'ins­
truction supérieur”.

D autre part, l'admus'on à l'université devient de pins 
en plus difficile à mesure que le coût et les exigences ac« 
demiques de cette admission augmentent, t ne instruction

Les bourses d’étude
no. il convient que nos 
chrétiens acquièrent une 
connaissance générale du 
grand mouvement oecumé­
nique qui se propage de 
plus en plus. Aussi, il ne 
leur est pas inutile de sa­
voir que le Conseil Oecu­
ménique des Eglises grou­
pe, en une association fra­
ternelle, 201 Fgüse.s protes­
tantes, anglicanes et ortho­
doxes. qui, toutes, croient 
au môme Scispieur Jésus 
Christ comme Dieu et Sau­
veur selon les Ecritures. Les 
travaux de cet organisme 
ont attiré la «ympathlque 
attention de l’Eglise romai­
ne à l’assemblée de Mont­
réal. en juillet dernier. Pa­
rallèlement, de louables ef­
forts »e poursuivent dans 
les Eglises et les fédéra­
tions d’Eglises. C’est ainsi 
que, réunies à Rhodes en 
septembre dernier, les Egli­
ses orthodoxes ont proposé 
à l’unanimité l'ouverture 
d’un dialogue avec l’Eglise 
de Rome. De son côté. l’E­
glise catholique continue 
d’amplifier l’action rénova­
trice de Jean XXIII, aspi­
rant à la pleine pénétration 
des paroles et des pensées 
du Christ, ce qui amène l'E­
glise à rechercher et à re­
connaître les lacunes de ses 
membres ainsi que le patri­
moine rcHpieux oripine! et 
commun à tous qui. chez 
nos jréres séparés, se trou­
ve conservé et même pour 
une part hnreusernent dé­
veloppé, comme l’a signalé 
Paul VI

La recherche des points de 
contact, source d'amour
En Janvier IflîMJ, le Car­

dinal Sallège, archevêque de 
Toulouse, écrivait: Les vé­
rités chrétiennes s'appel­
lent les unes les autres. On 
réfléchit sur ce qui sépare. 
On ne réfléchit pas sur ce 
qui unit. On parle de ce qui

mour véritablement frater- 
nel.

Désir de l'unité
fl importe encore de por­

ter dans son coeur la pen 
sée de l’unité et de souhai 
ter fortement la voir réali­
sée le plus tôt possible, non 
pas pour qu’elle en vienne- 
a servir telle ou telle civi­
lisation ou aide à défendre 
les intérêts du bloc occiden­
tal. ni simplement pour que 
le rassemblement des chré­
tiens contrebalance le dé­
ferlement de l’athéisme, 
mais principalement pour 
qu’il favorise dans les A 
mes des pensées et des sen­
timents calqués sur ceux 
du Christ lui-même.

Prière pour l'unité
S’il est important de s'in­

téresser à l’unité et de la 
souhaiter, il reste essentiel 
de prier pour qu'elle s ac 
compllsse au Jour et A l’heu­
re prévus par le Seigneur. 
Prier pour l'unité, ce n’est 
pas supposer qu elle se pro­
duira dès demain, mais es 
pérer hâter, suivant les des­
seins providentiels, l’avène­
ment si ardemment désiré 
Aussi, du 18 au 23 Janvier, 
priera-t-on spécialement aux 
intentions de la Semaine d« 
l’Unité.

Unité dans notre 
propre Eglise

Tout en travaillant à l’u­
nité des chrétiens, 11 est né­
cessaire de resserrer nos 
liens de charité au sein de 
notre propre Eglise... Ont- 
ils le sens de l’unité ceux 
qui pensent que l’oecumé­
nisme est l’affaire du pape 
et des prêtres, ceux qui. te­
nant mordicus aux coutu­
mes disciplinaires rie l'Egli­
se. voient d’un oeil pessi­
miste les éventuelles trans­
formations provoquées par

devraient meurtrir notre | 
propre coeur; ses joies et | 
sa gloire nous appartien- | 
nent. Etre de l'Eglise, c’est | 
se mettre au pas de l’Egll- I 
se. à l’ère du Concile, sous | 
la tutelle de Paul VI qui, mû I 
par l'Esprit-Saint, poursuit. I 
avec une âme d’accueil. le I 
prometteur dialogue oecu- I 
ménlque commencé; bref, I 
se mettre à l’écoute de I 
Dieu, sous la lumière de la I 
fol. I

I
Aurore (Tespérance I

Sur le difficile chemin J 
de l'oecuménisme, bien des J 
obstacles se sont aplanis. J 
(Peu à peu, le Seigneur rend J 
droits les sentiers. Nous al- j 
Ions vers nos frères séparés • 
et ils s'avancent eux aussi à | 
notre rencontre. A ce sujet. . 
les derniers échos de l’en- ■ 
trevue du Saint-Père avec | 
le Patriarche Athénagoras | 
de Constantinople ne sont- ■ 
ils pas de nature à nous ré- ■ 
jouir ? §

I
La règle de Taize recom- ■ 

mande : .Ve prends jamais ■ 
fon prtrfi du scandale de la a 
séparation des chrétiens. | 
confessant fous si facile-1 
ment l’amour du prochain. | 
mais demeurant dirisps. /lie | 
la passion de l’unité du | 
Corps du Christ. |

Avoir la passion de Tu | 
nité du Corps du Christ | 
quel splendide mot d'ordre | 
à diffuser ! Alors que des ] 
signes avant-coureurs d’uni | 
té brillent dans nos temps g 
troublés, aiguisons notre | 
volonté d'action oecuméni | 
que. augmentons notre corn | 
préhension et notre amour | 
de tous nos frères; offrons | 
d'un élan sincère et géné- | 
roux de confiantes prières | 
pour tous ceux qui vivent | 
dans ou hors de la commu | 
nion catholique. I

(Extraits — "Semaine Re I 
lipicuae de Québec"), I

I

Charlotte Whitton et le français
,1 le rédacteur,

Ives jours se suivent, les évé- 
ements également, et quoi 
lu'on en dise, ils se rrssem- 
ilent. En effet, après un DOU- 
ÎLAS FISHER, ce fut un DO- 
iALD GORDON. Puis vint 
HUMP assaisonné d'un FRED 

iLLIS et vinaigré d'un McGRE- 
'.OR. Le dessert de toute cet- 
e sauce : "I<a Charlotte”.

Toutes ces personnes repré­
entent. h peu près, toutes les 
■lasses de la société et, sol dit 
•n passant, l’élite anglo-saxon- 
ic de ce pays. Toutes ces per- 
lonnefl ont. dans le passé, émis 
nibliquement et officiellement 
1rs opinions malicieuses sur 
es Canadiens français et quel- 
iues-unes d'entre elles ont eu 
me conduite Inqualifiable sur 
‘avancement de la langue fran- 
•alse au Canada.

L'on se souvient encore ries 
laroles d'un Fisher sur notre 
•ulture : “C’est du strip-tease” 
ni des propos d'un Gordon, 
ur notre compétcnre : "Ce 
ont des porteurs '’eau'* ou 
•es mot» du ministre protestant 
le l’Ontario. Fred Ellis, conrer- 
iant la province rie Québec : 
’C est un Etat clérico-faciste ", 
»t voilà maintenant une décla- 
■ation pour tout le moins idio- 
e de la Charlotte : "La loi nous 
létend d'étre bilingue '.

Dan» une ville tomme Otta­
wa où le tins de la population 
►st canadlenne-française. epTon 
.ienne donc nous dire aujour- 
1 hui que nos minorités fran­
çaises ne sont pas bafouer» 
ian» ce pays !

On se souvient également de 
’expérience de Scarborough, le 
fO février dernier, alor* que le 
ronseil de ville de cette ban- 
icue de Toronto oevalt faire 
enlever, le soir même, les qua­
tre enseigne» bilingues qu ii a- 
,ait affichées le matin, paree 
jue ce geste avait soulevé «le 
trop vives protestations dans 
le milieu anglophf>ne. Four ex­
pliquer sa conduite, le conseil 
Je ville de cette municipalité 
i déclaré aux journalistes : "Le 
Jéparlement de îa circulation 
rxpérimcntr de nouvelles me­
mories pour améliorer le trafic. 
Nous aurions bien pu employer 
l’i,allen ou l'allemand ou même 
le chinois à la place du fran­
çais”!

La réaction de Charlotte à 
Ottawa est la même que res 
gens de Scarborough. C'est uns

mentalité bourgeoise, rien de 
plus et rien de moins,

Puisque nous sommes dans 
le bilinguisme, parlons de cet 
te commission Laurendeau. A 
l’ouverture de cette enquête. !<• 
fait français n'était même pas 
reconnu, c'est-à-dire qu’on re­
connaissait officiellement le fait 
anglais... et les autres. Il aura 
fallu, et heureusement pour 
nous, l'intervention du Dr Mar- 
rel Frenette, président de la 
Société St-Jean-Baptiste. pour 
rétablir la situation et faire 
préciser le mandat de cette 
commission.

Qu’est-ce donc que cette 
commission peut nous apporter 
de concret ? Elle n’a aucun pou­
voir exécutif et ce n'est cer­
tainement pas une Cour de jus­
tice. Alors, comment pourra-t- 
elle (nue changer l’opinion for­
tement ancrée de res Anglais, 
pour un Canada bilingue et bi­
culturel alors que toutes les 
classes dirigeantes et l’élite an­
glo-saxonne y sont fortement 
opposées.

Comment expll<|iier la posi­
tion de la mairesse d'Ottawa, 
soit le refus formel du bilin­
guisme dans sa ville, et d'au­
tre part la réaction des gens de 
Scarborough ? Comment expli­
quer la mentalité d'un Fisher, 
d'un Gordon ou d'un McGre­
gor en face des nôtres ? Toutes 
ces personnes représentent les 
elasses sociales 1rs plus évo­
luées et les plus élevées de la 
société anglaise. Alors comment 
se comporte la masse anglaise 
devant ces memes faits ?

Que penser du dernier con­
grès de la Légion canadienne 
où Ton a expulsé des Canadiens 
français dont le seul crime 
qu on a pu leur reprocher était 
de « être exprimés dan* la lan­
gue française, et dire que ce 
congrès avait lieu dans la pro­
vince de Québec. Que penser 
de tout cela !

Cette rommlsslon. dis-je, ne 
peut nous apporter plus que 
ce que nous savons déjà, à sa­
voir : "Que le bilinguisme, ce- 
I» n'existe qu'au Québec et le 
muiüculturallsnie dan* îc* *u- 
tres provinces”.

Qu'est-ce donc que le bilin­
guisme si ce n'es*. l'asMmlla- 
tlon de la race ranadienne- 
frariçaise. Pourquoi pl«cr indé­
finiment et subir maintes hu.ni- 

, llatloM devant un peuple qui 
ne veut rien comprentre à Télé-

fUotsie
OfUHiOH

Appréciation
M le Rédacteur

Nous venons vous remercier 
personnellement pour l'édito­
rial dans “l’Action" faisant 
suite à un : T.munlqué du Na 
tional sur le Service de (Prepa­
ration au Mariage.

Nous vous remercions aussi 
pour l’hospitalité de ms co­
lonnes que vous nous avez 
donnée durant la semaine de 
publicité des cours de Prépara­
tion au Mariage

Tout le bien fait aux flan 
ré» et aux personne* qui ont 
lu rcs articles vous revient.

L'équipe dlix-ésalne du 
Service de Preparation au 
Mariage rie la J.O.C., 
par: Dorothée Turmel. 

permanente.

ment culturel de cette provin­
ce. devant un peuple qui est 
borné seulement par les as­
pects pécuniaires de la vie et en 
retire toutes les richesses cul­
turelles et toua les honneurs 
de ce même pays .. sans ja­
mais faire un iota de conces­
sion ?

Les Canadiens français ont 
toujours été exploités et «ont 
re qu'ils savent dire, c est. MER­
CI C’est la loi du talion et 
nou* n’avons aucune chance si 
ce n’est le ’’Séparatisme’’, no­
tre seule ef unique porte de 
survie avant quj nous ne soyons» 
définitivement et Irrémédia­
blement englouti* dan» le chaos 
anglo-saxon.

Je n’étals pas pour le Sépara­
tisme. mala devant tant d'igno- 
mln’e et d'injustices. Je sms 
plus séparatiste que Ohapsit 
lui-même. A bon entendeur. 
Salut ! „‘ Rmnusld DION.

et une education adéquates requièrent t»eaucoup plus d éco 
le», de professeurs spécialisés, d'équipements scolaires ap­
propriés, etc... L»* fardeau financier des parents est donc 
de plus en plus lourd et. tel père de famille qui, il y a cin­
quante ans. aurait vu ses émanées financières allégées par 
l'apport du salaire de ses aînés, se volt aujourd'hui privé de 
cette aide, à cause de la nécessité de faire poursuivTî le* 
études secondaires et supérieures à tous ses enfants. Pour 
remédier à de telles situations, le gouvernement vient en 
aide aux étudiants des universités et des collèges classiques 
au moyen de bourses d'étude. l>es Journaux nous rapportent 
la hausse constante des sommes d’argent consacrées par le 
gouvernement à l'aide aux étudiants. Mais l’on peut se 
demander si le mode de distribution, la sélection des étu­
diant» à aider et le montant à accorder à chacun sont bien 
adéquats et fonctionnel*.

Nous savons que ce que la province appelle "bourses 
d'étude’’ qst en réalité autant un prêt qu’une bourse En 
effet, si un tudiant d’une université ou d’un cours collé­
gial se volt . .-corder le maximum autorisé par la loi, il »• 
voit dans l'obligation d’en remettre 40%. La bourse d'étude 
maxima de $300. est en réalité constituée d'un don et d’un 
prêt. Nous demandons qu’on appelle les choses par leur 
nom et qu’on donne le nom de bourse à ce qui est don et 
le nom de prêt à ce qui en est un Ceci évitera par la suite 
des confusions inutiles.

Un autre point urgent à considérer : il y a des étudiants 
qui se contentent de recevoir un prêt du gouvernement et 
d'autres pour qui ce prêt n'est pas suffisant pour qu’ils 
puissent subvenir à toutes leurs dépenses Je songe en parti 
culler aux étudiants des collèges classiques, surtout les pen 
sionnalres. qui auraient besoin de beaucoup plus que la hour 
se et le prêt maxima pour rencontrer leurs échéance*. Ce* 
►'tudlants devront-ils à cause d'un système de bourse insiiff» 
sant abandonner leurs études et priver ainsi la société de 
leur savoir ?

Pour notre part, nous considérons qu'un tel système de
bourses et de prêt, s'il paille à bien des injustices, en créé 
d'autres, en contribuant à faire de l'étudiant un assisté, un 
mendiant de l'Etat, en hypothéquant de façon lamentable 
l'avenir de l’étudiant et en le mettant face à «le* rembourse 
ments à Intérêts sitôt ses études terminées

A tous ces problèmes, une solution est possible la gra 
tuité scolaire. La Presse Etudiante Nationale s'e*t prononcée 
et continuera de le faire eu faveur de la gratuité scolaire, a 
tous les niveaux. Autrement dit. le gouvernement devra 
payer aux institutions d'enseignement une somme d'argent 
équivalente à la scolarité pour chaque étudiant inscrit. Celui- 
ci aura encore à payer son matériel scolaire, <ce qui en 
certains cas occasionne des dépenses considérables!, sa 
pension, et ses dépenses personnelles Par ailleurs, il next 
de secret pour personne qu'il faudra compter de moins en 
moins sur une certaine "débrouillardise personnelle" et sur 
le travail d'été des étudiants, lequel force des travailleurs 
adultes au chômage. De plus l’on n'ignore pas qu il y a 
beaucoup d'étudiants qui ne travaUlent pas l’été non pat 
paresse mais par manque d’emploi

I,a gratuité scolaire n'est donc pas une solution complète 
au problème • Il faudra qu’on conserve en plus de la sco­
larité gratuite un système de bourses et de prêts aux etu­
diants pour que ceux-ci puissent poursuivre leurs étude' 
supérieures et universitaires, même si leur famille ne peu­
vent plus subvenir à leurs exigences financières. Il faudra 
que le système de bourses et de prêts soit au moins réajusté 
dans ses critères de sélection, afin que ne se reproduisen' 
pas chaque année comme depuis deux ans. des injusthex 
causées par les retards et les erreurs monumentales de per 
sonnet.

Les étudiants ne demandent pas l'Impossible ; Us ré­
clament que l'Etat leur donne le moyen de se préparoi 
intellectuellement et pratiquement au service qu'il* auront a 
rendre à la nation Un système fonctionnel de bourses et de 
prêt* Joint à la gratuité acdsire à tous les niveaux *er* 
sûrement un facteur Important dans le développement de 
l’économie du Québec.

De ville
l.otbintère. le 26 décembre 1963 
M. le rédacteur

J'aimerai* emprunter un pe­
tit espace en tribune libre pour 
faire savoir à la direction de 
Radio-Canada que l'émission 
qu’ils nou* «mt servie le eoir 
de Noël et qui s’intitulait "De 
ville en ville’’ (ça devait être 
du biculturalisme», a manque 
tristement de «^wivenance. «*ri 
tout cas pour un soir de Noël.

C’était la crtébration de la 
nativité du Sauveur du m«>nd*\ 
Pourquoi a-l-on choir! Je soir 
d'une fête aussi strirtement 
chrétienne pour nous faire ava­
ler un programme auv-i vul­
gaire, décoré de deux chanteu- 
«ox à moitié vêtues Un chan­
teur que nous estimions est 
air,si venu grimacer une chan

en ville
son, et cela bien dédie « saini 
Jossph et a la sainte Vierge 
(Tétait pitoyable

J'admets que l'Instruction 
c'est beau, mais a la condition 
(pi’ello ne prenne pas la place 
«le l'éducation véritable et du 
r«*«»pect des consclem-e* Lne 
telle emuwion aurait mieux 
passé un quatorze février

La population du Québec s 
la c<*niciencc tr«jç> vivante p«»ui 
.'icoe'pter qu’on lui passe rie' 
«■ml!Hon» où 1 r*n ne distingue 
pas la moindre psrrelle de ca 
thollclame. surtout un soir de 
Noél.

Une sboainée.
Mme Moucher.
St-LMis.
Co. Lotblnlère

La boisson
Jollette. déc. 1963 

M le rédacteur.
Mademoiselle La Mars h. Mi­

nistre de la ^anté à Ottaw» et 
M EmiHen l^ifrance. ministre 
de la Santé et du Bien-être so­
cial de la pr«»vincr. prônent 
souvent la tempérance «an» 
l'usage des boissons et cigar t- 
tes Je les en félicite, tou» les
deux ...

Mais ne croyer-v«ius pas qu il 
faudrait d'abord restreindre «t 
même défendre complètement, 
par des loi» fédérales et pro­
vinciales trè* sévères, les an­
nonces sous toutes leur» for­
mes, de ees poisons plus ou 
moins lent» ?

Pour annorcer bière. PepM. 
Coke, ciga-ette*. un dèpeuae 
des fortunes que 'e consomma
leur paie tou jour* en definitive.

puis, enmlte. on forme des »' 
soclatlons. commiaslon» gouwr 
nementales pour restreindr# 
tous ces abus, et encore là. c est 
le contribuable qui pale 1«*« 
frai» «le ce* commission* d etu 
des $600.000 00, annonce Mlle 
1^» Marsh C'est tout-à-falt ridi­
cule.

On veut évidemment ména­
ger la chèvre et le chou : pro 
téger le santé des buveur» et 
fumeurs et (e conserver 1» fcym 
pathle des Industrie* du taba» 
et de la bière

Il ressort de tout cela q*« 
certains de no* gouvernant* au 
raient besoin de plusieurs con 
ferenre* en cocologie.

I,* logique » t mi Jour* æi
droit».

Louis Bourgouin,
> Jolie U».
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• BANQI FT DFS KX-F1DEI.FS XAVIf^ \TFI RS. — Kn hommarr aux fx-fidèle«« 
naniratrurs (M-prMldfnt*i> dr l’AMemblée Ktnrnlr Archevêque .Mathieu, le* ('ne- 
\aller* de f\>lomh du 4c dr*rc du diitrict de Uucber ont offert hier soir un banquet 
a leur* membres ainsi qu'à leurs épouses, l’ne soirée dansante, de meme que le 
couronnement d'un roi et d'une reine ont complété le programme. A l'issue du ban­
quet, une conference a été prononcée par M. André Rousseau, directeur de l'Expo­
sition universelle de Montréal. On le volt Ici, au centre, avec le Juge Paul Roy, à 
gauche, qui l’a présenté, et M. J. I.éopold I.épine, à droite, président de» Chevaliers 
du 4e degré du district de Québec.

Sortie de M. Guy Favreau contre le 
système d'enseignement du Québec — 
Motion de censure contre R. Lévesque

A une assemblée du 4e degré des Chevaliers de Colomb

Ni. ANDRÉ ROUSSE A U DEMANDE AUX Q UÉBECO/S 
D'ÊTRE LES PROPA SANDISTES DE L EXPOSITION

M. André Rousseau, ex minis­
tre du Commerce et de l'Indus­
trie dans le cabinet Lesage, e* 
membre du comité directeur de 
l'fxposition universelle de Mont­
réal, a demandé hier soir a 
tous les Québécois de se faire 
les propagandistes de l'Expo.

S'adressant aux membres de 
l'Assemblée générale du 4e 
degré des Chevaliers de Colomb, 
district de Québec, le conféren­
cier invité a déclaré que l'Ex­
position universelle de Montréal 
était un défi lancé au Canada 
tout entier et que le prestige 
de l'ensemble du pays était en 
jeu.

"Cette exposition, contraire 
ment à ce que l'on dit dans

certains milieux, n'est pas l'af­
faire d’un seul homme, d'une 
seule ville, d'une seule province, 
mais c'est l'affaire de tous et 
chacun des Canadiens dignes de 
ce nom".

M. Rousseau a conséquemment 
demandé aux Québécois en par­
ticulier. surtout ceux qui 
voyagent dans les autres pro­
vinces, de "vendre" l'Exposition 
et de convaincre leurs compa­
triotes de s'occuper de "leurs" 
affaires".

"Faites de travail au même 
titre que les directeurs de 
l'Expo, et pour la même rému­
nération, c'est-à-dire bénévole­
ment".

le conférencier a expliqué

que seuls les frais de déplace­
ment des directeurs de l'Expo 
étaient payés à même le budget.

$600 millions

Dans un autre ordre d'idées, 
M. Rousseau a affirmé que
l'Expo drainerait vers le Canada 
un minimum de $600 millions en
devises étrangères, que la 
construction des pavillons en­
traînerait des dépenses de $300 
millions, sans compter plusieurs 
autres millions découlant des 
améliorations matérielles que 
nécessitera un tel événement.

Parlant du séparatisme, M. 
Rousseau a exprimé sa foi dans 
l'union de toutes les forces au 
Canada., et cela dans le but de 
réaliser de grandes choses.

comme le passé en témoigne.

Du 28 avril 1967 au 27 octobre 
1967, il se pourrait que plus 
de 35 millions de personnes se 
rendent a l'Exposition. Milite en 
faveur de ce pronostic le fait 
que dans un rayon de 500 milles 
de Montréal habitent près de 
50 millions de personnes.

Quant aux adhésions des pays 
étrangers, M. Rousseau a spé­
cifié que les démarches actuel­
les se déroulaient au niveau 
diplomatique. Il a prédit que la 
majorité des pays qui ont accédé 
à l'indépendance depuis 1958 
participeraient à l'Exposition 
universelle de 1967.

Le Canada jouit d'une extrême 
popularité dans ces pays, a dit

M. Rousseau, et sa participation 
au plan Colombo, par exemple, 
lui a rapporté la sympathie du 
Tiers-monde.

A date la Grande-Bretagne, la 
France, la Belgique et le Maroc 
ont signifié leur désir d'ériger 
des pavillons. La participation 
américaine et soviétique semble 
également assurée.

Enfin, tous les pays d'expres­
sion française sont sympathiques 
à l'idée de collaborer au projet.

Portez confortablement
VOTRE DENTIER

Voici un moyen de *up-
prlmer la g*ne caus»-e par un den­
tier trop grand. FASTEETH, un» 
poudre améliorée dont vous sau­
poudrez légèrement vos dentier», en 
rendra le port plue confortable. Ne 
forme Jamais pâte ni gomme, ne 
laisse tucun goût dans la bourbe 
Formule alkaline (non acide) qui ne 
eûrlt pas. aaaslnlt Thslelns. De­
mandes FAS TEETH dès aujour­
d'hui. à tous les comptoir» de pro­
duite pharmaceutiques.

MONTREAL fPO — M Guy Favreau, ministre de l'Immigration, a décla­
ré hier que le Québec possède un des systèmes d'enseignement les moins démo­
cratiques et les plus archaïques du Canada. Il a dit "Pour les gens du Québec, 
l'instruction est la clef de leur libération économique C'est pourquoi je pense 
qu'il faut voter le bdi 60 et qu'il est ta.sentiei a l'avenir de nos enfants "

Le ministre a pris la parole devant es participants au Congrès annuel de l'As 
sociation Libérale de Montréal-Jeanne Mance II a expliqué qu’il parlait en tant 
que Québécois et père de quatre enfants, et "non en tant que ministre fédéral".
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M. Paul Oérin-I^ajoie. minis­
try do la Jeunesse dans le tfnu- 
vernement du Québec, a dé­
claré de son côté que le gou­
vernement liberal sVtalt écar­
te de l’esprit et de la lettre de 
la ronstltutiou rédigée par les 
perrs de la Confédération II 
a dit: "Tout le Canada se de­
mande ce que le Québec veut. 
Québec veut le droit et les 
moyens rie déterminer sa pro­
pre évolution conformément 
aux objectifs que le Québec 
s’est lui-même flTé.’*

Il a ajouté : "Le Canada vi­
vra tant que nous saurons qu'il 
constitue une association de 
partenaires égaux qui sont au 
fait de leurs responsabilités et 
de la nécessité de la collabo­
ration."

L'Association a approuvé une

motion de censure contre M. 
René Lévesque, ministre pro­
vincial des Richesses naturel­
les. a cause d'une déclaration 
récente au sujet de la question 
esquimaude.

Le ministère fédéral du Nord 
est engagé dans une querelle 
avec le ministère de M. Léves­
que, pour savoir qui devrait 
s’occuper des Esquimaux dans 
le Québec

M. Lévesque a exprimé l’es­
poir que le gouvernement fé­
déral, représenté par M. Fa- 
vreau et d’autres, trouverait "le 
temps de reprendre le* négo­
ciations de bonne foi et avec 
ta terme intention d'en arri­
ver a un transfert rapide" de 
la juridiction e&qulinaude aux 
autorités provinciales.

L'Association dit dans sa ré­

solution "qu'elle trouve mal- 
heureuse" la phrase de M. Lé­
vesque.

"Cette question est trop Im­
portante en effectif humain 
pour dégénérer en lutte poli- 
ilque où les perdants seraient 
possiblement les Esquimaux, 
eux-mémes."

I 'Association a approuvé la 
résolution après une très brè­
ve discussion et avec quelques 
voix discordantes.

Interrogé pour savoir s'il fa­
vorisait le transfert au Québec 
de la Juridiction sur les Esqui­
maux. M. Favreau a déclaré :

"Je n’ai pas le droit de faire 
connaître mon point de vue pen­
dant qu’un comité federal-pro­
vincial étudie le problème.) 
D’ailleurs, le cabinet n’a en­
core rien décidé à ce sujet.”

Lesage à la radio

L’ASSURANCE-VIE
DESJARDINS

PRÉSENTE

ACCI RANCE
Tous doivent être égaux en 

ce qui concerne Pemploi
Montréal (P.C.) — M. Jean 

Ix-sage. premier ministre du 
Québec, a déclaré hier soir 
qu’une législation destinée à 
empêcher toute discrimination 
au point de vue emplois pla­
cera la province "clairement 
a Taxant garde" des nations 
moderne*.

Dans un discours qu’il a pro 
nonré à Montréal sur les an 
tennes de C FT MTV, le pre­
mier ministre a notamment 
dérlaré :

"SI, dans no* démocraties, 
tous doivent être égaux de 
vant la loi, il importe qu’il 
en soit de même en ce qui con- 
errne l’emploi. Personne ne 
doit être privé d’un avanre 
ment ou même de travail à 
cause de sa race ou de sa re 
llglon".

t’n projet rie loi destiné à 
empêcher la discrimination an 
point rie vue emploi quand il 
s’agit rie rare ou de religion 
est Inscrit au programme du 
gouvernement du Québec pour 
la session actuelle, eopune le 
discours du Trêne Ta annoncé 
mardi dernier

• M. THEODORE LEVAS­
SEUR. qui Joue le rôie 4’at- 
Urhé aux relations extérieu­
res de l’Asaoriatlon des 
Commissions scolaires du 
diocèse de Quebec. M. Le­
vasseur exécutera un travail 
d’information, à la fols du 
céte de l’opinion publique 
et à la fols du cdté des com­
missions scolaires. I] a déjà 
été secrétaire • adjoint à 
l’Office du Cr»»Ht Agricole 
du Quebec, et au Service de 
l’Habitation familiale du 
Québec. Il aide dans sa td* 
ehr le secretaire de TAC S. 
M. Napoléon Vellicus.

M lisage a déclaré que son 
administration, préoccupée de 
réformes administratives et de 
v .v»tes mesures dans Tordre 
économique depuis son arri- 
\ée au pouvoir en IfHJO. souli­
gne les droit» de la personne 
humaine dans le programme 
législatif de celte année II a 
précisé que ce fait était Indi­
qué. non seulement nans le 
projet de loi contre la discri 
ruination, mais également dans 
celui concernant la création 
du ministère de l'Education, 
dan» deux projeta de loi des 
tlnés à protéger les consomma­
teurs et dans diverses autres 
mesures.

INSPECTIONS
Un des projets de loi desti­

nés à protéger les consomma­
teurs établirait un système 
d'inspection des viandes, du 
lait et çuires produits alimen­
taires sous le contrôle du mi­
nistère de l’Agriculture, tan­
dis que l'autre préviendrait 
certains abus dont pourraient 
être victimes les emprunteurs.

Le premier ministre a pré­
cisé que son gouvernement a 
l'intention de mettre fin à 
certaines pratiques des socié­
tés de prêts, ces pratiques 
constituant "une forme d'ex­
ploration dont sont le plu» 
souvent victimes les petits sa­
lariés”.

/

• REINE ET ROI DE L’ASS. DES INFIRMES. L’Asso- 
r. ✓ des Infirme* a procédé hier à Telectlon d'un roi et 
d'une reine. Il s'agit de Mlle Pierrette Labrecqne et de M. 
Henri Kironar. l'n programme réeréatlf a,,alt été organisé 
a eette œeaslon par Mlle Panllne De Uair**» ’ e programme 
mettait en vedette la chanteuse .Misa Nainba *’0.1 qu'un grand 
nombre d'artiste».

La façon moderne de s’assurer en cas d’accident

Nouveau plan de protection pour voyageurs et enfants, TACCIRANCE a 
été spécialement étudiée et mise au point pour satisfaire pleinement les 
exigences nouvelles de la famille canadienne moderne.

L'ACCIRANCE-ENFANTS permet de protéger pour douze mois en cas d accident tous 
vos enfants, écoliers, étudiants de tout cours ou école (sauf l'université) et même vos plus 
jeunes qui ne vont pas encore à l'école. L’Assurance-Vie Desjardins garantit de payer jusqu à 
$25,000. pour les frais médicaux, chirurgicaux, hospitaliers d'ambulance, de rayons X, d'infir­
mières. $1,000 d'indemnité pour la perte accidentelle de la vie ou $10,000 d'indemnité pour la 
perte accidentelle de deux membres ou de la vue des deux yeux, et la moitié de ce montant 
s’il y a perte d’un membre ou $1,500 pour un œil. $150. (maximum) pour le traitement ou le 
remplacement d’une ou de plusieurs dents saines et naturelles.

L’ACCIRANCE-VOYAGE permet de protéger vingt-quatre heures par jour, tous les 
adultes âgés de 15 à 70 ans, en cas d’accidents qui peuvent survenir au pays ou à l’étranger 
lors de voyages d'affaires ou de plaisir, par automobile, autobus, chemin de fer, bateau, 
avion etc. L’Assurance-Vie Desjardins garantit de payer . . . $5.000. — $15,000. ou $25,000 
selon votre cho x, pour la perte accidentelle de la vie ou pour la perte de deux membres ou de 
la vue des deux yeux — et la moitié de ces montants s’il y a perte d’un membre ou d’un oeil.
$25. ou $75. ou $125. à chaque semaine, en cas d'invalidité à la suite d’un accident et pendant 
un maximum de 100 semaines. $250. ou $750. ou $1,250. au maximum pour tous les frais médi­
caux, chirurgicaux, hospitaliers, d’ambulance, de rayons X, d'infirmières encourus à la suite 
de tout accident. Chaque dépendant de l'assuré qui voyage en sa compagnie est assuré sans 
charge supplémentaire pour $250. de frais pour chaque accident.

UN ACCIDENT EST BIEN VITE ARRIVÉ 

PRENEZ UNE ACCIRANCE SANS TARDER

A
ACCIRANCE

ALLEZ À VOTRE CAISSE POPULAIRE
SEUL ENDROIT OÙ L’ASSURANCE-VIE DESJARDINS V0«S OFFRE "ACCIRANCE”
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• l.l S JOIKS DK L’IUVKR. — (tKand la température varir du frais au froid, rien 
de plus confortable qu’un bon chandail ! A gauche. Joan Marie présente des dessins: 
or bleu et noir realises dans un orlon brosse \ droite, un chaud pullover a collet de 
tortue, siane Koepple. s'allie au pantalon elasticise pour favoriser les mouvements 
de la skieuse.

Du Ihé ou du café !
la formule du the musical 

obtient toujours un grand suc 
ces auprès de l'élément fémi­
nin.

I.a dirrrtriee de la rhorale 
llaendel, Rolande Drolet, ex­
ploite chaque année cette for­
mule heureuse et groupait sa­
medi, quelques soixante quinze 
dames et demoiselles, autour 
de la tasse de thé... ou de 
cafe, pendant que son ensemble 
musical forme de II voix de 
femmes intéressait les convi­
ves.

l e programme comprenait : 
Aurore, de Louis Itroquet — 
I leurs si belles, Louis Itroquet 
— Violetta, Scarlatti — La- 
haut sur le rocher. Joseph 
(’antelouhe — Soir sur le lac. 
Louis Itroquet — La chanson 
du blé, Jacques Delcroze et 
Dan/a. | anriulla (.entile. Du­
rante • Stickles. La pianiste de 
la rhoraSc lia. nd< 1 est Mar­
guerite Lépine. (Par J. C.)

VERRES de CONTACT 
EXAMEN de ht VUE

OPTOMETRISTE
JM Léveillé O.D.

Paquet • Se etage

POUR RENDEZ-VOUS
Tel 524-5121 local 305

Concours d'art culinaire 
pour les jeunes Canadiennes

kn annoncent la tenue des 
rieuxièines Epreuves Culinaires 
Five Roses pour les jeunes qui 
auront lieu à travers le Canada 
a partir du 4 avril 1964, M. A. 
Atkins, president de la compa- 
Rnie. a souligné que. grâre a 
ces Epreuves, les jeunes Cana­
diennes auront l’occasion, une 
fois de plus, de faire valoir 
leur habileté culinaire au cours 
de seances publiques qui les op­
poseront n des jeunes cordons- 
bleus des quatre coins du pays.

L’an dernier, Jean MacDo­
nald. une jeune fille de 17 ans 
de Moncton (N.-B.», s’ôtait clas­
sée première aux F.preuves na­
tionales. Louise Boucher, une 
Beauceronne de 16 ans qui 
poursuit ses études a l’Institut 
Familial de Beauceville tPQ.t, 
et Sandy Kostaschuk. 15 ans. de 
Stenen • Sa.sk.>, avaient respec­
tivement décroché les deuxiè­
me et troisième places, aux 
Epreuves finales.

Pour participer aux Epreu­
ves Culinaires Five Roses, les 
jeunes filles doivent être âgées 
de pas moins de 13 ans. et rie 
pas plus de 17. le 10 mai 1964 : 
elles doivent aussi remplir un 
questionnaire spécial préparé 
par le Comité des Epreuves et 
soumettre leur recette favorite. 
Toutes les enveloppes de par­
ticipation doivent être oblité­
rées par la poste avant minut. 
le 28 février 1964.

Dans chaque province, le Co­
mité invite les deux adolescen­
tes qui ont soumis les meilleurs 
bulletins de participation a se 
rendre aux Epreuves provincia­
les. en compagnie de leur cha­
peron personnel. La gagnante 
de chaque province recevra une 
Obligation d Epargne du Cana­
da de $100.00. un plateau en 
argent et une magnifique va­
lise Les Epreuves a iront de 
nouveau lieu dans des maga- 
sons Eaton de chaque province.

P0/IS SUPERFLUS DEFINITIVEMENT

ENLEVES
par système electrolyse a ondes courtes

CLINIQUE D'EPILATION 
PAR ELECTROLYSE ONYX ENR.

530, rue Sf-Jcon, Que. 4 — Tel. : 524-8220
H. Allard, infirmière licencier elertroloyutc diplômée.

et les finalistes se rendront a 
Toronto, pour les Epreuves na­
tionales. La compagnie Five 
Roses paiera tous les frais de 
voyage et d’hôtel des partici­
pantes et de leur chaperons, 
aux Epreuves provinciales et 
nationales. Une somme de 
$25 00 en argent sera remise 
aux quatre-vingt-dix participan­
tes invitées aux Epreuves pro­
vinciales et 330 certificats de 
mérites seront attribués aux 
adolescentes dont les bulletins 
auront retenu l’attention des 
juges pour la qualité de leur 
participation.

Lors des Epreuves provincia­
les et nationales, on demandera 
aux participantes de preparer 
leur propre recette en plus de 
la recette obligatoire choisie 
parmi les six recettes fournies 
par le Comité. Les jeunes til­
les intéressées peuvent, dès 
maintenant, se procurer ces six 
recettes dont l’une sera dési­
gnée pour les Epreuves provin­
ciales et une autre pour les 
Epreuve» nationales.

La gagnante nationale se 
verra attribuer le titre de meil­
leur jeune cordon-bleu du Ca­
nada — 1964 Elle recevra en 
outre une bourse de $1.500.00, 
ou une Obligation d’Epargne 
du Canada de $1.000.00, ainsi 
qu’un trophée. Quant aux jeu­
nes cuisinières classées deuxiè­
me et troisième, elles recevront 
respectivement la somme de 
$200.00 et de $100,00.

Les divers jurys des Epreu­
ves Culinaires sont formés d’é­
conomistes ménagères quali­
fiées. Mme Hélène Gougeon. 
spécialiste bien connue en ali­
mentation et en art culinaire, 
agira une fois de plus comme 
conseillère spéciale auprès du 
Comité des Epreuves.

Voicil la liste des villes ainsi 
que les dates où se déroulera 
chacune des Epreuves : Mont­
real (l’.Q 4 avril; Saint-Jean
(T.-N.>. 4 avril; Charlottetown 
(I.-P.-E.), 11 avril; Halifax tN.- 
E », 11 avril; Moncton (N.-B.t, 
17 avril; Hamilton lOnt.i, 18 
avril; Winnipeg (Man), 25 
avril; Saskatoon (Sa.sk.>, 25
avril; Calgary (Alb i. 18 avril;
Vancouver e u IP avril.

On inclura dans les Epreuves 
provinciales de l’Alberta toutes 
les participations venant du 
Yukon et des Territoires du 
Nord -Ouest.

VENTE
DE JANVIER

Réductions de

», œ el sb°,
sur un excellent «assortiment de 
marchandises venant de notre 
stock ordinaire

Toute la marchandise en magasin, d'une réputation méritée

33V}
Groi-ne de montres de marques fameuses pour dames et messieurs; 

articles en cristal de couleur; vases de cérarr.tque importés, etc.

50 0̂
Bagues avec pierres synthétiques, bijoux d'or 10, 14 ou 18 carats; montres 
Mido et autres marques connues; bijoux de fantaisie très attrayants; 
diamants et perles de culture dont nous faisons nous-mêmes l'importation,

etc.

Venez de bonne heure

%ooe&
lr
Sic! uleivellers

?00 RUE ST JEAN - QUEBEC
/etc.

HOROSCOPE
LE MARDI 21 JANVIER
21 mars au 20 avril. (BélIrrL

— On vous estime plu* que 
voua l’imaginez, pourquoi vous 
torturer l’esprit ? La position 
de .stars vous aidera a garde*- 
vos emotion* sou» contrôle.

21 avril au 21 mai. (Taureau).
Arrêtez-vous aussi long­

temps qu’il faudra pour exami­
ner les projets qu’on vous sou­
mettra, il y va de votre inté­
rêt. Les astres sont généreux a 
votre endroit.

22 mai au 21 Juin. (Gémeaux).
— Commencez la joumee sur 
un tempo modéré et continuez 
de la meme façon. Travaillez 
sérieusement a convaincre vos 
proches de la nécessite de la 
prudence.

22 Juin et 23 juillet. (Can-
rrr). — La chance sera un des 
principaux auxiliaires de votre 
pue de vivre, aujourd'hui. Une 
affaire qui vous tient a coeur 
progresse rapidement.

24 juillet au 23 août. (Liotii.
Vous êtes stimule par la fa­

çon dont vos affaires marchent 
actuellement. Ne soyez pas 
avare de votre collaboration, 
accordez-là aux oeuvres qui la 
sollicitent.

24 août au 23 neptembre.
(Vierge). — Perspectives ré­
jouissante» pour les natifs de 
ce signe. N’acceptez pas de 
responsabilité susceptible de 
compromettre la marche régu­
lière de votre travail.

24 septembre au 23 octobre. 
(Balance). — Vous vous lais­
sez prendre au charme d’une 
nouveauté et faites un achat 
dont vous n'aviez pas du tout 
besoin. Surveillez votre pen­
chant à l’extravagance.

24 ocotbre au 22 novembre. 
(Scorpion). — Votre raisonne­
ment est empreint de sagesse 
On vous met en garde contre 
les intentions malveillantes 
d'un concurrent Relaxez fré­
quemment.

23 novembre au 21 décembre. 
(Sagittaire). — Une journée 
faite sur mesure pour rencon­
trer vos goûts et vos aspira­
tions. Vous aurez une conver­
sation profitable avec un de 
vos voisins.

22 décembre au 20 janvier. 
(Capricorne). — Vos intérêts 
intimes et votre travail vous 
apporteront autant de solu­
tions heureuses que de problè­
mes. Une journée sous le si­
gne de l’equilibre.

21 janvier au 19 février. 
(Verseau). — Ne laissez pas 
tomber votre ambition. De 
nouvelles avenues vous offrent • 
des chances de succès. Relevez 
avec aplomb le défi qu’on vous 
lancera.

20 février au 20 mars. (Pois- 
mmis). — N'accordez pas plus 
d’importance qu’ils n'ent ont. 
aux petits contretemps. Une 
fois votre travail accompli, 
n'oubliez pas de vous distraire 
et de vous reposer.

SI VOUS ETES NE 
UN 21 JANVIER

Vous êtes remarquable d» 
ténacité et de détermination. 
Votre nature généreuse vous 
porte à vous surmener sous 
prétexte de vous rendre utile. 
Votre entregent sera un pré­
cieux atout de réussite comme 
vendeur, avocat, banquier, ad­
ministrateur ou publiciste

Le (estival de coton du 22 janvier 

se déroulera au son du luth
MONTREAL — Le fameux 

Festival du Coton qui aura Heu 
le 22 janvier a l’Hôtel SVlncfcor, 
se distinguera entre autres par 
son originalité. En effet, c'e^t 
au son du luth et accompagnés 
de danseuses transformées en 
clowns, que les mannequins 
présenteront. au cours d'un 
défilé de modes, des modèles 
entièrement réalisés en coton.

Iona Monahan a précisé que 
les mannequins auront les che­
veux longs et plats très genre 
Garbo, alors que leur maquil­
lage, dû au talent de Jacques 
Lafleur sera assez ensoleillé, 
naturel, avec des yeux nrrond's 
et une bouche rouge lumineu­
se.

Comme le defile est place 
sous le signe du colon . . . tout 
sera en coton. Même les acces­
soires. qu<. presque tous seront 
réalises en piqué blanc . . 
depuis les légères sandales a 
brides, ou les longues guêtres 
(portées avec des Imperméa­
bles) jusqu'aux chapeaux, tan­
tôt relevés et emboîtant bien 
la tète, tantôt Immenses com­
me ceux des gauchos, ou auda­

cieux et poses très en axant 
sur les yeux.

Les gants en coton seront 
bien entendu de rigueur et 
leur longueur variera suivant 
l’elègance de la robe. Quant 
aux vêtements sport, ils au­
ront. pour le» compléter, des 
fichus, des fanchons, des tur­
bans en coton . . . Les lu­
nettes elles-mêmes seront de 
la fête et arboreront de* mon­
tures recouvertes de coton as­
sorti au vêtement.

Lorsque les ombrelles appa­
raîtront. elles seront garnies 
de piqué ou coton blanc, pour 
s'assortir aux vêtements qu'­
elles accompagneront.

Comme nous le disions plus 
haut, c’est au son du luth (pour 
la première fois utilise au 
cours d'un défilé de modes* et 
de la musique originale corn- 
poxee pour l'occasion par Ed­
mond Assaly. que dix des plus 
jolis mannequins de Mont­
real. présenteront les modèles 
en lice.

La présentation sera ininter­
rompue afin d’éviter un défilé 
trop long. Les mannequins en­

treront et sortiront donc sans 
arrêt des six portes décoret s 
tfvec le symbole du coton, l»i 
fleur du cotonnier, créé par le 
grand artiste canadien Mauri­
ce Brault.

Le décor général sera blanc, 
atténué latéralement par tics 
rideaux jaune moutarde Le 
plancher de la scène et le po­
dium seront quadrillés de vert 
olive et de blanc.

Au début du defile, comme 
à celui de chaque scène, les 
danseuses déploieront des ban­
nières descendant du plafond 
ou feront virevoler celles qu’­
elles auront en mains. Chaque 
danseuse sera revêtue d'un col­
lant blanc, borde de ruchers 
autour de l'encolure et des poi­
gnets. Cette symphonie en 
blanc sera complétée par un 
maquillage de clown

A la fin du défilé le Con- 
seill du Coton, enregistrer.» 
son émission commerciale pour 
la T. V., émission qui sera jîre- 
sentée au public au cours du 
mois prochain. Iona Monahan, 
commentatrice du defile, fera 
un bref exposé du programme

futur du Conseil Canadien du 
Coton

Puis les dix gagnant» du 
Fe>ti\ al recevront leurs recom­
penses scion le processus sui­
vant il y auia dix enxeloppe* 

xcellees et dans chacune 
d’elles, un nom. Chaque cn- 
veloppe sera remise à Mlle 
V mahan par le représentant 
des experts Touche. Ross. Bai­
ley et Smart Mlle Monahan 
dévoilera alors le nom du ga­
gnant et présentera la person­
nalité chargee de remettre le 
prix.

Les danseuses accompagne 
ront les gagnants jusque sur la 
scène.

Les deux premiers grand* 
prix A|ui seront annoncés en 
dernier, recevront leurs tro­
pin es et récompenses en ar­
gent de^ mains de E.-P King, 
president, et de B.-S Saun­
ders. vice-président du Conseil 
Canadien du Coton

Pour clore le défilé, les vê 
tements primés, seront présen­
tés une nouvelle fois et cha­
que mannequin portera le si­
gne glorieux de GAGNANT 
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• DANS LES BOUTIQUES POUR ENFANTS. — Il n'y a plus que les paren 
la. les grand-mere* ou les tantes qui s'ingénient à “gâter” les petites filles. 
Elles sont aussi les enfants chéris des boutiques de vêtements, ou l’on trnuv 
e les tissus, lea styles, les accessoires et les fantaisies a la mode du jour, adap­
tées a leurs mesures. A gauche, un vêtement de jeu en nylon, bordé de fourra 
re. Au centre, corduroy, nylon et fourrure s'allient contre le froid. A ces deux 
créations de Timely Togs, s'ajoute à droite, le deux-pieces de Kute Kiddies aux 
couleurs coordonnées.

On s'intéresse de plus en plus à la culture indienne
Oignons et pommes

MONTREAL (PO — La 
princesse A lapis O’bomsa'xin, 
de Trois-Rivières, dans le Que-

1 »livre d’oignons a cuisson
(6 moyen»)

2 c. à table de beurre 
* » c. a the de sel

2 r. à table de cassonade 
2 tasses de pommes rouges 

tranchée», non pelée»
1 e. à table de beurre 
1<2 tasse de fromage eheddar 

râpé (facultatif)
Peler les oignons. Couper 

en deux sur la longueur puis 
détailler sur la largeur en 
tranches de 1-4 pouce (environ 
4 a 4i^ tasses d’oignons tran­
chées). Faire fondre 2 c. à ta­
ble de beurre dan» une poêle. 
Ajouter les oignon» et sauter 
sur un feu modéré durant 5 
minute», e ntournant fréquem­
ment. Mêler le sel et la casso­
nade. ajouter la moitié du mé­
lange aux oignon». Disposer les 
tranches de pommes sur le» oi­
gnons. parsemer du reste de 
la cassonade et de petites noi­
sette» de beurre (1 c. à table 
en tout). Réduire la chaleur, 
couvrir et continuer la cuisson 
jusqu’à ce que les oignons et 
les pomme» soient tendres, en­
viron 15 minute». Parsemer de 
fromage, couvrir et cuire jus­
qu’à ce que le fromage soit 
fondu, environ .7 minutes. 6 
portion».

Sauce trempette 
à la dinde

Broderie

Les sauce» trempette» sont 
très populaire» au cour» des 
réunion». Deux ou trois bols 
de savoureux mélanges, entou- 
ré» de petits biscuit» soda, de 
patate» chip» ou d? pain Melba, 
en voilà assez pour satisfaire 
l'appétit de vos Invités

On peut faire un de ce* dé­
licieux mélange* avec le» pe­
tits morceaux de dinde ruite 
qui restent. Passer la dinde au 
hache-viande. *e servant de la 
lame la plu» fine Humecter au 
goût axec un apprêt à salrde 
ou de la mayonnaise et un pci 
de crème. Assaisonner de mê­
me de jus d'oignon, d'amande* 
griller* moulue* ou hachées 
fin. de sel. de poivre et d’un 
soupçon de sauce Worcester­
shire.

J Actualités 
I féminines

Brodez ce* décoration* aux 
couleurs naturelle», garnissez 
vos serviette* et taies d'oreil­
ler* «xec vos fleur* favorite* 

Facile à faire, demandez le 
patron 7263. trois motifs diffe­
rents de 4 x 13 pouces.

Envoyé* 0 50 en bon de poste.
Le* ttmhre* ne sont pas acceptés.
•Ecrivez llMhlemrnt vos nom 

•4 adresse ainsi que le numéro 
exact du patron. Adressez le tout 
au Service des Patron». “L’Ac­
tion”, 3. Place Jean-Talon. Que­
bec 2, P Q

f>* patrons ne sont pa« échan­
geables. On doit compter environ 
10 Jours entre la date de com­
mande et la réception du patron

I
I Ne do patron ... I------- |
j Mesure désirée

Le* membres de la Ligue 
»ont prié* de participer à la 
réunion mensuelle, cercle d'é­
tude. de la section interparois- 
siale qui aura litMi. lundi 20 
Janvier, à 2h. 15 P m.. a la salle 
paroissiale St-Dominique. 175, 
ouest Grande-Allée.

Nom ... ... „ ..._...... I
I

I Adresse___  ..
I
I

bec. est une Indienne du Ca­
nada qui chante le folklore et 
les légendes de son peuple, 
pour conserver les traditions 
culturelles des Abénaquis, de 
la race des Algonquins. Née 
dans la réserxe indienne ri’O- 
danac. près de Sorel. qui se si­
tue à 5() milles a l’est de Mont­
réal, elle fut nommée Kolia- 
wato, qui signifie “celle qui 
apporte la joie”

Une princesse indienne re­
çoit un nom approprie choisi 
par sa tribu, lorsqu'elle est un 
peu plus âgée. Son père était 
le chef de la nation des Abe- 
naquis, constituée par un grou­
pe de tribus qui vivaient en 
Nouvelle - Angleterre avant de 
s’installer dans la réserve d’O- 
danae. *

Vêtue d'un costume en peau 
de daim, la princesse Alanis

Au Salon National de l'Agriculture :

De lelégance signée maison
Une belle étoffe, un patron 

simple et élégant, il n'en faut 
pas davantage pour que tou­
tes les Canadiennes françaises 
.. ou presque *e sentent un 
peu couturière».

Ceux qui ont élaboré le pro­
gramme féminin du 12e Salon 
national de l'Agriculture ont 
tenu compte de cette aptitude 
heureuse de la plupart des 
Québécoises

C’est ainsi que pour elles, 
la mode et le sens pratique 
x'ont s'unir en un défilé unique

DE L’ELEGANCE SIGNEE 
MAISON

Non seulement la m*is»>n Du­
puis A Frères présentera aux 
visiteuses qui afflueront au T’a- 
lals du Commerce, du 8 au 14 
février, se* grandes nouveau­
tés printanière* mais elle leur 
permettra de réaliser ses mê­
me* nouveaulté.s.

F.n effet, rhacun de* modelés 
de la collection présentée au 
Salon de l’Agriculture aura été 
coupe dans de* étoffes que les

femmes pourront trouxer au 
rayon des tissus de Dupuis 

De plus, les manteaux, les 
ensembles et les robes seront 
reproduits d’après les patrons 
McCall, de sorte que leur réa­
lisation sera extrêmement fa­
cilitée aux '.pectatrircs qui le 
auront admirés pendant le dé­
filé

TOUS LES JOURS 
A TROIS HEURES 

Les défilés auront lieu le 
samedi 8 février, puis du lundi 
au jeudi 13 inclusivement a 
trois heures de l’après-midi, 
sauf le mardi, alors que la col­
lect ion sera montrée a neuf 
heure* du «o|r tandl? que le 
jeudi, elle défilera à deux re­
prise* soit à trois heures de 
i’après-mdi et à neuf heures 
du soir.

Cette vaste collection qui re 
présentera une véritable syn­
thèse de l'élégance printemps- 
été 1964 mmorenrir» une qua­
rantaine d’ensembles

î.es commentaires «eront 
présentés par Mlle Pierrette 
Champoux

Participez au choix de 
la caissière de l'année

MONTREAL TOUS les
client* des supermarchés seront 
bientôt invités à prendre une 
part aetlxe à l’élection de la 
nouvelle Reine de rindu«trir 
canadienne des suj^ermarchés. 
participation qui peut leur rap­
porter de magnifiques prix 

Pour sa part. Steinberg Limi­
tée — dont le* caissière* sont 
Inscrite* à ce concours annuel 
— offre par la même occasion à 
sa clientèle l’avantage de parti­
ciper à un grand tirage. En ef­
fet. «ou» le* client* qui *e pré­
vaudront de leur droit de xote 
à l’un de» marché* Steinberg 
situé* dan* la province de Qué­
bec ou dans la région d’Otlaua. 
peuvent gagner soit un voyage 
d’une semaine pour deux per­
sonnes à Miami Beach, soit un 
superbe combiné raJIo-TV. 
AM EM avec phono stéréopho­
nique. de même que plusieurs 
autres pçix de valeur.

F.n outre, leur* votes aideron» 
à choisir la "Caissière de l'An­
née" dans leur propre magasin 
Parmi les gagnantes rie chaque 
marché, l'on en choisira une 
qui représentera la ««»ciétc 
Steinl»erg à la finale régionale 
où «era élu la “Reine des cais­
sières du Canada". Cette der­
nière se rendra a«ix Etats-Unis 
pour la grande finale interna­
tionale I.a nouvelle * Reinr In 
tematlonale de» rai**ièrcs” *e 
verra décerner de nombreux 
prix dont une étole de vl«on et 
un voyage pour deux personne» 
à Hawaii, toutes dépenses 
payées.

Le scrutin pour le choix de la 
future "Reine de* caissières” de 
chaqu* marché commencera le 
22 Janvier pour «e poursuivre 
Jusqu au 14 février inclusive­
ment

chante -au.*» accompagnement 
ou par le seul bruit rythme du 
tam-tam. A l’âge de huit an*, 
elle quittait la réserve de Sorel 
pour aller vivre a Trois-Riviè­
res, mais pour retourner faire 
de fréquentes visites “on vou­
lut ressusciter la culture In­
dienne. “La langue est mena­
cée de disparaître, et c'est bien 
triste”, de commenter la prln 
ce sp. Elle ajoute cependant 
que ses chansons et légendes 
peuvent facilement être appri­
ses par les enfants. _____

AU FESTIVAL 
La princesse Alanis » repré­

senti* le*- Indiens du Canada 
au cours d'un Festival tenu à 
New York, en octobre 1962 
Avant cette manifestation elle 
ne chantait que devant d.-r 
grounes d'amis et les gen* «le 
sa tribu ‘X son avis, l’enseigne 
ment donné dans le- école* au 
Mijet des nation* Indiennes r«f 
lareemenl responsable pour la 
présente attitude et la façon 
de traiter les Indiens “On ne 
«aurait croire combien les en 
font* peuvent souvent se mon 
trer cruels, et je l’ai expert 
monté dan* ma jeunesse du 
fait de ma nationalité”, expll 
que la jeune Indienne

ftemiis quelques temps, on 
s’intéresse davantage à la cul 
tu^e Indienne mais, scion la 
nrincesve il e*d difficile de re 
trouver re oui fut perdu durani 
de longues année* F.lle a ra 
conté qu’à l'arrivée des mi* 
«ionnalres re* derniers ne 
voulaient na aur les Indien* 
chantent leur* pronres rhan 
sons, non phi* ou’lls aimaient 
leurs danses II* cn*clen;ricnt 
plutôt A la population indien 
ne des bx^unes sur musique 
«tes refrains d'origine françai­
se le nhi* connus à l’époque 

I.» rhanson favorite de 1» 
princesse c«f In plus moderne 
de «on répe'-foire. ma!» elie fut 
composée R v a 110 an*, et 
donne de* conseil* aux Indien* 
de la réserve Odanac.

Ne pas confondre *•

. Un seul

/

Spécialiste
en fourrure*!

326 cst,de« Commifsoir^s
Têt ; 524-7458
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BONHOMME
_^»JV£.Par Rcrny d'Anjou

L ESPRIT DI BOSHOMME
Menu s'il (si Ires htos, notu Bonkotmne CûTtuivol 

ft'fn jouit pas moins d'un esprit lies plus Uns. Samedi 
soir, le Honhommi était tout heureux de pouvoir donna 
son titre. Enfin, il ai a un. j arrive de Charlottetown, 
dit le Bonhomme, et léi-has, tout le monde que i ai 
rencontré avait des titres Premier Ministre, Lieutenant- 
(touverneur, Maire et même h président du Cornai al 
Il n'y a que moi qui fiai has de titre, et. tout le momie 
se contente de m appeler Bonhomme. Cependant, il s est 
vendu te Ile mint de hou nu s samedi son que dorénavant, 
on devra m appeler ( ire Bonhomme . li inut nuimttrr 
qu elle est une des meilleures . . . pour ne pas dire une 
des pas pires ...

• Le Bonhomme Cornovo! o présenté samedi soir un chèque de $10,000 i M. Elmo Levert gagnant du grand pnxottr.buc por 
le carnaval d'hiver lors de la vente de la bougie. La duchesse de Laval, Michele Blouin, et le president du duché M. V.ctor C-cr- 
main assistaient * la présentation. Dons lo photo de droite, on voit le Bonhomme Carnaval rendant v.sitc aux tclcphomstes de 
la compagnie Bell. Ces dernières ont travaillé terme samedi soir pour aider s faire un succès de la soiree de la hougia. Au cour» 
de sa visite, le Bonhomme était accompagne de M. Andre Joncos, » gauche, et de M. O.-J.-L. McGIynn, deux des patrons des
téléphonistes.

1,F BFI-I. COt.LABORRF.
I,* centre nerveux de la ven­

te de la hou*le. samedi soir, 
était à l’hôtel de ville de Que­
bec où tou* les résultats en­
traient. C ’est également a cet 
endroit que les Kcns appelaient 
pour se procurer des bouities 
supplémentaires. Quarante te 
léphonlstes de la compagnie de 
Téléphone Bell du Canada ont 
travaillé benevolemen! de six 
heures a onze heures et ont 
répondu a des milliers d ap 
pels. Meme si les journalistes 
n’étaient pas admis dans ce 
sanctuaire, il y en a qui ont 
pu constater, a leurs risques 
et périls, que ce centre ner­
veux était une veritable ruche 
en activité les téléphonistes 
ont abattu un travail monstre 
en réussissant a repondre a 
tous les appels téléphoniques 
et c’est a leur honneur. Pen­
dant la premiere heure, il y a 
au moins 2.000 appels qui n onl 
pu passer parce que toutes les 
lignes étaient occupées. C’a 
derouicissait pas . . . Kn tou» 
cas. les téléphonistes et la com­
pagnie Bell n’ont pas pu faire 
autrement que de se mériter 
des félicitations.
I/F.SC’ORTF MT BOMIOM1MI 
r’est la maison Pichctte 

\muserncnt qui a cette année 
le contrat d’escorter le Bon­
homme Carnav al dans tous ses 
déplacements et c'est elle ans 
xi qui installe les systèmes de 
haut-parleurs pour les diverses 
manifestations carnavalesques 
Paul Ptehette, aide -de Georges 
Racine, accomplissent un trn 
\ ail excellent et le Bonhomme 
n'est jamais en retard II est 
présent presque partout a la 
fois et c’est un tour de force 
que réussissent a accomplir 
Georges et Paul Pour ce qui 
est du système sonore, tout est 
parfait, mais on nous assure 
que d’ici la fin du carnaval, 
tout sera plus que parfait 

A I/ARjCTIFVECHF 
I.e Bonhomme Carnaval, les 

aept duchesses et les membres 
de l'executif du carnaval d’hi­
ver de Quebec so sont rendus 
hier soir, a l’Archevêché de 
Quebec pour la récitation du 
chapelet. Ils ont ete reçus par 
Mgr Paul Nicole, l a cérémonie 
a'est déroulée dans le grand sa­
lon de l’Archevèche et il était 
1res émouvant de voir tout le 
monde, le bonhomme compris 
réciter, a genoux, le chapelet 
• ver le prrlat.

LE BONHOMME SORT 
Le Bonhomme Carnaval et 

les sept duchesses ont reçu 
partout un accueil monstre 
dans le duché de l^évis, di­
manche après-midi On ses» 
d'abord rendu a l'Oeuvre des

Quel soulagement!

ri nus
DE

Al DE DOS!
utrahm, *IU ««udrait Ha mal Hf Ho* 
! d unr *»ni«tion Ha falicue. Kn 
iprtranl oua I’irnUtion d* I* »as*ia 
dat *ni« iirinairf» paut ra«i»*r fa» 

alaitai. alla prit Ha» Ptlula» PndH'i 
Kjr la» Rain*. Avar fii*oo. r»r la» 
ilulat ItoHH’» *lim«ilanl la» ram», re 
li aida • «oulxiar I» c»u»a Hu m*l »la 
M et U saniation Ha l«iiK«a. Riantat, 
Ile it «enlit mtau* at »on fapo» 
tniéhora. Si tou» «oullrai Ha nul Ha 
M, la» Pilidai DoHH » pour la* Hain» 
mu »OMl»*aron« p<*nt atra »»■*•'• Voué 
Mirât romplar «m Podd'». *sf

Terrains de jeux de Lauion 
pqur une partie de hockey Pee- 
Wec Puis, a St-Romuald. on a 
salue la population qui s'était 
rassemblée dans la salle a l’é­
cole Un magnifique cadeau- 
souvenir a été remis aux du 
chesses du carnaval par les or­
ganisateurs du carnaval de St- 
Romuald A la suite de cette 
visite, le groupe s'est rendu a 
St-Lambert pour y visiter la 
population Le Bonhomme a 
aussi visité les infirmes, dans 
la salle des Syndicats Catholi­
ques Ce soir, ie Bonhomme ira 
rendre visite a la population 
de Pont-Rouge et il sera accom­
pagné des duchesses Demain, 
il ira à Giffard et he rendra 
a une parade de modes au res­
taurant In Bastogne

PTM TRAIN VA LOIN 
Ors membres de l’Exéeutlf 

du carnaval ont quitte Québec 
aujourd'hui pour se rendre a 
Montréal d’où Us reviendront 
a bord du train du Carnaval. 
Ce petit train, oui est prêté par 
la ville de Montréal pour la du­
ree du Carnaval, sillonnera la 
rue St-.loseph pendant le car­
naval. Le train quittera Mont­
réal. ce soir, et s’arrêtera dans 
differentes villes bordant la 
route numéro 2. Il est attendu 
à Quéfiec. mercredi.

LFS DUCHESSES 
DEMENAGENT 

Les Nept duchesses ont main­
tenant établi leur-, quartiers- 
généraux au Château Fronte­
nac et c’est a cet endroit qu'el­
les ^e reposent entre les nom­
breuses visites qu’elles ont a 
faire chaque jour Avant de 
s'installer au Château, elles 
rivaient leurs appartements aux 
quartiers-généraux du carnaval 
sur la rue d'Auteuil Rappe­
lons que les duchesses soni 
conseillées et accompagnées 
dans toutes leurs sorties par 
Mme Aline Samson et son é- 
poux qui font un très bon tra­
vail

CNF VRAIE BONNE 
Pitl o < Int o qui est ( oust 

deré par plusieurs comme le 
houte-en-train du Carnaval 
d'Iliver de Québec, est un type 
qui n'est certainement pas ‘‘bar- 
ré" L’an dernier, il assistait a 
une reception donnée par M 
Scott, president de la compagnie 
Ford du Canada S'adressant a 
ce personnage, il lui demanda 
d'une voix suave "Est-il vrai. 
Monsieur, que vous êtes prési­
dent d’une compagnie Le 
monsieur répondit dans l'affir­
mative. Alors, du haut de sa 
grandeur. Pietro Greco lui dit 
‘F.h bien. moi. Monsieur, je suis 
président de deux compagnies.” 
Ceci dit. il invita le président 
M» la compagnie Ford ^ pnudn 
Un verre.

SAVIEZ-VOUS QUE .. . 
Pierre Trembla», l’ex-présl- 

dent du Carnaval, a remporte 
une gageure faite par les mem­
bres de l'exécutif sur le nom­
bre de bougies devant être ven­
dues au cours de la soiree sa­
medi . . . Victor Germain, le 
president du duebe de Laval, 
recherche toujours une superbe 
photographie de sa personne. 
Crtîf photographie, qui était 
suspendue au-dessus de la cais­
se enregistreuse de son restau­
rant. est disparue mystérieuse­
ment au cours de la semaine 
dernière. <>n nous rapporte ce­
pendant qu'elle a été vue aux 
quartiers «énerauv du Carnaval 
sur la rue d’Auteuil... La 
chanson • thrme du Carnaval 
d’HIvcr de Quebec a été com­
posée en une soiree, dans le 
salon ne la demeura de M. Mar­
cel I aurin. il y a de cela dix 
ans. Incidemment, l’épouse de 
M. Laurin portait samedi soir 
dernier t*nr Jupe fort origina­
le. faite de ceintures fléchées 
cousues ensemble. Ca fait très 
carnaval et très élaboré.

185,000 bougies
«Par Remy d’Anjou)

La vente de la bougie a rencontre samedi soir les 
espérances des dirigeants du d,xième Carnaval d hiver 
de Québec alors qu'un total de près de 1R3.000 chandelle, 
bleues ont été achetées par la population du grand Que­
bec en moins de cinq heures

Ce total dopasse rie plus de 40,000 bougies celui 
atleinl l'an dernier. La population a repondu avec 
enthousiasme a l'appel lance par le Carnaval d hiver de 
Québec, et. les 8.500 vendeurs de bougies ont ete accueil­
lis a bras ouverts partout ou ils se sont présentes.

Les chiffres connus a date ne sont cependant pa*- 
encore complets car les divers centres de distribution 
des duchés n'ont pas encore fait parvenir leurs résultats
finals

Le president du comité de la bougie. M Georges 
Labrecque. et son vice-président, M. Albert Simard se 
sont dit enchantés du succès remporté par la vente de
la bougie , . ,

Les chiffres exact pour les divers duchés seront 
communiqués aujourd'hui au cours d une conference 
d’information. Il semble que tous les duchés ont amé­
liore leurs ventes par un pourcentage appréciable

La vente de la bougie avait été organisée de main 
de maitre et une fièvre intense, digne d’un soir d’élec­
tions générales, régnait dans tous les duchés.

Le sort n'aurait 
pu être plus heureux

Par Rémy d’Anjou

Un pere de famille de 42 ans. 
M. Elmo Leonard Invert, domi­
cilié au 1336 de Montmorency, 
dans le comté de Laval, a rem­
porté samedi soir le grand prix 
de SI0,000 accordé à l’occasion 
de la vente de la bougie du 
Carnaval.

Vétéran de la derniere gran­
de guerrE*. M. Levert qui est 
originaire dr Sturgeon Falls, 
en Ontario, n’hnbite Québer 
que depuis six mois.

M. Levert est à l’emploi du 
département des affaires in­
diennes et est père de deux 
grandes filles qui sont aux élu­
des. L’une d’elle étudie à l'u­
niversité Bishop de Lennoxvil- 
le et l’autre fréquente le Que­
bec High School.

".Je n’al pas eu le temps de 
poncer a ce qui m’arrivait ’, a 
declare M. Levert quelques mi­
nutes seulement apres que la

«

/■s

capsule dans laquelle se trou­
vait son nom eut été tirée au 
sort par M. Guillaume Piette, 
président du carnaval d'hiver 
de Québec

"En tout cas. a-t-tl précis-, 
c'est le meilleur placement de 
<2.00 que j’aie fait de ma vie”

Un total de B0 personnes a 
remporté des prix à la suite 
de la vente de la bougie. Un 
deuxième prix de $3.000 a été 
remporté par M. Alfred Rou­
leau du duché de Lévis.

Ce dernier, qui est gérant a 
la compagnie d’assurance-Vie 
Desjardins avait acheté 40 bou­
gies pour encourager Edith 
Desrosiers. une de ses em­
ployées. qui représente le du­
ché de Lévis.

Des prix rie $1.000. $600. $300 
SlôO et $75 ont aussi été dé­
cernés aux personnes dont les 
bougies, une fois allumée, lais­
saient échapper de la cire 
noire.

• Dans la photo du haut, a 
droite, on aperçoit M. Elmo 
Levert, quelques secondes 
seulement après qu'il eut ete 
deslgmé par le sort comme 
gagnant du prix de $10.- 
000, On voit sur la photo, 
dans l’ordre habituel, M 
Guillaume Piette. président 
du Carnaval. M. Jacques La- 
rochelle. Mlle Renee lludon. 
tous deux de la télévision de 
Québec. M. Invert et le 
Bonhomme. Sur la photo du 
has, M. Alfred Rouleau, de 
f.évls. reçoit son prix de 
.«3.000 de* mains du Bon­
homme.

• Ginette Dallaire a été couronnée samedi soir, reine du < arnaval de* jeunes de Que- 
bec-Ouest. Ginette premiere a été choisie parmi cinq duchesses. Elle a règne en 
fin de semaine sur les activités oui ont marqué la cloture de ce carnaval qui avait 
débuté le 3 janvier dernier

CHEF DES PROGRAMMES DE LANGUE FRANÇAISE 
DIVISION DE L'EDUCATION 

BUREAU DE L'AIDE EXTERIEURE, OTTAWA
FONCTIONS : Administrer des programmes d assistance pe 
dagogique. notamment pour ce qut est du recrutement d e-, 
ducateurs francophones pour affectation a l’étranger, le pia 
cement dans des établissements canadiens de stagiaires 
d’expeession française, et mettre au point et à execution les 
directives et formalités pertinentes

QUALITES : Diplôme universitaire, experience du domaine 
de l’enseignement et bonne connaissance de* maisons d’en- 
seignemcnl d'expression française, de leurs programmes et 
de leur personnel

TRAITEMENT ALLANT JUSQU’A Ml.ROO 
selon la competence

Pour obtenir plus de precisions et de? formule* de demand-» 
priMe décrire SANS TARDER è la COMMISSION OU M R 
VICE CIVII, DU CANADA. OTTAWA 4 et -te demander la 
circulaire d'information R3-.'29

a,

V

rW.Le costume 
fait l’homme

p<*r

• Partout ou II pir«<e. If Bonhomme fait la Joie de tou* .A preuve, eette photographie oui a ete prise à SMUmaald. durai» 
ehe aprèa-nMi, alor» que le Bonhomme rendait visite à la population du duché de l^vls.

Comment peut-on arriver 6 erfuer ce qui e,t >fe hnn 
inùt” (tant Vhabillement maeculin alnre que toue le» né 
entente qui noua ton! impoie» par la mode ton!, de p'n» 

en plue, varié» et ''audacieux
Le "bon goût" e»t une choee impnetible a définir 

dan» le domaine du veternent. pour la bonne rai»on que 
c'eut une quettinn de "caractère" autant que d’etthéti 
que. Pour certain», le» vêtement» »onl de bon gnut »eti 
tement quand lie répondent aux norme» rtgoureute* du 
conventionnel ou plu» préaeement du ela»»ique. Pour 
d'autre», le bon goût e»t eynonyme d individunhlr en 
»tyle et en couleur, tout en évitant re qui attire trop 
le» regard» »ur leur peraome. S’il était pa»»ihle d éta­
blir de» norme» tlricle» de "bon goût'" il »ufftrait de 
limiter la production eeton certaine» donne»» et te tour 
errait joué. T ou» le» gen» teroient de bon gout.

Scu» devriont plutôt définir cette erpreeemr, ,om- 
me un art tant elle repretente quelque i bote de tnhtil, 
de pertannel. de teneible même quand il »agit d’adop­
ter ou de refeter tel ou tel genre de veternent

Pour eette raieon, non» eteavant don» noe article», 
de mettre en valeur le plu» »obre cinétique autant que 
le» création» originale» oui apparaittenf continuellement 
lur le marché afin de »ati»faire tou» no» lecteur»

Non» ne crayon» pn». en ce qui non» concerne, que 
le vêtement pour homme» doive être du genre ciéreotypé. 
e’ett-à-dire. trop undorme. Il doit repretenter une pei- 
•onnalité de bon aloi. un caractère voire une façon de 
vivre. La plu» grande erreur que l'on pniete commettre 
•ur ce plan eet bien d'adopter un »tvlc nu une couleur 
parce que l’une ou l’autre nou» a teduit eur autrui, cet 
autrui qui. le plu» touvent. ne preeente aucune de noe 
caroctérietiqve» pertonnelle» i taille, lerof, allure, aetivi* 
tie. etc .

Au neaue de nou» repeiet. nou» devant dire que lq 
façon la plu» eûre d’obtenir tenue et apparenc». dite» 
de "bon goût", c’eet encore d» ee fier a un epéciqhete 
cenictancieux oui ne cherchera pa» o "patter un ce»tu 
me" maie à t'attacher un client par le» omphmeni» que 
celaiti recevra de te» intime»

Aérer»»» tante demande relative a ce enurnor 4 .

tournai / ACT ION
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Plusieurs communications à la session 
d'information nationale de la SS J B

pour cent de notre économie est contrôlée 
par des étrangers (Denis de Bellevallé)

(Par Srr*f Gagtioni 
“I/hfrltajfr que nou* a lai*>- 

$4- la fénération précédente 
n eat pas riche. Nous sommes 
I la queue du pays dans plu­
sieurs domaines. Nous sommes 
à la queue du pays quant à la 
mortalité Infantile, même der­
rière les Ksquimaux. Des dix 
provinces canadiennes. seule 
celle de Terre-Neuve a un ni­
veau de vie plus bas qu’au 
Québec. Environ 80 pour cent 
de notre économie est contrô­
lée par des étrangers et notre 
héritage linguistique est le 
‘•Jouai”. Bref, l’élite précéden­
te nous a trahie”.

C’est ce qu’a déclaré M. De­
nis De Bcllevalle, ex-directeur 
du journal “Le Carabin” et 
vice-président du comité pro­
visoire de l’union générale des 
étudiants de Québec, lors de 
la deuxième session d’informa­
tion nationale qui s’est tenue 
samedi au motel des I.auren- 
tides, sous les auspices de la 
S.S.J.B M. De Bcllevalle s’est 
opposé à l’idée qu’insinuait le 
thème même du colloque de la 
S.S J.B.. et qui était : ’’Qui dé­
missionne ... les jeunes ou

les adultes ?”
Selon lui. les . jeunes sont 

des adultes au même titre que 
les adultes et devraient être 
reconnus comme tels.

Trahison de l’élite 
g précédente

M. De Believalle a exprime 
l’avis que l’elite precedente 
qui a contribué à maintenir au 
pouvoir les régimes de Tasche­
reau et de Duplessis a trahi 
la jeunesse car elle a approu­
vé des régimes de corruption 
électorale et d’incompétence. 
Et. selon lui, c’est là que ré­
side aujourd'hui la différence 
entre l’Ontario qui a connu un 
essor formidable et le Québec 
qui en est pratiquement tou­
jours au même point.

Absence de chefs 
‘‘Les hommes politiques Ca­

nadiens français ne possèdent 
pas de conviction et ne sont 
pas sincère*. Ils se laissent sé­
duire par le milieu social. Au 
fédéral par exemple, quel hom­
me peut servir d'exemple aux 
jeunes ?"

A ! appui de ces affirmations. 
M. De Bcllevalle a fustigé le 
député du comté de Dollard au

fédéral, M. Guy Rouleau, qui 
était en faveur de l’avion Ca­
ravelle à cause que sa cons­
truction se serait effectuée 
dans .son comté et qui, sous ia 
pression d’éléments anglopho­
nes, a tout-à-coup changé d’avis 
en consentant à opter pour un 
avion fabriqué aux Etats-Unis.

"Dans l’affaire des prêts aux 
municipailtes ci du plan de re­
traite contributoire, que sont 
devenus nas Lamontagnes et 
nos Fauvreaus ?" "Se sont-ils 
levés ? Nos politiciens man- 
qu'ent d'épise dorsale.”

Instrument des traîtres
Selon M. De Believalle. un 

journal du Québec constitue 
l’instrument des traîtres et des 
vendus. Toujours selon M. 
De Believalle. ce journal est 
insipide et réactionnaire et 
de par sa nature, dévalorise le 
métier de journaliste.

M. De Believalle a fustige 
l'éditorialiste anonyme du So­
leil pour ses propos peu élo- 
gieux à l'endroit de Rene Lé­
vesque. Par ailleurs, il a ac­
cusé ce journal d'avoir flatté M. 
Lionel Chevrier dans ses co­
lonnes.

‘‘Chevrier n a jamais été le 
porte-parole des Canadiens 
français. O dénigre Léves­
que. Qui a le plus fait en
faveur des Canadiens français. 
Che% rier ou Lévesque ? Si
Chevrier avait fait quelque
chose, on le saurait . . a-t-il 
affirmé.

La S. S. J. B s'améliore
“La S S. J. B. a Incarné, il 

y a quelques ann.es. le natio­
nalisme naïf." Solon M. De
Believalle, alors que nos mou­
vements nationalistes faisaient 
campagne en faveur des mino­
rités de l’extérieur du Québec, 
on s’occupait de sauver ia 
grange du voisin alors que la 
nôtre était entrainn de brûler.

"A quoi servent les chèques 
bilingue* et le future drapeau 
si on a le record du chôma­
ge ?"

Selon, lui le Québec, qui a 
négligé ’.es minorités protes­
tantes françaises du Québec 
ainsi que le peu d'efforts que 
nous avons fait pour les édu­
quer dans notre langue, ont 
contribué à affaiblir la Nation 
en lui faisant perdre ces effec­
tifs.

Jeunes adultes en 
face de l'héritage laissé

Les jeunes qui. selon lui. ne 
sont pas encore embourgeoisés, 
réclament une révolution na­
tionale et l'autodétermination, 
aissi qu'une revision du pacte 
confédératif. Us préconisent un 
Etat national fort où les Cana­
diens français seront autre cho­
se qu’une majorité mathémati­
que. Leur langue et leur cul­
ture devront prévaloir.

Les jeunes veulent une ré­
volution sociale, une redistribu­
tion des richesses de la Nation 
canadienne française, dirigée 
dans l’optique de l'intérêt com­
mun.

Toujours selon M. De Belle- 
vaile, la jeunesse prône un so­
cialisme qui. sans être intégral, 
permettrait à l’Etat d’utiliser 
sa force dans le sens du bien 
commun. "Les jeunes’ sont à 
l’avant-garde de la révolution 
sociale”. ’’Ils ont présenté un 
mémoire concernant le Bill 60, 
ont joué un rôle dans l’affaire 
Gordon, ils sont à l’origine du 
droit de vote à IB ans”.

Selon lui, des organisme*

tels que le barreau et le Collè­
ge des médecins constituent 
des obje'vS de scandale en rai­
son de leurs attitudes réaction­
naires et anti-démocratiques. 
"Les jeunes professionnel* 
n’ont aucune influence. On les 
isole,” a-t-il affirmé.

Comme solution au problè­
me, M. De Believalle est d’avis 
que la S. S. J. B. devrait grou­
per ces diférents corps de 
jeunes et leur donner une 
orientation et un dynamisme 
nouveiu. “La S. S. J. B. n’est 
pas assez présente à ses mem­
bres car Us se contentent de 
payer leur $2 de contribution 
et de l'oublier”, a-t-il remar­
qué.

Confessionnalité
Solon M. De Believalle, Il 

serait sage que la société se 
déconfessionnalise en vue de 
se donner un visage nouveau. 
Il a donné l’exemple des Syn­
dicats nationaux qui, tout en 
acceptant la doctrine chré­
tienne. ont décidé d'accepter 
dans leurs rangs des non ca­
tholiques. "La nation a be­
soin de tous ses effectifs”, a-t- 
il conclu.

mmm rjflIIMIMM»

La jeunesse canadienne-française est “fatiguée” 
de gagner sa vie en anglais (M. Alban Coutu)

"Notre génération a ia rage au coeur. Les jeunes ont 
Continué à croire en une culture inutile. La Jeunesse, qui est 
formée en français, doit gagner sa vie en anglais étant don­
né que la grande entreprise est la propriété d’etrangers qui 
en font l'exploitation en anglais.”

Telle est la pensée d'un jeune homme d'affaires, M. 
Alban Coutu. directeur général des Jeunes Chambres de 
Commerce du Québec M. Coutu parlait dans le cadre de la

deuxième session d’information nationale de la S.S.J.B.. 
dont les activités se sont déroulées samedi au Motel des 
Laurentides, près de Québec.

M. Coutu est d’avis que les Jeunes ont un sentiment de 
frustration qu’ils ne peuvent pas exprimer, mais que notre 
génération possède la volonté de s’exprimer en termes poli­
tiques et économiques.

La SSJB se tourne vers la jeunesse
qui a en main l'avenir du Québec

Abbé Jean-Paul Tremblay
"La Société Saint-Jean-Baptiste doit être soucieuse d une 

vraie efficacité et trouver les moyens pour atteindre toute la 
Jeunesse en vue d’une action concertée, car l’avenir du Qué­
bec est entre les mains de cette jeunesse" . Tel okI le sous 
de 1* conclusion de l’abl>é Jean-Paul Tremblay, à l’issue de la 
deuxième session d'information nationale de la S.S.J.B qui 
•’est tenue samedi, au motel des Laurentides. près de Quebec.

De l’avis de l'abbé Tremblay, la S.S.J.B. doit sortir de 
cet esprit traditionnel qui veut que ce soit par l’étude de 
l’action politique qu’on apporte quelque chose à la Na­
tion. "L’action de ia S.S.J.B. doit devenir plus vaste que 
l'étude de l’action nationale. Il faut qu'elle se serve de tou­
tes les méthodes modernes, de toutes les tactiques moder­
nes (les bonnes), en vue d’etre à la page”.

L’abbé Tremblay est d’avis qu'il est necessaire que la 
S.S.J.B. fonde des comités composés d’adultes en vue d'étu­
dier le* problème** des jeunes et 1rs possibilités d'obtenir leur 
concours en vue d'une action commune, face aux problème*

qu envisage la collectivite canadienne française
Puis il s’écria: "Il faut s'éclairer les yeux. Je «ais que ce 

ne sera pas facile, mais 11 ne faut pas imposer ni nos idées 
ni nos projets aux jeunes" .

U a en outre exprimé l'avis que la S.S.J.H. devrait être un 
organisme qui provoquera des rencontres entre jeunes et 
adultes, au moins une fois par année. "Malheureusement, dit- 
il, seuls les intellectuels ont été rencontrés par les écoles 
nationalistes. Il faut rencontrer tous les jeunes et leur par- 
let dans un langage qu'ils pourront comprendre”.

Puis l'abbé Tremblay est d’avis qu'on devrait, a l’instar 
de certains pays d’Europe, former des "auberges de jeunesse”, 
là où les jeunes pourraient se rencontrer et discuter d’action 
nationale et des moyens à prendre pour que ces discussions 
se traduisent en actes concrets. ‘‘Pourquoi le gouvernement 
du Québec ne mettrait-il pas $50,000 par année pour fonder 
des auberges de jeunesse ? Si le Québec ne vaut pas $50,000, 
si le Québec ne vaut pas ces jeune* du F.L.Q. en prison, où 
allons-nous ?

La Jeune Chambre du Canada ne connaît 
plus du tout le groupement québécois !

GRAND’MERE PC.» — "Le*. 
Jeunes Chambres de Commer­
ce du Québec ? Connais pas” 
Telle a été l’attitude de la Jeu­
ne Chambre du Canada à l’é­
gard de la Fédération des 12r> 
chambres du Québec, lors de 
la première rencontre des deux 
organismes depuis leur scis- 
*jon. survenue "automatique­
ment” à minuit, le B! deonn- 
bre 1963

Hier après-midi. le presi­
dent de la Jeune chambre qu»-

becoise. M Roger Laüberté, a 
déclaré qu’à la suite de ia ren­
contre. son "exécutif” avait dé­
noncé unanimement l’attitude 
définitivement hostile de la 
Jeune chambre du Canada. 11 
a déclaié que la JC du Cana­
da "s'accroche à des défini­
tions juridiques”. Lors du mee­
ting. tenu vendredi, la JC du 
Canada a en ctfct fait observer 
aux représentants de la JC 
québécoise qu'elle n’avait pas 
d'existence légale . . .

Ainsi, les deux mouvement» 
sont encore loin d'un raccorde­
ment; et même à la suite de 
ce* premiers contacts, la JCQ 
>e rend compte que la sépara­
tion est encore plus profonde 
qu’elle la croyait au début. M. 
Laliberté a expliqué hier que 
les divergence* restent très 
marquées quand il s'agit d’éta­
blir des accords de peu d’im- 
irortance entre les deux grou- 
pes.

La JCQ se défend bien pour­

tant d’avoir des “visées **epa- 
ratistes". A preuve, elle en­
tend sous peu obtenir une char­
te du gouvernement fédéral 
afin "d’annexer” les Jeunes 
chambres de langue française 
des autres provinces .M. Lali­
berté est cependant resté muet 
à ce propos. On dit que la JC 
ne dévoilerait pas ses intentions 
a cet égard craignant l'interpo­
sition de la JC du Canada, a 
Ottawa

M. Coutu est d’avis qu’il est déplorable pour la nation 
canadienne-française que nos entreprises aient été vendues 
aux étrangers alors qu’on faisait campagne en faveur de l'a­
chat thez-nous.

M. Coutu a exprimé l’opinion qu’il existe un déséquilibre 
des valeurs au Québec et que pour nous définir, il faudra 
nécessairement trouver notre Identité collective.

"Nous devons avoir un idéal commun, dit-il. Nous som­
mes les CANADIENS FRANÇAIS NOUVELLE VAGUE dé­
sireux de CONQUERIR notre place.

M. Coutu est d’avis qu'alors que notre génération s’in­
terroge au sujet de son avenir politique, économique et so­
cial. nos faux prophètes devraient cesser de voir de la haine 
dans nos revendications, alors que nous voulons vivre en 

freres.
LES JEUNES TRAVAILLEURS 

>1. André Bolduc, permanent à la J.O.C. des Trois-Ri­
vières. a exprimé l'avis que le* jeunes travailleurs se sen­
tent isolés des cadres sociaux adultes et que ceci a pour 
conséquence de leur faire perdre le sens des responsabilités.

.M. Bolduc participait au colloque de la S.S.J.B. Selon 
lui. le jeune travailleur a déjà conquis un statut d’adulte 
même s’il n’est pas en âge, du fait nu’ll a déjà fait son en­
trée dans les rangs des travailleurs. Or pour contrebalancer 
son isolement, le Jeune travailleur entre dans "un gang ' 
qui devient en quelque sorte, l’intermédiaire entre lui et la 
société. L’influence de son "gang" dure jusqu à son mariage. 
Donc, de l’avis de M. P.olduc, cette situation est déplorable 
car elle prive la société de l’apport précieux des Jeunes 
travailleurs à l’aetthn nationale et patriotique. Selon M. 
Bol dur. la société ne fait pas assez d’efforts pour éduquer 
les jeunes travailleurs à la chose politique.

Il déplore le manque de politiciens SERIEUX qui sau­
raient leur parler dans un langage qu’ils comprendraient. 
Les jeunes travailleurs constitueraient une force importan­
te si on s'occupaient d’eux. Car 11 ne faut pas oublier qu’ils 
comptent pour 26 pour cent de la force ouvrière du Qué­
bec. a-t-ll conclu.

LES COLLEGES CLASSIQUES 
M. Gilles Tourhettc. directeur des relations extérieures 

de la FAGKCCQ. a déclaré que nos collèges classiques pro­
duisent des professionnels qui manquent d’initiative en 
raison du refus de ces institutions d’accepter l’évolution qui 
se fait actuellement sentir. Selon lui. les collèges classiques 
incarnent les forces conservatrices. Cependant. Ils tentent 
d’évoluer, niais nas au même rythme que les étudiant*.

LFS JEUNES ETUDIANTES 
Mlle Claire Lamarche, directrice de la Fédération des 

Associations générales des Etudiants des collège* classique* 
du Quebec, a exprime l’avis que le rôle social de la clasxe 
étudiante réside Hans l'établissement de structures qui Icnr 
permettront de contribuer à la société. A cet effet, on a 
forme des comités d'orientation politiques dan* plusieurs 
colleges en vue de fournir une occasion aux étudiants et 
étudiantes de contribuer sérieusement aux problèmes aux­
quels ia société doit faire face.

L'absence de démocratie 
chasse les jeunes

Denis De Believalle

Opinion de la Chambre de Commerce du Canada
Le système fiscal canadien a perdu son équilibre

Ottawa «PC) — l*» Cham­
bre de Commerce du Canada 
a soutenu samedi drvan» la 
Commission royale d’en jué- 
tc fédéialc sur la fiscalité que 
le système fiscal canadien a 
perdu son équilibre au cours 
des dernières années, la taxe 
directe aiant pris une Irr 
portance exagérée

• Tout ec que nous tentons 
de faire, c’est dé retrouver l’é 
qui libre qui "\ixtait aupara 
vaut", * déclaré M George 
Keeping, ancien président du 
conseil exécutif de 1» ( ham 
brc.

L'essentiel du mémoire de 
150 pages consistait à dire que 
les Impôts *«ui le revenu des 
particuliers et des compagnies 
devraient être tnlnlmués et 
qu’on devrait insister davant* 
ge sur les taxes de vente A 
lors, de dire M Cambeli 
T .each, président du comité 
fiscal de l'organisme, le gou­
vernement devrai éviter tou 
tes modifications llWioues ou 
Inspirées nar une situation de 
crise de façon que îf *v*tè 
me canadien apparais-** rom 
me eqp'-ém»«*of et 
4 Autre Idoc avancée p*i la

Chambre de Commerce : on 
devrait taire connaitrc aux Ch 
nadien* conibtei. exactement 
ils paient d’impôt Le Dr J R 
Petrie, conseiller économique 
de l’organisme, a observé qu’il 
aimerait voir le contribuable 
s’agiter parce qu’il pourrait 
prendre certaines mesures au 
moment dos election- pour fai 
re 'uc le» dépenses gouver­
nementales ne s'élèvent pas 
t» on"

Le mémoire de la CCC sou 
Mmt qu’en raison de Hmpor 
tance croissante tie la taxe di 
rrcte. ta structure fiscale ca­
nadienne est devenue inequi 
table U ajoute que des amen 
dements particuliers et isolé» 
ont donné lieu à foule de corn 
plexltés qui sont "inintelligi­
bles à tous sauf aux spérlalls 
tes fiscaux les plus chevron- 
néa”.

En 1929 seulement 15 7 du 
revenu total du Canada pro­
venait de l'impôt direct. Lan 
passé le chiffre était à 62 1 
pour cent

Pour faire échec a cette ten 
lance l.i Cf C suggère qur le

............... . • ■* do t t-uoAt sur
le» revenus de* compagnie»

soit réduit a 40 pour cent, de 
30 qu'il est actuellement. L’au 
tie taux, ajoute le mémoire, 
soit celui de 21 pour cent sur 
les revenus inférieurs à $35,-
000 devrait être maintenu à 
moins qu'on ne puisse trouver 
une méthode d'alléger le far­
deau qui pese sur les petites 
entreprises

En même temps, la CCC sou 
halte que tous les stimulants 
fiscaux annoncés dans le bud­
get de l'an dentier soit éli­
minés. ainsi que certain* des 
anciens stimulants jul avaient 
pour effet de transferer d'un 
contribuable a un autre le far 
d<*oi fiscal.

Quant à l'impôt sur le re 
venu des particulier* la 
Chambré de Commerce vou­
drait que tou* les taux actuels 
soient réduits de 10 pour cent 
et qu'on diminue de 00 à 60 
pour cent le taux maximum.

!,e mémoire soutient que 
les taux ac’iicls. parce qu'ils 
-ont trop élevés, "découragent 
de toute évidence les gens de 
•nettre en oeuvre tout?* leurs 
ressource* d'investissement et 
de talent en vue d*> renforcer
1 économie du C anada A cct

égard, d’ajouter le mémoire, 
ces taux sont défavorables a 
l'Intérêt national.

Le président de la Commis­
sion, M Kenneth Carter, a es 
timé que les réductions propo­
sées par la CCC relativement 
à l'Impôt sur les revenus den 
compagnl*-* et des particuliers 
feraient perdre $500.000.000 
au Trésor, cl que même en éli­
minant les stimulants la per 
te nette serait de *300000 000

La Chambre de Commerce a 
suggéré que le Trésor compen 
ce cette perte en recourant 
aux taxes de vente, notam­
ment en étendant aux servi­
ce» la taxe de vente de 11 

rent prélevée par le fé
aérai.

"Il est possible d organiser 
de façon rationnelle, tant du 
point de vue de l'économique 
que de Ténuité, un recours 
plus considérable A la taxe de 
vente", dé dire lé mémoire, 
oui ajoute que dans rrrt-*|ne- 
limltrc ces taxes romnortent 
moins d’effet* restrictifs que 
tes taxes sur les rontnagnle» 
et t* revenu de* oartiruilcr» 
à leur niveau actuel.

De l’avis de plusieurs. Il 
semble que la principale rai­
son qui motive l'absence de la 
jeunesse à l'intérieur des ca 
dres de la Société Saint-Jean- 
Baptiste de Québec est l'ab- 
scncc de démocratie à l’inté­
rieur du mouvement.

De l’avis de M. Denis De 
Believalle. ex directeur du 
Carabin, les Jeune* posent 
quatre eonrlitlons pour appor­
ter leur concours. Ce sont : 
il faut que le mouvement 
fonctionne démocratiquement; 
le personnel dirigeant de la 
S S.J.B. doit être rénové en 
raison de la différence d’idéo­
logie qu'il existe entre la di­
rection de »a SSJB, et. les é 
tudiants; la jeunesse devra a- 
voir l'occasion de redonner A 
la S S J B, une Idéologie plus 
dynamique. les "haptlstor*” 
(opportunistes qui sr servent 
de ia vs JR pour atteindre 
leurs fins) devront être ban­
ni*

Selon M Gibes Tnirhetlc. 
étudiant au collège des Jésui­
tes. la SSJB n’a jamais ap­
prochés les étudiant* de* eol- 
lètfv» «-la-siques oour leur de. 
mander de collaborer aver 
eux.

D'autre nart. Tabljé Jean- 
Paul Tremhlav est d'avl* nue 
l'essentiel, c’est nue la SSJB 
eonenntec les jeune* Plie de 
vra rorteevVr un svstème en 
vue d’c'-et-cer une art ton rom- 
Ov. C-'tn*i tahhé Tromhlav. 
1a# •• • « #|’so***nt pltjs
facile* a atteindre car U* pos­

sèdent déjà des structures.
Pour sa part. M. Jean Robi- 

doux, animateur du colloque 
de la S.S.J.B., a exprimé l'a­
vis que les membres de la S. 
S.J.B. devraient s’efforcer de 
faire disparaître l'idée rétro 
grade que le publie se fait au 
sujet de la S.S J.R II propo- 
r.e que cette Idée rétrograde 
soit remplacée par une Idée 
dynamique, plus nationaliste, 
oe qui Implique nécessaire­
ment dej changement* en pro­
fondeur à l'intérieur des ca­
dre» de la S S J B

La S.S.J.B. doit 
•e redéfinir

Selon M. Marcel Masse, 
membre du comité dorlenta 
lion de la Fédération des S.S 
J B du Québec, la S S J B a 
subis de* transformations. 
Pour cette raison, il est ur­
gent qu elle se redéfinisse 11 
faudra qu elle offre des garan 
tics de sérieux *1 elle veut que 
le* Jeune» occupent une plus 
large place a l’Intérieur du 
mouvement. "Le* Jeunes de­
vront sentir que nou* somme* 
avec eux. et non pas au 
dc»*u* d’eux et contre eux", 
a-t-il conclu

Pour *a part. Mlle Ltee Des- 
ro^hers. directrice des section* 
Juvénile* de la region de Sher­
brooke. est davis qu’il existe 
une interdépendance entre 
jeunes et adultes. Elle est ans 
*1 d'avts que la S S J R doit 
rif'lrr aux pr*««ibfltté« dc« Jeu­
ne* en leur fournissant de» ca­
dres.

• - ?
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• M. JEAN LESAGE EST DECORE. — M. Jean Lesage a 
reçu hier, la décoration des Forces canadiennes, au manège 
militaire de Quebec. La cérémonie s’est dérouler après que 
le 6è régiment d’artillerie de campagne eut change de com­
mandant. L’ancien commandant, le lieutenant colonel J.V.Y. 
Dupuis, EM. CD., a transmis le commandement du 6è regi­
ment au lieutenant colonel J.J.G. Lefebvre. CD. La photo 
nous montre le major général Frank Fleury qui remet la 
décoration des Forces canadiennes à AL Jean lisage.

Trop d’Anglais à Roberval
ROBERVAL .PC.) — La

Chambre de Commerce rie 
Roberval a prolesté auprès du 
gouvernement fédéral contre le 
fait que le ministère des Trans­
ports a nommé des personnes 
unilingues à une station de 
communications à Roberval.

Dans une région ou 98 pour 
cent de la population parle 
français, trois des cinq emplo­

ye» de la nouvelle station ne 
parlent qu’anglais

"C’est scandaleux. » declare 
le président de la Chambre de 
Commerce. M Benoit Levesque, 
au cours d’une interview ven­
dredi soir, je me demande ce 
que diraient les Torontois si la 
majorité des employes du gou­
vernement à Toronto ne par­
laient que français".

Remerciements de
l'Ambassade de France

A la suite du naufrage du 
cargo "Douala”, l’ambassade de 
France a fait parvenir au mi­
nistre des Affaires extérieures 
les remerciements du secrétai­
re général français de la Mari­
ne marchande, des naufragés 
et de leur famille.

Elle a demandé au ministère 
d’exprimer en particulier sa 
gratitude aux services cana­
diens de recherches et <îe sau­
vetages en mer. qui. dans des 
conditions except ionnellement 
difficiles, ont donné un magni­
fique exemple de solidarité, de 
courage et d abnegation. Qu’il 
s’agisse des unités des forces 
aériennes canadiennes basées a 
Terre-Neuve, des garde-côtes et 
notamment du hrise-glaee ‘‘Sir 
Humphrey Gilbert", ou des ba­
teaux de pèche, chacun s’est 
dépensé sans compter pour 
sauver les malheureux resca­
pés du cargo français.

Dans ses remerciements.
^ w m ^

Comité qui groupera les 
sociétés historiques
MONTREAL. — (RC.). ~

Un comité provisoire qui veil­
lera à la formation d’une Fé­
dération des sociétés histori­
ques de la province de Québec 
a été formé samedi lors d’une 
réunion à Montréal convoquée 
par la Société historique de 
la vallée du Rlcheliivi et la 
Société historique de Mont­
real. Des représentants de 12 
des 25 sociétés convoquées 
assistaient à cette réunion.

Ce comité est formé de Me 
Léo Leblanc, president de la 
Société historique de la vallée 
du Richelieu, president; Mme 
Reine Malouin. de Québec, 
première vice-présidente; M. 
Claude Bruchési de Montréal, 
second vice - président; M. 
T’-ibbé François Beaudin, ar­
chiviste à l’arciHV’éohé de 
Montréal, secrétaire

l/e comité se propose de 
procéder à une reconnaissan­
ce. à un travail d’approche de 
toutes les sociétés historiques 
dans le but. de les amomr à 
adhérer au projet de Fédéra­
tion; il verra de plus a l’éla­
boration d’un projet défini de 
constitution

l’ambassade n’a pas oublié le 
pilote de la station de Big Bee. 
M. Casey, grâce auquel ont été 
obtenues les première* infor­
mations qui ont rendu l’espoir 
de retrouver des survivants
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La Grande Mission dans Charlevoix

Son fxc Mgr M aurice Roy met en valeur le 
principe d'Unité parmi les chrétiens

»

• MISSION PKECHKE. — C'est à cette messe, qui a été célébrée à l’Hôpital de Baie St-Paul, que S Fxc. Mgr Maurice 
Roy. arrheveque de Québee, a lancé son appel pour la réalisation d'une communauté chrétienne dans le comte de Char­
levoix. J,a messe était célébrée par M. l’abbé Germain Vérin a, vicaire à Baie St-Paul. On remarque près du célébrant.
Mgr Paul Nicole. (Photo L'ACTION, par Marcel Laforce»
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• PARTI POUR L’AFRI­
QUE. — Le 5 Janvier, le 
K. P. Emile Kioux dr Trois- 
Pistoles, apres avoir passe 
le temps des fêtes dans sa 
famille, est retourné au 
Ghana. C’était son quatriè­
me départ missionnaire. Il 
continuera son travail apos­
tolique au milieu de ses 
ouailles dans le dineè*«- dr 
Navronxo.

• OCTAVE DE L'UNITE. — On remarque sur cette photo dans l'ordre habituel : 1rs 
RH. PP. Flphege Pollender, A.A., ceremonialre, Marie Rrrnard Frappier. A.A., Olivier 
Rlanehette. A.A., supérieur régional des Assomptionnistes cl André Godbout. A.A., 
supérieur du Montmartre Canadien. (Photo *TArtion”, par Marrel Laforce).

PIERRE BEAULIEU, D.O.
VERRES DE CONTACT — LUNETTES

Bur. : 529 «t, bout. Chare,f — Tel.: S29-9Î51

Travailler pour qu'il ny 
ait plus qu'un seul pasteur

EXAMEN DE LA VUE 
Dr Marcel Massicotle

OPTOMETRISTE
869, St-Jo*cph «*t, Québec - Tél. : 522-2556

AVIS : Bureau fermé le samedi apres midi.

Docteur REMY BEAULIEU o.d.
OPTOMETRISTE

Toujour* au même endroit, Tia-i-vi* du carré Jacquea-C artler

363, do lo Couronnt — Têl.: 524-2413
Jour, 9 h. o.«i. à 5 h. 30 p.m. - Soir, sur rendei-rout

Eiamfn de lu vue - lunettes - Rééducation visuelle

Par Jcan-4 lauvtp Picard
Il n’y aura qu’un »eul paateur 

Tel est l’eaaentiel de tout ce qui 
a été dit, aam>*<1i, au cours de la 
veillée de prièr»» pour l'Octave 
de ITTnlté, qui « est tenue au 
Montmartre Canadien, R. P. 
Olivier Blanchette, A.A., supé­
rieur régional don Aasomption- 
nistee. h souligné toutefois qu'l) 
eut question d'une promesse

Dans ce texte de Saint Jean, 
qui a une Importance capitale 
dans l'histoire des Kgliae» députa 
la Résurrection, d'autres versets 
suivent ... et le R. P. Blan­
chette n’a routa citer que celui 
qui donne au Concile Vatican II 
aa plus vigoureuse Importance; 
"Je connais mtx brebla et mes 
brebis me connaissent” . . . "Je 
au U la porte . . qui ent-era par 
mol sera sauvé ". Dieu rat ainsi 
la porte et îe bon pasteur n’eat 
que le gardien qui donne so vie 
pour ses brebla L'Eglise fait 
appel à l’unité et Invite les fi­
dèles A répondre à l’appel de 
Dieu.

(Test le message que le R. P. 
Blanchette a laissé aux laïcs qui 
désirent répondre A l'appel de 
Pieu afin de travailler pour 
qu'il n’y ait plus qu’un seul pas­
teur. Tl a enfin indiqué aux fl-

cnteiKlue par tous, car il est dit 
que celui qui est de Dieu entend 
les paroles de Dieu.

• DEPART POf R L’A FR I- 
Qt'E. — Le 12 Janvier, le 
R. Frère ( iaude l.aaaniei'e 
de Grondines. dans le com­
te de Portncuf. repartira 
pour l'Afrique. I.ors de son 
premier séjour dan*- le dio­
cèse de Kasama. Rhodétie 
du Nord, le Frere l.ananie* 
re a beaucoup contribué a 
l'etablissement de PEglisé, 
par 1rs differentes construe 
tions d’éroles et d’eglises 
qu'il a rralU-es.

Paul VI autorise des prêtres 
catholiques à collaborer avec 
des protestants pour publier 

une édition commune de la Bible
Fribourg. Suisse <PA.) —

I,r pape Paul Vt a autorisé 
quelques eeclé*iai-tlques ra'bo- 
liques A collaborer avec des 
protestants A la publication 
d'une édition commune de la 
bible Ce sera la première fol* 
que la chnse se produit depuis 
la Reforme.

Le service de nouvelle* ca­
tholique Kipa Informe que 
celte version du Nouveau Tes­
tament sera publiée en swahi­
li et utilisée dans les missions 
chrétienne* de toutes confes 
sions au Tanganyika et autres 
pav* de l'Afrique orientale

Hèles que cette voi» peut être Klpa précise que le pape a fi*

donné son approbation A l'en 
tente arrêtée A Dares-Salam 
entre le Conseil de* églises 
protestantes et la Conférence 
des évêques catholiques de l'A­
frique orientale La décision 
du Saint Père renverse un 
veto du Vatican apposé A une 
proposition analogue avancée 
U y a quelques années

Des version» distincte* de 
îa Bible rn swahili sont en cir- 
cu'aMon en Afrique orientale 
depuis nombre d'années et 
donnaient Heu A une certaine 
confusion parmi les conver

t'annonce régulière dans 'TAction" est un 
placement à rendement immédiat
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Par Jean-Claude Picard
Comment peut-on faire con­

fiance aux autre*, si l’on n’a pas 
confiance en sol ? Comment être 
unis, si nous ne nous compre­
nons pus nous-mêmes ? Vivez 
comme l’exige votre vocation.

Faites des efforts pour garder le 
même esprit, d.ina la paix qui 
nous réunit. Cn .seul corps, un 
seul esprit, un seul espoir: voilà 
ce que voua êtes appelés à gar­
der. La "Missions prèchée” qui 
commence aujourd’hui dans le 
comté de Charlevoix est un nou­
veau départ pour l’Unité dans le 
Seigneur et elle invite chaque 
fidèle à donner l’exemple. Telles 
sont les idées maîtresses qui ont 
été développées par S Exc. Mgr 
Maurice Roy. archevêque de 
Québec, au cours de quatre allo- 
eutiona qu’il a prononcées, hier, 
à l’occasion de l’ouverture de la 
“Mission prêchée»”

Cette “Mission préchée” entre 
dans sa troisième phase: les 
prédications. Plusieurs retraites 
ont déjà été prêchée* aux en­
fants, à Baie St-Paul, à Cler­
mont, et à la Malbaie. Celles-ci 
faisaient suite à une grande en­
quête du Centre de Recherche* 
en Sociologie Religieuse de l’U­
niversité Laval et à plusieurs 
prises de contact avec différents 
groupes de la région pour procé­
der à une revision de vie. Une 
autre étape suivra celle des pré­
dications. celle qui établira à 
nouveau de* contact* avec les 
groupes d’études qui auront été 
créés.

L’équipe des prédicateurs qui 
animent cette troisième phase 
de la Grande Mission est com­
posée de jeunes prêtres. Ceux-ci 
ont été spécialement entraînés 
pour faire fare à cette situation 
nouvelle.

J'ai 16 ans et J'aime une jeune fille rie 
n.on age avec qui Je sors depuis deux ans 
sans que mes parents le sachent. Je l'aime 
eperdument et je voudrais me marier avec 
elle dans quelques années. Elle aussi m'aime. 
Je le sais parce qu elle me l'a dii et parce 
qu’elle m’a que si elle ne pouvait pas 
m’épouser elle préférerait entrer en religion. 
Mais Je suis encore aux études et comme je 
n'ai pas d'xrgent Je ne peux pas sortir aussi 
souvent avec elle que je le voudrais. Souvent 
c'est elle oui paye nos sorties. J'ai demande 
souvent a mon pere de me donner une allo­
cation comme en ont mes amis, mais il me 
la refuse en me disant que mon devoir d étal 
est d’étudier et que J'ai bien le lemps de 
sortir avec les filles. Cela m humilie de ne 
pas avoir d'argent comme mes confreres en 
ont. J'ai pensé vous écrire en espérant que 
vous comprendre/ mon problème et que vous 
IMiurre? m'aider a convaincre mes parents 
qu’on peut être en amour à mon age et quand 
meme être sérieux.

PHILOSOPHE
Je me mets à vutre place et je comprends 

parfaitement qu’à 16 ans. vous croyez aimei 
très fort cette jeune fille qui doit le mériter 
Pourtant, et je le regrette, je ne puis vous 
encourager a continuer de la voir aussi sou­
vent ni essayer avec vous de trouver des 
moyens de la voir encore plus.

Pourquoi ? Je vous le dis bien carrément 
et sans ambages : a 16 ans, il est très rare, 
sinon impossible, d’aimer pour la vie. On croit 
qu’on a donne son coeur pour toujours mais on 
se leurre, parce que la personne que l’on est 
à 16 ans sera toute autre, totalement diffé­
rente quatre ou cinq ans plus tard. Il y a ainsi 
de grandes chances qu'elle éprouvera alors lo 
désir de porter ses affections ailleurs, parce 
qu'elle aura radicalement changé.

Vous me trouvez brutale ? C’est vrai, je le 
-uis, mais je ne vois pas d'autre moyen de 
vous détourner de ce projet de mariage à brè­
ve échéance alors que vous êtes loin d’avoir 
terminé vos études et. comme le dit votre 
papa, vous avez bien le temps et aussi bien 
mtre chose à faire.

Comme préparer votre avenir, par exem­
ple. Vous vous dites sérieux, mais y songez- 
ous ass •/ ? A 16 ans, la vie s’ouvre devant 
ous, elle vous appartient, tout esl à bâtir, à 
réer. Il vous faut d'abord, h cette fin, tra- 
ailler à taire de bonne* études solides i>our 

vous préparer a bien la gagner, cette vie 
qu'on vous a donnée, tout en vous efforçant de 
vous orienter dans la voie qui vous est la 
plus propice, c'est-à-dire une «arrière passion­
nante dans laquelle vous pourrez donner votre 
plein rendement. L’amour, le mariage, c’est 
pour beaucoup plus tard.

Vous me direz qu'il existe quand même des 
jeunes couples de votre age qui se sonf aimés, 
qui ont préservé leur amour jusqu'à ce qu’il 
leur soit possible de s'épouser, qui sr sont 
mariés encore très jeunes et ont été très heu- 
leux ensemble Hélas ! els statistiques sont 
la. ce* cas sont l’exception. A côté de quel­

ques jeunes amours heureuses, que de vies 
gâchées, que de séparations, de divorces, d en­
fants malheureux séparés de l'un ou 1 autre de 
leurs parents ; conséquences de mariages pré­
coces dan> lesquels les deux conjoint», aveu­
gle* par un amour adolescent total et aveugle, 
s'étalent jetés sans réfléchir assez.

Votre amie vous a dit que si vous ne 
l’épousiez pas, elle entrerait en religion. Je 
veux croire que cette declaration est duc a 
son âge et a l’exaltation qui lui est propre, et 
qu elle n» mettrait pas cette menace a execu­
tion si vous l'abandonniez. Elle courrait alors 
de gros risques de ne trouver en communauté 
que le regret et le désespoir, étant donné que 
les véritable* vocations religieuses sont lon- 
dées généralement sur de> base' plus solides 
qu’une deception d'amour. Pourtant là aussi, 
il y a quelquefois des exceptions Un grand 
chagrin d'amour peut être parfois la façon 
d'aller à Dieu dont les \oies, n’e.st-ce pa». sont 
insondables.

Je préfère croire pourtant que tou* le» 
deux, vous réfléchirez a votre avenir et qu au 
lieu de tirer des plans pour vous rencontrer 
le plus souvent possible, vous essayerez plu­
tôt de mettre \otre amour à l'épreuve en vous 
orientant vers d'autres préoccupations plus de 
votre âge. Espacez vos entrevues, voyez, d au­
tres jeunes chacun de votre côté, cela vous 
fera du bien et vous apportera d autres points 
de vue sur votre amour et la vie en general. 
Continuez de bien travailler en même temps a 
réussir dans vos études et à vous tailler ainsi 
une place magnifique au soleil.

En réponse à la dernière partie de votre 
lettre .où vous vous plaignez de ne pas rece 
voir d'argent de poche de votre pere alors qur 
tons vos copains en ont, demandez donc à No­
tre papa la permission de travailler. Vous sem­
ble/ avoir des loisirs, profitez-en. Vous pouvez, 
consacrer une ou deux soirée* par semaine a 
garder des enfants, à faire de la copie, de la 
traduction, à un travail manuel, que sais-je 11 
existe des tas de choses que vous pouvez faire 
a la pige sans distraire trop de votre temps Je 
suis certaine que votre père, s’il vous voit 
occuper à un travail .sérieux et rémunérateur 
sans pour cela nuire a vos études, serait tout- 
à-fait d'accord. Et vous, vous auriez toujours 
Mir vous les quelques dollars indispensables 
pour pouvoir suivre vos copain» dans leurs 
-orties et emmener une Jeune fille — votre 

mi< et d’autres aussi à uih manifestation 
quelconque et prendre une consommation au 
restaurant.

Surtout, ne vous posez pas d'oeillères de 
chaque côté du visage parce que vous cro>i 
aimer pour toujour-. Soyez disponible, qu 
diable ! A 16 ans. il est terrible de croire 
que tous les jeux sont rails, que plus rien ne 
va Mors que tout coinnu m e ...

i’auline BEAUDRY

Ceux et c**|l»»<. qui ic'ilcut formuler 
des questions n'ont qu'à s'adresser a 
Mme ranime B”» r>, Courrier de*
13-18. I.a Redaction, I,'Action.

52 pertes de vie eu Canada; 
25 victimes de la route

Par la Presse Canadienne 
Au moins 52 personne», ont 

perdu la vie dans des acci­
dents au Canada en fin de 
semaine. De ce nombre. 25 ont 
etc victimes de la roule.

Voici la liste des victime- 
dans la province de Québec 

Mme Aurore Theriault, âgée 
de 74 ans, dans l'incendie de 
la demeure de son beau-frère, 
samedi soir. a Rivière-du 
Loup, à 120 milles au nord- 
esl de Québec.

M Raymond Vézina, âgé rte 
42 ans. trouvé électrocuté dan* 
sa baignoire samedi M aurait 
approché une chaufferette é 
leetrique de la baignoire pour 
réchauffer l’eau.

Pierre Lafièche âge de 20 
ans, lorsque mn automobile a 
heurté un train samedi a une

tiaxcrse a niveau pre» de Per 
kins, a (2 milles au nord d'Ot
au a.

Mme Marguerite p« juin, a 
'oc de 56 ans. > .. ec soir 
o] qu'elle a été renvoi*.ée par 
um* automobile dans l'est de 
Montréal.

M. Lionel Martel, age de 44 
ans, électrocuté samedi lor». 
qu'il a touché un fil électri 
que avec une barre de métal, 
alors qu'il enlevait la glace 
sur la toiture de sa maisoh à 
Québec.

Ginette l.arose. Agée de qua­
tre ans, de Montréal Nord, 
renversée par une automohi 
le samedi lorsqu'elle est par­
tie a la courte dans la rue

Nicole Corhell. âgée de 17 
ans. vendredi M»ir lorsqu'elle 
a été renversée par une aulo-

mobile pre* de >a demeure a 
Mont Laurier, h 12() mille* au 
.urd • • t d Montréal.

\mic Di roches, âgé de IR 
ii». hiei soir lorsque l'auto- 
no hile dan* laquelle il avait 
l-rh place, a quitté la chaussée 
a Pointe aux-Trembles. dan* 
la banlieue de Montréal.

Une adolescente dr 13 an* 
tuée accidentellement hier 
soir par une décharge de ca- 
rabiim que tenait un garçon 
d. 14 an*. L’accident est sur­
venu a Waterloo, a 90 mille» A 
l'est de Montréal.

M Emile St Ongc, âgé de 43 
ans, de Grand Mere, dan» une 
collision entre deux automobi­
les samedi soir a l'entrée de 
l/OUi*ville. non loin de Trois 
Rivières.

SUS umus Dt DCMONSTRA TION
PUPITRE
ILLUSTRE

Prix régulier 
$386.00

ECHANTILLON 
DE PLANCHER

Réduit o

$

AUTRES ECHANTILLONS A PRIX RISUITS
PUPITRES - CREDENCES - FAUTEUILS BASCULES et DROITS CHAISES 
BIBLIOTHEQUES - TABLES - PATERES - PANIERS A REBUS * ETC.
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Rendez-vous à

L'ECHANGE DE MEUBLES Inc.
310 RUE ST-ROCH — 2e étege — QUEBEC 2. P.Q.

TEL.: 529 5923
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CoulisseH
Quel contraste avec 
l’année passée ...

? »• A» noiiK rn bouchent vraiment un coin .. Le» voir! 
«lut non» reviennent «ver deuv autre*, victoire* cueillie*» Mir 
de» glace* étrangère* et peu »>n fallut nu'll* réu*fciw*ent la 
paake de trois car c e*t de Justesse qu'il» *e sont Incliné* dan» 
la capitale du chocolat.

Les Joueur* du club québecol» font réfilemer.t tout pour 
natisfairr ceux qui le* emploient et ceux qui le» supportent 
dans le* gradin* du Colisée et voilà même que leur humble 
gardien de but substitut Ciille» Banville tdont nous ne possé­
dons même pa» la photu) remplace a merveille l.orne Wors- 
ley. Que faut-ll de plu» pour faire sourire Floyd f urry?

Huit victoires en neuf joute» depuis le 1er janvier. Qui 
l’aurait prevu il y a un mois ? Quel contraste avec les sai­
son* passées. A la mi-janvier 1963, les A* couraient cou- 
jours anrés leur premier triomphe de l'année mais Ils tota­
lisaient neanmoins 43 points en 43 parties, alors qu ils en 
ont 4H en 44 aujourd'hui.

I.eur grand patron n'avalt donc pa* tort de prévoir qu il 
faudrait cinq ans à l equipe québécoise pour Jouer un rôle 
de premier plan au *ein de la ligue Américaine. Ilélas î M, 
Gérald Martineau a été écarte malgré lui de ses protégés, 
depuis quelque temps, mais la saison n est pas encore finie, 
fl aura l’occasion de les voir gagner d'ici la fin du mois de 
mars. Le» Joueur» ont encore "faim' et il» doivent rester 
affamé» jusqu’à la fin du calendrier car le championnat e»t 
loin d’étre assuré ..

Qu'est-ce qui s'est passé au 
Maple Leaf Gardens samedi ?

Que sest-ll ps.sse su 'tapie Leaf 
Garden samedi soir ? Comment ''expli­
quer cette suhite débandade de l equipe 
torontol'e dr\ant la plu* faible forma­
tion de la Ligue Nationale? Les Joueurs 
de Punch Imlach avaient-ils tou» en­
semble assisté à une noce dan* l'après- 
midi ou bien avaient-il» tout simple­
ment décidé de faire une grève perlée 

en faisant tout leur possible... pour ne pas gagner?
Cette étrange partie et son non moins étrange résultat 

portent à faire certaines supposition». L'entente cordiale 
est-elle rompue entre les Joueurs et leur pilote depuis l'inci­
dent survenu mire Bower et Imlach, il y a une diraine de 
Jours? le* coéquipiers du cerbère se sont-il* rangés de son 
côté avec le* Journalistes torontois pour montrer à “Punch 
qu'il* n'étaient pa* disposes a subir tous ses caprice» et à 
faire se* quatre volontés. Il est clair et net que ca ne tour­
ne plus rond dan* le camp de* Maple Leafs depuis quelque* 
temps et cet echec combien désastreux et humiliant que l’é­
quipe de la ville-reine a encaisse samedi soir va encore jeter 
de l'huile sur le feu. meme si les Leaf* se sont offerts un 
petit triomphe a Chicago hier soir...

Une puissante équipe 
représentera la région de 

Québec dans le futur tournoi 
provincial de curling

Le club de Curling Ftchemin peut 
»e vanter de posséder actuellement la 
plus puissante équipe de la région qué­
bécoise ear. aprr-s avoir remporté il y a 
huit Jours le tournoi Inter-clubs et le 
trophée "Kyon'’, Huger St-Hilaire et ses 
trois fidèle* coéquipier» se son! adjuges 
samedi après-midi le trophée •■JVeyman" 
lotit m sr méritant Lbunnetir de reprr
senter la vieille capitale et ses environs dans le championnat 
provincial de curling dont les vainqueur* défendront le pré* 
tige du Québer. durant la semaine du "Brver".

Ce n’est ni par chance ni par hasard que les quatre 
eurlers d Ftchemin ont remporte un deuxième tournoi con­
sécutif car, pour gagner celui qui e pris fin samedi. Il leur 
• fallu disputer six rencontres contre six équipes champion­
ne» d'autre» club* locaux et c'est un record parfait et élo­
quent de six victoires et aucune défaite que le rink St- 
Hllalre a affirmé son Incontestable suprématie. Leurs amis 
ont maintenant hâte de les suivre dans le tournoi provincial 
qui suivra le bonspield International...

Un petit truc va rendre de 
précieux services aux skieurs

» Cn ingénleus système a été utilisé
pour la première fol* dans un concours 
dr *ti BQ lac Beaopr.rt. lOTB du cham­
pionnat féminin oui *>st disputé hier.
',,r * ,,nr Pentes du Manoir SL

' »* ( a*{in Pour mieux chronométrer !r
temps des competitrlees prenant part au 
slalom géant, lonj .le pied-.. M.
Ludovic Fortin, l'époux de Mme Cahy 

Pleau-Fortln. a fabrinuc une petite barrière mobile qu'il a 
Installer au point de depart des concurrente*. Fn s'élaman! 
rhaqur *kleu*e faisait pivoter avec *e* Jambe* une petite 
planchette dont le mouvement déclenchait instantanément 
le chronomètre Oméga de l'arrivée, avec lequel elle était 
reliée électriquement. Tet apnarefl a permis de contrôler le 
temps de toutes le* desrentes à une fraction de seconde 
près et. grâce à son utilisation, rhaqur concurrente *>*! 
vue octrover *on temps reel. San» ce système presque aussi 
précis our l'oell électrique, le sk«eur perd ou gagne h*hl. 
tuellement ouelques dixièmes de seconde* quand il ne dé­
marre qu’avant ou qu't»près le signal du départ Mme Gahv- 
Pleau savait-elle que son mari était un au*al habile brico­
leur ...

En souplesse ...
• Pan» la dépêche d'Ottawa traitant de» premier* Jeux 

<1 Hiver Interprox inriaux II est Intéressant de lire que SS.- 
bOb.nftO 00 seront débloque* pour l'avancement du sport ca­
nadien cette année. Fst-ee la fin du régime d'austérlte ... ?

• Félicitation* a George* Laehanre. le président natio­
nal de la 4edération Ocllste Canadienne qui e*t l'un de» 
trois vfcr-présidenU nouvellement élu* de la Federation 
Canadienne dea Sports Amateur*. Voilà un québécois qui a 
suffisamment de muscles encore développés pour supporter 
nans fléchir le poids de ces deux fonctions «bénévoles*...

• Cliff Penninglon a encore enregistre un but. hier soir 
4 Ptoxirienre. C'r»t M>n cinquième. Qu'en pensent ceux qui K 
Pont hué au Colisée la aemalne passée . ?

• A la mi-Jan-ier Lan dernier quel» étaient le* meneur» 
d9ns le* différent» circuits de bockry * Américaine «Isti 
Rershey Américaine (Ouest*. Ruffa*o; Nationale (Chicago; « 
Junior A Provinciale: As de Québer !???>{ lnterunlvef».UI- s\ 
Laval...

Les As écrasent les Reds à Providence 
après un échec de justesse à Hershey

jj^c oMriîrrrr ~rTiMM"TT^TT^‘ ***^*****<fc**M"“*Mlfc*‘**^lr

I Classement de la«ection Bst î
PJ G P N PP PC Pt»

Québec 44 24 20 0 156 146 48
Hershey 41 23 î 7 1 126 129 47
Baltimore 47 19 25 3 124 148 41
Providence 41 16 22 3 154 145 35
Springfield 38 13 23 2 119 148 28

Le club québécois revient dans la vieille capitale en premiere 
position après avoir remporté deux victoires et subi un échec

X r
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Les Bears triomphent 
aussi hors de chez-eux

PROVIDENCE iP.A.i — Grâce à une poussée de trois 
but» dan» l'Intervalle de deux minutes au second engagement, 
le» A» de Québec ont vaincu le» Red» de Providence 7-4, 
hier soir, tout en conservant »on avance d'un point en tête 
de la division Est de la ligue Américaine de hockey.

Les A», qui ont passé de la cave à la tête du classement 
•vec. 16 gain» au cours de leur» 22 dernier» matches, «ont 
revenu» de l arrlère à trois reprises pour l'emporter sur 
les Red». 9

BUFFALO <P.A > — Le gar 
dien Ed Chadwick a enregistré 
son premier blanchissage de la 
saison dans la ligue Américaine 
de hockey, hier soir, alors que 
les Bears de Hershey ont vain­
cu les Bisons de Buffalo 2-0.

Chuck Hamilton a profite 
dune puuition majeure à Boh 
Wilson, des Bisons, pour briser 
ia xert. la fin de la 3e pé­
riode.

Le gardien Cesare Mamago.. 
de* locaux, avail cédé sa place 
a un joueur d'avant lorsque Mi­
ron Stankiewicz a compté dans 
un filet désert à 19:17.

Chadwick a effectué 21 ar­
rêts. dont 13 au premier enga­
gement. pendant le match.

SOMMAIRl 
Première période

Aucun but
Punition»- K-nier 10» Kuryluk et 

Y&noslk 9(*2. McCraary 15 06 
Deuxième période

Aucun but
Troisième période

I- Hershev Hamilton
iReaume. Kellert M W

t
SAMtPI

t.lfue Amérlcelne
Québec 1. Herohev 2 
Beütrriore 2. Cleveland ♦ 
Rochester 3. Pittsburgh » 
Buffalo 3. Sprinsrfleld 2

I l«'ie Nationale
Détroit 2. Canadien* ** 
Bo'lon II Toronto 0 
Ranger» I. Chicago »

Mxoe Intenmlversltelra 
Toronto n. '.tontréal 1 
McGill î McMaster 3

II t n e Juvénile
Can Tire R 4 Beauoort % 

nixt ANt HE 
t.lrue Amerifaln-*

Québec 7. Providence 4 
Hershev 2. Buffalo ** 
Springfield 3. Baltimore 3 
Cleveland 3. Pocheater 6 

l.lcue Nationale
Canadiens 1 Boston I 
Toronto 2. Chicago 0 
Rangers 3. Detroit 1 

t.lfue Junior A Provinciale
Vlctorlavttl* 3 Citadelles 1 
Trop Rivières 7. As 1rs 4 

t.liue Xtatsleotte
St-Albert 3. St-Gérard S 
St-Einile 3 Beauoort 12 
ND Québec 2 Beaupré 9 

rxhlhltlon pee- « e •
Quéhe. 3. Rimouskt 1 

t I NDI
t l*ue Massleotte

Beauoorl X Pont-Rouge 
St.Albert a Be-lipré 
St Fmlle a NP Québec 

» l«ne Dlmanehe Xtatln 
M»Initio k Guv 
Rial* i Pelletier 
Blason à Reer. Be"

l.lfit » A Wf RIC ATVE

Q-idKec
Hei-.he—
Baltimore
Providence
Springfield

*crtt«n
PJ G

» «T
P N PP PC P«*

44 7» 19 n 166 146 46
41 17 1 126 179 «1
47 19 25 3 124 146 4)
4* 16 22 3 154 145 35
36 13 23 2 r.9 146 2«

dev-land 
Plttaburgb
Rochester
Buffalo

PJ
.41

«1
.317

P.t
44
47
I"

G P N PI’ PC Pt»
23 15 3 139 107 49
23 17 1 136 118 47
n 15 0 '42 110 44
11 94 3 10» 14* 31
VATION4LE

r* P N PP PC P1*
7* 14 T 136 90 r.
71 12 0 IT* JOfl M
77 *4 6 121 110 V
1» 70 7 '05 i?7 .P*
14 22 6 r” 141 34
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Pt G P V rP PC P*»
I** 6 > 2 6* 47 14
10 8 2 3 P* U 14
10 3 6 2 *7 ’9 *
10 1 6 3 44 V> 9
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ri O P N m P*- Pt*
14 6 .1 3 66 94 19
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14 6 • T 1 *6 44 V
14 « 7 1 36 44 13
14 4 • 1 39 56 •

Gap-Wsoo-i 
fte.t Re"
M-lotilrx
Rial'
Pelletier

Gain des Castors
à Rimouski•

l.p* Cavort de la Ciê PnquéL 
qui rrpré»pnlpront Québ«c *u 
prochain tournoi international 
d» hockpy pep-\»rp. ont rem­
porte unp victoire de 3 à 1 
contre Ip Rimouski. champion 
dp la cia»*p "A" Dmi* BppU. 
Bruno Santtm cl .lacqup» Car- 
rentier ont marque le* but* de» 
Québécois qui évoluent dans la 
catagorla "AA".

Hershev Stanktew-ic» 
iConacher. Nvkoluk> 1» 17

Punitions: Delordv 10 17. B Wllaon 
majeure 14 SS

Arrêts •
Chadwick 13 S 3—23
Mantago S a » — 1S

Tour du chapeau 
p^ar Dick Gamble 

à Rochester
ROCHESTER 'PA.) — Le ve­

teran Dick Gamble a réussi le 
truc du chapeau, hier soir, en 
conduisant les Américains de 
Rochester à un gain de 5-3 sur 
les Barons de Cleveland dans 
la ligue Américaine de hockey

La victoire des Américains 
prives des réguliers Gerry 
Cheevers. Al Arbour. Red Arm-, 
strong, Stan Smrke et Eddie 
Litfenberger en raison de bles­
sures. a corsé davantage la 
course aux honneurs dans la 
division Ouest du circuit, ou 
cinq points seulement séparent 
les trois première* équipes.

Wayne Larkin et Ron Attwell 
avaient donne une avance de 2-1 
aux visiteurs avant la fin de la 
première période.

Kent Douglas et Mike Corbett 
ont complété le total des vain­
queurs. tandis *que Joe Szura. 
des Barons, mettait fin au score 
du match dans le dernier enga­
gement.

Cleland Mortson a participé 
aux quatre premiers buts des 
vainqueurs avec deux buts et 
deux aides.

Gilles Banville, qui rempla­
çait le blessé Gump Worsley 
dans ies filets des As. a affiché 
une belle tenue avec un total 
de 41 arrêts.

Les autres compteurs des As 
furent Bill Dineen. deux buts. 
Bill Sutherland. Cliff Penning­
ton et Ed Hoekstra.

Stan Baluik a égalé à deux 
reprises en faveur des locaux, 
dont les autres pointeurs on» 
été Norm Corcoran et Jim 
Bartlett.

SOMMAIRE 
Er*mlèr« pérl»4*

I—Provldenc*. Corcoror 
'Manrhall. ftanlvrl)

3—Québec. Mortson 
• milt . .... -

3— Provlrlenc*. Balutk
Bartlett. Brillant)

4— Québec. Vortaon 
' Sutherland i

Punition»- Mortson
t »

Deuxième période
5— Providence. Baluik 

•Bartlett Ravllchl „. ...
* -Québec. Dineen

«Morteoni . î
: -Québec. Sutherland

'Mortson' —.
Québec Pen.xn.gton 
Carter. Pretia gi 

-Québec Dmeen 
Hoekstra. Hlcka)

Punition: Sutherland 15 36 
Trolelème période

.. 8 26

_____ 11 33

. „ 16.31

3 57.
1757

Barrier!

3 47

— 666 
» 48

16. M

in Quebec. Hpekelra 
Kk S A3Roberta. Kick**

11- Prm-ldence. BartieM
■ Baluik. Brillant! 6 35

Punition»: Morteon et MacQueen 
1145. Sutherland 17.50 Morteon et 
MacQueen 19.56 

Arrête >
Banville 15 13 13 - 41
Glaoomin 3» 10 S — BS

A HERSHEY

Si Ed Chadwick n avait pas 
accompli des arrêts sensation­
nels dans la seconde période 
de la rencontre de samedi soir, 
entre les As et les Bears de 
Hershey, il est fort probable 
que l'équipe québécoise aurait 
pu remporter une autre victoi­
re car, durant cet engagement 
médiane, Chadwick se surpas­
sa pour bloquer dix des douze 
lancers que lui décernèrent les 
Québécois.

Rochefort égalisa néanmoins 
le pointage à 1-1 six minutes 
avant le second repos mais Kel* 
1er assisté de Ubriaco et Mc­
Creary donnait la victoire aux 
Bears au début du troisième 
vingt qui se termina sans au­
tres points en dépit de# contre- 
attaques incessantes des As.

Worsley, Hanna et Gray 
n'ont pas chaussé leurs patins 
à Hershey. C’est Banville qui 
était dans les filets et Rino 
Robazza a Joué régulièrement

bommaire
Première périnée

1—Hetrebex*. SUnklewricz
'Ubiiaco. Nykoluk» 4 37

Punitions: Robazza 4 Zi. Martin
13 0*. Pollrlani 12 30 Martin 16.34. 
Sutherland 18 J» •

Deuxième période 
3—Québoc. Rochefort

'Mortatmi 14 32
Punition»: Keller 3 33. Robazza

ITbrlaco il 30 Yanostk 1356 
Trolelème période 

3—Hershey. Keller
i ITbrlaco. McCreary) 250

Punition: BurcheU 3.23 
Arrêta i

Banville 15 • 11 —- 35
Chadwick 10 13 8 — 3»

m

Cleland "Keke" Mortson

VICTORIA Vllli CHAMPION
DE LA SAISON RÉGULIÈRE

SOMMAIRE 
Première période

1—Rochester. Gamble
'•euh _ _

>—Cleveland. Larkin
'Sturt) ... ........ ..

.V Cleveland Attwell 
' Mlkol)

Punition»: Narri* 0 45 Cherrv 130» 
Needham 19.37

Deuxième période
4- -Rochester. Oambje 

■ Douglas. E.hmen 1 
»—Rochester. Gamble 

'Douglas Hillman 1 
A—Rochester. Dougla»

'Hillman. Horxathi
7— Rochester Corbett 

>eeu!i
Punition*. Hillman et Larktn 1.31. 

Mlkol 3.16. Harris 3 42. Cherrv 2 ml 
neuies et Attwell d.4(6. Corbett et 
Needham 1<* minutes mauvaise con 
duitt 13.21. Harris 18 01

Troisième période
8— Cleveland Szura

'»eu: t ... . ------------- ~ a n
Aucune muxltlon.
Arrêta 1

Blnklev 1® 3 13 — 36
Babtuk » 6 14 — 25

__ 4 30

- M 43

17 28

0 35
^ 433

4M

1X35

Dons l'Américaine
LES COMPTEURS

B. A. Pt*
Hirk», Que. 23 26 ♦ft
Mar*ha1l. Pro. 20 27 47
Lande. Buff. 23 22 45
Mort6on, Que. 16 2ft 45
Glover. Cle. 13 32 45
Ilorvath, Roc. 12 33 45
Brillant. Pro 22 21 43
Baluik. Pro. 18 25 43
Bartlett. Pro. *15 28 43
Stratton, Pitt. » 34 *8

Football
SAN DfEGO PA' — Le ouar 

irrlère Cotton Davidson, de» Rider» 
1 Oakland, a réuaal une passe de 25 
erge* 4 son roénulDler Art Powell 

s ver 43 pondes de leu d»n» le 
'na*ch. hier, en permettant aux Etm 
le* de rOueiw de triompher de relire 
de l'Eat par 27-24 dan» U line Amé­
ricaine de football

Par Jpsn-Claude Lapnse
La*? Bruiru* de Victoriaville 

ont conquit pour la première 
foi» depuis leur entrée, dans 
le nouveau circuit Junior “A" 
F’rovinciale. le championnat 
de la saison régulière, hier 
après-midi au Colisée local 
avec un triomphe de 3 à 1 sur 
les Citadelles dans l’une des 
deux joutes au programme.

Les Bruins ont eu passable­
ment de succès dans ce cir­
cuit. et c'est le seul titre qui 
leur manquait. En effet, au 
cours des deux dernières sai­
sons ils décrochèrent les hon­
neurs des séries éliminatoires. 
Présentement, It* Bruins ont 
une avance de 17 points sur 
les As Juniors au second rang, 
avec sept rencontres à Jouer 
d'ici la fin du calendrier qui 
prendra fin le 12 février pro­
chain.

ARTISANS DU GAIN

Normand FVpin. Réal Cour- 
noyer et Jean Pronovost fu­
rent le* principaux artisan.» rie 
la victoire avec les buts du 
match. Pierre Bonneau comp­
ta celui des Cits, à la premiè­
re session Tas amateur» ont 
assisté à une trè» belle partie 
alors que les deux club» se 
contestèrent de Jouer pour la 
rondelle puisque seulement 
sept punitions mineure* fu­
rent décernée*.

Le» Bruin*, du pilote Pierre 
Roux ont pris l’avance, 1 i 0, 
après fl.58, de la première pé­
riode. sur un coup de revers 
de Pépin qui prenait Rivard 
par surprise. Mais les Cita ont 
emboîté le pas quelques minu­
tes plus tard, avec l'aide de 
Bonneau Au début du second 
engagement., le» homm<* de 
Terry McKeaney furent me­

naçants, mais ils manquèrent 
de précision dans leurs tires

C’est Coumoyer qui compta 
le but vainqueur, dans cette 
période. «1 prenarIL le retour 
de Marcotte, à 13.05. Le but 
consolidateur a été enrégistré 
par Pronovosf.. avec moins de 
deux minute» avant la fin de 
la joute, après une montée à 
trois homme* qui coupa toute 
chance aux Cits d'égaliser par 
la suite.

TROIS-RIVIERES: 7 à 4
Dans l'autre rencontre à 

l’affiche. le#trio formé d'André 
Hinse, Gilles Lafrance et Gil­
les Lupien a compté six des 
sept but» des leurs pour diri­
ger les Reds ^ie Trois-Rlvièrç» 
à une réussite de 7 à 4 sur 
les As Juniors.

Hinse obtenait son 4e tout 
du chapeau de la saison, pour 
ainsi dominer les joueurs de 
la ligue dans ce département. 
Lafrance y est allé de disix 
buts et Lupien un. Ce trio a 
maintenant compté 78 buts a 
date. Julien Dupont a enfilé 
l'autre filet.

Pour les A*. Clément I>a- 
brecque a déjoué Joyal à deux 
reprise». Jacques Laroche et 
Yvon Flibotte ont monopolisé 
le* deux autres buts. I^es As 
étaient en avant par 2 à 1, 
après le premêfr engagement, 
avec deux buts rapides de Fli­
botte et Laroche, au tout dé­
but de la partie. ^

Le* Red* profitèrent de 
deux erreurs de* locaux pour 
prendre en mains la rencon­
tre. 3 à 2. à la reprise suivan­
te. Hinse compta son 2iènu 
but. après seulement 26 secon­
des de Jeu quand il vola la 
rondelle au gardien de buts. 
Ronald Gilbert qui tenta alors 
de déblayer sa zone. Puls. I41-

brecque donna une passe gra­
tuite à .sa ligne bleue, dont 
s’empara Lafrance qui laissa 
partir un four lancer.

Le» Red» explosèrent avec 
quatre filets dans la dernière 
période.

PREMIERE PARTIE 
Vlrto-lsvllle s. OUaiaMaq 1 

Pr*m»èr» période
1—Victruiavllle. Penln

• Hurtublsa. Ouimet) * SA
3—Cita. Bonneau

'Gagnon. Pell* lier) 9 J*1
Punition*. Goudreault et BonncP 

3 44. Lax-ole 5.30. Goudreault 12 0» 
Déuxiètn# période 

3—VtrtorlnvlUe. Coumoyer
•Marcottei 13.05

PiRUtions: Rt-L*urent 4 50 Gen- 
dron 10.38

Troisième période 
.4—Vlctorlevllle. Pronovost

(Hurtubisa) 13 23
Punition: Ouimet 7.1Û 
Arrête :

Rlvard « 13 S—a»
Grenier 4 7 S — 1»

DEEXTEME PARTIE 
Trols-RIvIère» 7. A» Junior» 4 

Première période 
1—As Junior» FTlboUe

'Lamche. Hamel' 100
3—A» Junior» la roche

'Hamel Gagnon) 3 53
3— Tr-Rivière» Hln*r

'B'm'rand. Dupontt 9 '?
PunlMons: Duroche!- 2 36 Ctiom 

nard 341. Dunont et Chou)nard 1*50. 
Bertrand et Gamé 13 3« Roblnvm 
14 53. Vechor 14 53

Deuxième période
4— Tr-Rivière» Hln»e *

'sans sldei - — ”38
5— Tr Rivière» Lafrance

(Mongratn. Dupont) ... — °

Punition» Labrecoue 10 3* R/w
14 na

Troisième période
6— Tr -Rivière*. Dunant 

1 Lafrancei
7— A» juniors, labrecoue 

'Choulnard Flibotte)
C—Tr Rivières Lafrance 

I Hinse 1
8— Tr.-Rivières. Hinse 

(Thlbaul*. Mongram*
10— A.» lunlnrv labrecoua 

(Flibotte. Poirier'
11— Tr Rtx-iere». Lupien 

(MongrMn)
Punition: Bégin .43

A 52 

S 20 
S 21 

— 7 34

11 04 

14 S3

Arrêts t
Gilbert
Joyal

11 S — 23
6 6—34

- 5?551?9

RADIO D’AUfO
VENTE - REPARARONS 

Servi<c avtomé pour toute* 
‘ lé» grande* morquè*

Drolet b Frère Enr.
495 Coron — 523*7224

LIGUE AMERICAINE 
22lème Joute de la cédule
MARDI 8.15 R M.

★ ROCHESTER ★

★ AS de QUEBEC *
• RE».: Lose.................................

Mers. (4 prem. B.)..., t2..XA
(4 Dern R.)....................  S2 o»

Boiron ............................. SI.66
* ADM. r.rvt "MIMIonnalrea'* 

Adul. 81.00 — Hnf 860e

ntlleta de «UftON «d h'Itet» LI­
BRE* dan» DépAU Jo»»»’* 1 b.
Mardi Au COLISEE Jusqu *
8 h., aujourd’hui et demain. Con­
trôle ouvert * 7 h. mardi.

(No 8 Lt

1 r.'.l r M'Vfx 11 r
f1»Mirrr>eof final
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lÆVtU.KSE t)V
S.V P. noter eette corrertinn a l'annonce oubliée dan» les 
quotidien» de Jeudi le 1* Janvier :

ADMISSION Âdultei : .30' 
Entants : .20^

Taxe* incluse*

Une auto? Pour faire un bon achat
FINANCEZ-LE D’AVANCE

avec un prêt planàTerme 
Serv ice rapide facilité* de paiement/assurance-vie

BANQUE ROYALE
L«i Bruifts eemporf#nl Itur premier e.fcomp.onnot d'i teuon

(Photo "l'AcHon", por Morcol Lofojcfl).
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Samhuk voulait 

surtout gagner
MONTREAL (P.C.) — 1.»*h

paroles de lerry Saurhuk tra- 
hinsaient ses sentimenls dans 
le vestiaire des IVinxs de l»e> 
Iroit, samedi soir, alors qu’il 
venait d'établir nn reeord de 
95 blanrhis*aK«s dans la lixiir 
Nationale de hoekey.

“Je n ai jamais pense au re- 
rord pendant le match, ear le 
gain était beaucoup plus impor­
tant", a dit le cerbere.

Puis, il a révéle nu'il avait 
arrête un lancer avec le bout 
du manche de son hockey.

Au fait, il ne pouvait cacher 
son plaisir d'avoir réalisé le re­
eord. D'ailleurs, les Canadiens 
étaient la victime d'un record 
pour la deuvicme fois aux mains 
des Wiaas. I n effet. Cordie 
Houe avait amélioré aupara­
vant le record de 544 huts de 
Maurice Richard a leurs dé­
pens.

Knfin. Sawrhuk a rappelé que 
le mérité de son record, en re­
gard de celui de floue, résidait 
dans le fait qu’il devait évoluer 
pendant f»0 minutes pour l'éta­
blir.

Quant a Houe, il a qualifie 
l'exploit de Sauchuk de ‘•mer­
veilleux''.

Lorsqu'on lui a demande s’il 
axait déjà vu Sawrhuk en meil­
leure forme. Houe a répondu: 
“Non, il est un vieux pro, qui 
Joue toujours très bien. Il est 
un trop grand joueur pour lais­
ser la nervosité l'incommo­
der".

Sauchuk ignorait qu'il avait 
réussi autant que .'tti arrets alors 
que les Canadiens ont tout es­
saye pour le déjouer, meme un 
assaut de la pert de John Fer­
guson. leouel a retarde le jeu 
de quelques minutes au deuxiè­
me engagement.

Sawchuk s’est jure qu'il sur­
veillerait l'erguson désormais 
apres avoir encaisse sa mise en 
crhec en plein corps. Il s’est 
venge à sa façon a la derniere 
reprise en volant un but à son 
rival parvenu seul devant lui.

Biffai, Sid hb«L des Wings, a 
dit que ses joueurs s'etaient 
concentres sur la défensive seu­
lement dans les dernières mine 
tes de Jeu dans le but de con­
server le blanchissage a Saw­
chuk. Il croyait d'ailleurs que 
ses homme* auraient pu l'em­
porter 3-0 si Ilowe et Delvec- 
chio n'avaient pas essayé de 
tuer le temps en se relayant la 
rondelle alors que Hodge n'était 
plus dans ses filets.

Il s ( \ N |DU NS
Cher, les Canadiens, Toc Rlake 

a déclaré laconiquement: “l.a 
rondelle ne roulait pas à notre 
avantage", tandis que Charlie 
Hodge révélait qu'il n'avait pu 
maîtriser son baton lors du but 
de Kloyd Smith.

A part Saxxchuk, on rojnplait 
d’autres blesses en Marcel l*io- 
novost et J.-C. Tremblay, qui 
revirent cependant au jeu 
après une visite i la clinique 
de Bill Hrad.

Dons la Nationale
LES COM PT Kl'RS

R. A. Pts
Mikita. Chi. 24 35 59
Hull, ( hi 30 25 35
Beliveau. Can. 18 36 54
Bathgate. Kan. 12 33 45
IVharrain. Chi. 24 20 44
Gnyrtte. Ran 13 28 41
Mahnvlicli, Tor. 18 21 39
Oliver. Bov 13 21 39
llay, Chi. 13 24 39
Ilowe. Pet. M 25 39
Gilbert. Ran. 17 20 37
Keon. Tor. 12 23 35
Rousseau, ( an. 11 22 33
Henry. Kan. 18 14 32

I.e championnat de la vi»lc et 
du district a Itou dimanche dans 
les cotes du Manoir St-Castin 
l.o trophée Vip. Côté a été rem­
porte par Mlle l-tse IManmndo.i 
|.e trophée Tante Jacqueline, 
lonnée par Mlle Jacqueline Dar­
ré,ut a i>ar ailleurs etc remporte 
>ar l.oui.sc Turcotte et celui du 
Manoir St-C.istin par l>on- la­
bia ne

oui
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M/
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L'effondrement de l'équipe de Punch Imlach
repousse dans l'ombre

Le cerbère des Red Wings établit 
un record de tous les temps en 
obtenant son 95e blanchissage 

aux dépens des Canadiens (2-0)
MONTREAL <P.C.) — Terry Sawchuk a établi un record de tous les 

temps en ce qui a trait au* blanchissages dans lo ligue Nationale de hockey, olorv 
que les Red Wings de Detroit ont vaincu les Canadiens de Montréal 2-0.

Les visiteurs l'ont emporté en vertu des 36 arrêts de Sawchuk, du 7e but 
de la saison de Floyd Smith et du 8c d'Eddie Joyol.

Sawchuk en était à son quatrième blanchissage de lo saison et le 95e 
de sa carrière, ce qui lui permet de devancer le défunt Georges Hainsworth.. Ce 
dernier avait amasse le total de 94 zéros en 10 1-2 saisons avec les Conodiens 
et Toronto, y compris une série de 22 blanchissages en 44 parties en 1928-29.

l'expl oit de Sawchuk
Le club de la ville-reine s'est 

complètement désarticulé devant 
les Bruins de Boston en subissant 

un incompréhensible échec de 11-0
TORONTO (P.C.) — Les Bruins de Boston ont écrasé les Maple Leafs de 

Toronto 11-0, samedi soir, réussissant ainsi le plus grand blanchissage en 20 ans 
dans la ligue Nationale de hockey.

Dean Prentice et Andy Hebenton ont réussi, tous deux, le truc du chapeau; 
Murray Oliver y est allé de deux buts, Johnny Bucyk, Gary Dornhoeffer et Jean 
Gendron, d'un chacun. Don Simmon's, des Leofs, qui a alloué 22 buts ou cours de 
ses trois derniers matches, ne fut pas plus erratique que les défenses devant lui, 
lesquelles commirent toutes les erreurs imaginables .

Tor Rlake, dans un et fort dé­
sespéré pour éviter l'humilia

Le Tricolore 
annule avec 
les Bruins

BOSTON tP.C.» — Lr nar- 
dien F.d Johnston a volé un but 
a Henri Richard vers la fin de 
la troisième période, hier soir, 
en permettant aux Bruins de 
Boston d’annuler 1-1 avec les 
Canadiens de Montreal dans la 
ligue Nationale de hockey.

Alors qu'il restait moins de 
cinq minutes de jeu dans le 
match, Richard laissa partir un 
dur tancer que Johnston réus­
sit a bloquer partiellement en 
tombant dans son filet. La ron­
delle a traverse sa zone de cer­
bère sans penetrer dans le but 

Les Bruins, qui n'ont pas 
connu la défaite au cours de 
leur quatre derniers matches 
mais qui n’ont pu triompher des 
Canadiens cette saison, ont ou­
vert le score grâce a un but 
de Johnny Bucyk sur un jeu de 
puissance au premier engage 
ment.

Gilles Tremblay a réussi le 
but égalisateur a la deuxième 
reprise avec l'aide de Richard, 
lors d'une mêlée devant les fi­
lets locaux

Johnston a recolle 37 arrêt- 
dont 17 au deuxième engage­
ment. tandis que Charlie Hod­
ge, des Canadiens, n'en brillai, 
pas moins avec 28. dont uni- 
série de six dans un court laps 
de temps vers la fin du match.

Jean-Guy Talbot purgeait 
une punition lors du but de 
Bucyk tandis que Torn Johnson. 
ex-Canadien. était le bouc émis­
saire du but des Canadiens 
lorsque sa passe en avant fut 
bloquée par Robert Rousseau, 
qui relaya la rondelle a Ri­
chard, Bernard Geoffrion s’est 
avéré un des plus dangereux ri 
vaux de Johnston avec quati. 
essais dangereux.

HOMMAIRI 
Prf-initr# pérloil»

l Boston, B'icyk if»
(Oliver. Mohn*i SA AI

Punition*: Kflrper 2 27. !7.15. 19 48. 
Irriter A 50 17.15. Green 8.34. Talboi
14.20. Kennedy 17 15

Druxttm* o##*od#
S—Montréal. O Tremblav H6t

i Richard. Roua^eaui *38
PunlUon : Motin* 0. iü

Troldèm- period#
Aucun but.
Punition; Green i (tt 
Arr#l« :

Hodg# » 8 II — 28
John* ton 9 17 11—37

lion a ses hommes, a même 
renplacé Charlie Hodge par 
un axant alors que *es Cana­
diens jouissaient de l avantage 
numérique dans la dernière 
minute de jeu. mais sa tenta­
tive n'a pas connu de suecés.

Dans la deuxième période. 
Saxxchuk fut blessé par le ba­
ton de John Ferguson lors d u-

Lagrull Xdrrr*jir# I i>mpt#
i!»*a xa . i.

h I 15. Nexv York Ranger* 2-0 
IK.W-Xl . (H,

»>< t 29. Detroit Bo-tun 2-0 
N<>' 12. _D#*n»it (Canadien». 4 0
Ih ( «. New Yoik RAngein. ÿ-o
D#c 9 Detroit Hungers. .YO 
Junv 4.Détroit Chicago. 1-0 
Janv 7. Dé'roit Boston. 3-0 
Jnnv 2t. De’mit Toronto. 0-0
Mais 17. Toronto Toronto. 3-0
Mars 11, Chicago Chicago. 7-0
Mar* 15. DCiroît Bon»on. 4-0
Mar* 25. Détroit Canadiens, 5-0 

1*51-52 - <I2|
Ocl. Il Détioit Boat on. 1-0
Qot. 20. Détroit Cmadiens, U-o 
Nov 6 Boston Boston 0-0
Nov. 20. Boston Boston. 2-0
D#c 8. Montreal Canadien* 3-0 
D#c 15. Détroit Chicago. 3-0 
Dec 23. Détroit Canadiens. 4-0 
Jam 17. Détroit Boston. 5-0 
J.*nv. 2* Montréal Canadien*. 4-0 
Janv. 27. Chicago Chicago. 2-0 
f-'év 10 Boston Boston. 2-0
Marc 18. Chicago Chicago. 4-0 

1952-58 - ip,
Oct 18, D#*roit Chicago. 7-0 
Nos’. 13. Détroit Boston. 3-0

ne mêlée, mais il est revenu 
dans la partie après un auét 
de quatre minutes

En plus d’etre brillant lors 
de trois échappées des locaux, 
Saxxchuk a vu la chance lui 
sourfre en quelques autres oc­
casions, ce qui fut suffisant 
pour lui mériter l’honneur d’ê­
tre le héros de la soirée.

Le plus grant* blanchissage 
dans les annales du cil cuit sur­
vint. le 23 janvier 1944. alors 
que Détroit a écrasé Nexv York 
13-0, soit la même année où les 
Canadiens ont écrasé Toronto 
11 0 dans les parties élimina­
toires.

Les Bruins ajoutèrent l’in­
sulte à l'humiliation lorsque

Bobby Imiter a mis Eddie 
Shack e,i échec au deuxieme 
engagement, contact qui a fra­
casse la vitre au-uessus de la 
rampe. Shack a voulu s'en 
prendre a Imiter et les deux 
hommes écopèrent de puni­
tions pour combat.

Dans un effort pour réveiller 
ses hommes, le pilote Punch

Imlach a fait appel, sans suc­
cès. a tous ses réservistes.

Les 95 blancs
D#c
Déo
Janv.
Janv.
Mai*
M.tr*
Marc

Oct
Oct
Nov.
Nov.
D*o
Janv
Junv
Janv
Fév.
Fév.
Fév.
F#v.

Oct

Nov.
Nov.
Nov.
Nov,
Jam-.
Janv,
Janv.

B. Chicago Chicago. 2-0 
74. Détroit Canadien» 0-0

15. Boston Bos’on. 4-0 
31 Dé-toit Chicago. 4 0 

7 Toronto Toronto. 3-0 
U. N#w York Ranger*. 2-0 
15. Chicago Chicago. 0-0

I9.V4-.V4 - (tti 
18. Detroit Canadien». 4-0 
25 Détroit Toronto 2-0 
38. Détroit Toronto. 2-0 
28. Dét roit Chit ago. 9 -0 

3 Détroit Rangers. 4-0 
. 3. Détroit Tot onto. 0-0 

21. Montréal Canadien*. 1-0 
24 Détroit Toronto. 2-0 

4. D#troit B*x»ton 5-0 
14. Chicago Chicago. 5-0 
17. Toronto Toronto. 0-0 
22. Detroit Canadien». 3-0 

19.VI-35 - H'M 
». Détro't Ranger*. 4-0 
30. Détroit Boston. 4-0 
7. D#trtMt Rangers. 1-0 
20 Détroit Chicago. 5-°
21. Chicago Chicago. 1-0 
25. Détroit Toronto. 2-0 

. 8. De’rolt Chicago. 1-0 
13. Détroit Bofrton, 4-0
16. D#troit Rangers. 3-0

Janv. 33. Détroit Toronto. 4 0 
Fev 20. New York Ranger* 5-0 
Marc 20. Detroit Canadiens. 8-0 

1*55-58 - t»l
(avec Boston I

Oct 12. Boston Toroirto. 2-6 
t)ct. 22. Détroit Détroit. t>-0 
Oct. 29. New York Ranger». 1-0 
Nov. 13. Boston Détroit 0-0 
Déc. 4. F»o*ton Toronto. 5-0 
Janv. 30 Chicagi Chicago. 3-6 
F#v. 19. New York Rangers. 3-0 
Mars 10. Montréal Canadien*. 4-0 
Mars 13. Boston Détroit. 4-0

Oct. 14. Chicago Chicago. 2-0 
Oct. 18. Détroit Toronto, 3-0 
Nov. 14 New York Ranger». 4-0 
Déc 9. Chicago Chicago. 2-0 
Mar* 8. Détroit Canadien*. 3-0 

I *841.81 - (S)
Oct 30. Détroit Boston. 5-0 
Nov. 27. Détroit Toronto. 2-0 

1981-82 - <5>
Nov. 2. Detroi* Ranger». 1-0 
Nov. 12. Detroit Canadien*. 3-0 
Déc 9. Detroit Chicago. 3-0 
Déc 14 Détroit Boston. 5-0 
Janv. 21. New York Ranger». 3-0 

<31
IH.W-57 • l2> Oct. 13. Chicago Chicago, 0-0
(ave* Ho,ton» Oct. 28. Détroit Toronto. 2-0

Oct 27. Montrtai Canadien*. 1-0 Nov 2. Detroit Rangers. 4-0
Nov. 29. Chicago Chicago. 2-0 l'M'.l-Ht - (8)

1*57-56 - (S» Oct. 13. Détroit Boston. 3-0
<av#e Destreitt Nov. 7. Détroit Rangers. t-0

Oct. 30. New York Rangera. 4-0 Nov 10. Détroit Canadien*. 3-6
Nov. 16. Chicago Chicago. 1-0 Janv. 18 Montreal Canadirns. 2-0

Déc 22 Détroit Chicago. 2-0 Résumé : l)om. KoU t* T.
1956-59 - <51 Chicago 10 13 »

Oct. 12. Detroit Rangers. 3-0 New York to 9 19
Nov. 18. Detroit Boston. 6-0 Boston 14 4 18
D4i\ 4. Détroit Boston. 4-0 Montréal U S 17
Fév 12, Détroit Hungers. 1-0 Toronto 12 3 15
Mar* 17. Détroit Chicago. 2-0 Détroît 2 1 3

l*5a-tl« . <51 TOTAL 59 36 95

Les champions du tournoi "British Consols" régional

Bobby Hull

Rangers

ÿl

J

Chicago* tP.A.» lys 'JS»' 
et 3'k* but» dr Bobby Hull, cette 
s; in son, ont permis txux Bbxek 
Hawks de CTiIchro d'écraser les 
Rangera de New-York 6 1 dans 
la lijrue Nationale de hockey, 
samedi aolr. .

l,es Hawks ax-aient prix une 
ax’anre «le 3-0 firâce aux buts 
de Billy Hay. Stan Miklfa et KJ- 
mer Vaxco. lorsque Hull sr mit 
.1 faire d* s siennes dans la der­
nière périttde

Andy Bathgate et |><m Mar­
shall ét.alrnt «U banc du péni­
tencier, lorsque Hull prit Jac­
ques Plant# eu défaut A 9:00. 
puis. 43 secondes plus tard, il 
profita d'une aide dr Hny pour 
compter de nouveau alors que 
Marshall était encore nu péni­
tencier

Rod Gilbert avait donné une 
égalité de 1-J »u\ visiteurs en 
déjouant Glenn Hall au tout dé­
but du deuxième engagement.

Mlkila a ajouté deux aide* h 
son 24e but de la saison, ce qui 
dontti une avance de cinq points 
sur .Iran Béliveau cher les 
compteurs.

AI MaeNeil des Hawks a com 
piété le score du match dans les 
dernières minutes de jeu. ^

1 tin •< 1»
SOXIM Atm 

rrrmléf* #eri»g»
1 Chicago Hav ( 13,

'Bull. Bal hair > 14 M
Rinittcwo Howell 5 21 MaeNeil

tt 4.x
nrvviem* aérlag»

2 New Vork. Gl'.hect 116»
<i<’V#tt# Howetli » «. 6 17

3 Chicago. MlkMa 24>
Wharramt ... „. 6 12

* Chicago Vv«k<» <2»
Balfcsiri mis

Punition* Vavkn 1 58 tngaif.eM
S 7* Murohv 13 0"Trnl«lemr period#

F Chicago. Hull .2».
Miklt*. H >v 1 ... «M*

•- OMcagc. Wulî «ÏOi
-MacNnl H» 9X2

T—Chicago Ma.*’#U »,
M klt* fh#mt» gt * 18 N

p-,.nltton.» B-’t** * SA Vf» «Kxll
88*

\f r#l»
Pla; t# 13 le U :ts
Hall 14 il U — 38

• I.’équipé championne du elub de eurllng F.tehemin représentera Québec et la région dans le prochain tournoi provineia. 
‘ British C onsols”, t est a l’Issue d une ultime rencontre disputée samedi après-midi, au club Jaeques-f artier, que cette équi­
pé dirigée par Roger M-llilaire s'est vue automatiquement rhoisie pour poursuivre la lutte au niveau provincial. Tout au Ion* 
de la semaine passer, Roger SMIilalre. P.-ll. Blais. G. Kecteau et L. Langlois ont cumulé les victoires et sont meme sortis 
invaincus de re tournoi eHmlnatoIré regional qui confrontait les équipés championnes de chacun des huit Hubs locaux. Leur 
sixième et dernier triomphe fut arraché de Justesse par 15 a 12 aux dépens de l’équipe du Québec. ( ur,'U». \*u® conduite par 
René Giguere. Ce dernier avait un avantage de 12 à 11 à la fin du onxième bout apres avoir mene 10 a .. Les excellents 
placements du F.tehemin dans le dernier bout permirent toutefois aux rurlers de la Rive Sud de remporter la victoire en 
beauté et en grands champions. Ce nouveau sucres du skip Roger St-IIIIalre lui a permis de reprendre possession du trophée 

J.-E. Urxman qu'il avait déjà detenu en 19h2. (Photo "l'Actionpar Marcel Laforre»

OUI IIK
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les Leafs se 
redressent 
à Chicago

CHICAGO (PA) — Les Ma­
ple I^eafx de Toronto se sont 
ressaisi après une debacle de 
11-0 samedi soir, en blanchis­
sant les meneurs rie la ligue 
Nationale rie hockey, les Black 
Hawks rie Chicago, 2-0 hier soir.

Les Leafs, qui ont subi l’hu­
miliation aux mains des Bruins 
rie Boston samedi soir, étaient 
une équipe beaucoup plus effi­
cace sur la défensive devant le 
gardien Don Simmons, victime 
rie leur pietre tenue la veille

Ce sont deux joueurs plutôt 
défensifs, Bill Harris et Bon 
Stewart, qui ont donné aux 
Leafs les deux buts dont ils 
axaient besoin dés la deuxieme 
période. Les vainqueurs ont ain­
si mis fin a une sérié de trois 
revers consécutifs.

U* gain a permis aux Leafs 
de s'approcher a un point des 
Canadiens, installés au deuxiè­
me rang, tandis que la 14e dé­
faite des Hawks réduisait leur 
avance à deux pointa en tète 
du classement.

Une mêlée générale a eu lieu 
devant les filets dans l’engage­
ment final lorsque Carl Brewer, 
des visiteurs, a dardé Stan Mi- 
kila. des Hawks, à l'estomac 
avec son hockey apres l’arrêt 
du jeu.

Dans la mêlée. Brewer a éco­
pe de deux minutes pour dar- 
dement et bâton haut, en plus 
d'une majeure pour rudesse 
Mikita hérita d'une mineure 
pour bâton haut et Aut Erick­
son, des Hawks, une majeure 
pour rudesse et une mineure 
pour baton haut.

Le jeu fut alors retarde |>eii- 
dant plusieurs minutes alors 
que la foule exprima son dé­
plaisir contre les décisions de 
j arbitre Vern Buffey en lançant 
toutes sortes d’objets sur la pa­
tinoire.

Simmons a effectué 27 arrêt1 
en comparaison des 2U de Glenn 
iiail, des Hawks.

80MM VIKL 
Premier# period*

Aucun but.
t'unit.ion*: Sltack 0 35. MacNctl 2.yt. 

.(■»t#rt-nku. majgx.te Itrowt; 15 <4t
xunto. purgée i>«. Harri» 19 43

lirircirme period#
l —Toronto. Harris '4i

• Keon. Armstrong» __ — tAt 
î Toronto. Stewart <4i

■ Mabovltch. PuJJordi 12 11
Punitions; Baun 8.12. Pulforil «t 

duifour 9.23 Wharram 15.00 
Irotaléma period*

Aucun but.
Punition*: MacNoll 5 31. Brtckaon

1 neur# #t majeui e, Mikita Browe 
deux mineure». • t majeur# »'H

George "Punch" IMLACH

Sommaires de 
samedi dans la 
ligue Nationale

MONTRE Al,
SOMMAIRE 

Premier* period*
1 —Detroit. Smith t7i

tt 44
Punitions; M Pronovoat 5 16. Ho» # 

6 31. Prnvoct 6 49. Gadabv 12 45. Har- 
oer 19.37

neuxièm# period#
Aucun but.
Punitions; Haroer 3.10. Smith 3 35. 

Barklev. Fergus »n Geoffrion 1123. 
M. Pronovost. Baion 11.35. Ingram 
22 28

TroMero# period*
2— Détroit. Joval 181

(Barkley) 0.35
Punition»; Joff rev 2 36. Howe 4 18. 

Balo,» 4 28 9 32 Martin 9 32. M. Pro- 
novogt 19.13

Arrêt» ;
Sawchuk 13 16 13 — 36
Hodse 12 10 9 — St

• TORONTO
Premier# period*

1— Boston. Dornhoefer (3)
• Bucyk. Oltx'en — — ®

g—Boston. Hebenton '61
Kurtenhach Prenttcel — — 6.20

3— Boston. Oliver tl4»
'Bucyk Bolvin» ... — •

4— Boston. Prentice '141
iKurtwihach' — — 9

3—Bouton, Hebenton t7i
.Prentice» « — — 14;>I

y—Boston. Prentice ilS>
• Kurtenbach» ... —• •— 19 54

Aucun# punition.
tleuxiém# period*

7_Bo»ton. Hebenton 181
■ Lelter. Prenticet }*-J

Punitions: Shack 1 1». Kwrtejjb^çh
3 30 ijeiter. majeure. 6 *0. Sruu k 
majeure. « 40. Toronto 17 03 

T roi» tente period*
8—Boston Oliver 1151

• Buevk. Green 1 — — , n
9 -Bouton Prentice <161 ,

Hebenton' — — B 17
10- Boston. Bucyk '•>

■ Oliver. Dornhoeferl -- — < 04
21—B0M00. Gendron <21

'Kennedy. McCord»
Punition*: Brown, deux mineure* 

18 45, Kurtenbach, deux mineure#. 
16 45 Mohna 19 U

Johnston ^ 2 a * rr
Slmmon* • • • — »»

King 17.54 
X fret* t

Sttumost»
Hall

M 13 
13 7

6 — Tï 
« — »

• ........... ... “ ••
Vu? .^l'.» V.»* *ê ........  >»«""»' «t r*’■'»" «*» r-on,.,'. H, * «*** •££» ph«U» MH, Pet*
l.O,U,H. MH, I I- l*Un»o»di,n. M. «»,h,l l'-homk. MH, J.r»n,lln, l».rv,.« p„ M.rr,l l,for„>.

Les Rangers 
triomphent 

des Wings 3-1
DETROIT 'PAJ — Un but 

rie Don Marshall, a la deuxieme 
période, et un autre de Val 
Fonteyne, a la troisième, ont 
donné un gain de 3-1 aux Ran­
gers de New York «ur les Red 
Wings de Detroit dans la ligue 
Nationale de hockey hier aoir 

Les deux équipes avaient 
compté, chacune, une fois au 
premier engagement par l'en­
tremise de Doug Barkley, des 
locaux, et Rod Gilbert, des visi­
teurs.

Les Red Wings ont supplante 
les Rangers par 23 lancers con­
tre 14 au cour» des deux pre­
mières reprises, mais n'ont pu 
déjouer Jacques Plante apres le 
but de Barkley aur un lancer de 
33 pieds.

Terry Sawchuk. qui avait éta 
bli le record de 93 blanchissa­
ges dans la LNH contre les Ca­
nadiens samedi soir, a reus»i 
IK arrêts au dernier engage­
ment. apres avoir volé des but 
a Marshall et Earl Ingarfield 
sur des échappées a la deuxie­
me reprise

XOMMSfhR 
Premier# r>e*i«4#

1—TVtrolt. Barklev (Si
M Pnv»i*vo«»» Joval» 1104

» N#w York Gilbert H7l
•H#nrv. Oov#ft#» 2*29

Punltlm*- G’6.»hv S 13, Ro-ith #1 
Langlota 7 28

IleniKme pert»*# 
a- N#w York. M»r«ha» h*

'Fontayn*. N#t»*»t»» 7 44
Pirrltferv LangtoR #• MacMillan 

• 8(». Hoarll #1 H*»w? 13 «2 
Trnl*l#n# perl#4e 

4 N#w York. Frmtevr.#
Ra'hge*». Ingai f'elrl 12 ♦«

Punition* 19 11 Uïlnwii
mauvawe conault# t» It 

Arrêt» «
Pla.»’# 14 * 12 35
Sawrhuk 4 a I* - J*

3e échec 
démoralisant pour 

l'équipe du 
R. P. Bauer

Prague. _ (P A.) - L'équipe 
olympique tchèque de hockey 
bliinchi l’équine olympique cans^ 
dienne «-d. dTmanrhe soir, lor 
d'une partie hors concours s 
Brno.

Plus de 14.000 amateurs ont vu 
les Tchèques rompter à deux 
reprises à chaque période.

L'Agence tchèque de nouvelles 
CTK a signalé le'jeu des Cana­
diens suivants: le gardien Krn 
Broderick, la défense Terry 
evxfalley, les ailiers Roger Bour 
bonnais. Brian Conacher et 
George Saw’brick, en ajoutant 
que les deux équipes n'ont guère 
offert de jeu spectaculaire.

I>*s Canadiens disputeront 
trois autres parties en Tchéco­
slovaquie avant les jeux olym­
piques d'Innsbruck, le ~9 jan­
vier.

Premier échec du 
Varsity Blue

Montréal. - <P.C.> - Un but 
d'André Boucher, à la première 
période, a donné un gain de 1-0 
hux Carabins de l’Université d# 
Montréal sur les Blues d# l'Uni­
versité de Toronto dans la ligtif 
Interunlvcrsltaire de hotkey sa­
medi.

Ward Pass!, du Toronto, s’est 
fracturé une jambe lors d'une 
collision avec Pierre Charbon- 
neau, des Carabins.

I/rn visiteurs ont mémo rem 
placé leur cerbère en vue d'évi­
ter l'échec dans la dernière mi­
nute de Jeu. mai* U' gardien 
Jean Vian s réussi néanmoins 
son blanch iMtagfl.

V
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C’EST A QUEBEC QU’AURONT LIEU LES PREMIERS 
JEUX INTERPROVINCIAUX DU CANADA EN 1966

Le cabinet fédéral débloquera-t-il maintenant le budget nécessaire ?
OTTAWA IP.C.) — Si une demonde de subsides ou montant de $700,000 obtient le réponse at­

tendue du cabinet fédéral, les premiers jeux d'hiver canadiens auront lieu à Québec et à Beaupre en janvier 
ou février 1966 Les délégués ont choisi Québec et sa banlieue comme endroits des jeux lots de la réunion 
annuelle d'une journée de la Fédération canadienne des sports amateurs.

La Fédération, composée d'organisation de 50 sports amateurs, est un moyen d'échanges d'idées en­
tre les athlètes amateurs canadiens et est également leur porte-parole auprès des agences du gouvernement.

*> - ,ï

Les Jeux devraient attirer 
plus de 1,000 athlètes de toutes 
les provinces. Le festival spor­
tif de 10 jours donnera Heu à 
des tournois de hockey, patl* 
nege, curling, ski. basketball, 
volleyball, badminton, tennis 
sur table, gymnastique et au­
tres sports.

“Ce sera là une des meilleu­
res choses en vue du dévelop­
pement des sports amateurs”, 
a déclaré J. W. Davies, de 
Montréal, président de l’Asso- 
lation canadienne des jeux de 
Empire et du Commonwealth.

Comité québécois 
André Bergeron, de Québec, 

membre du comité québécois 
organisé dans le but d'organi* 
ser les jeux, a dit que le but 
était de réunir le plus grand 
nombre possible d'athlètes. Mê­
me si la crème dans chaque 
sport est invitée, il y aura pla­

ce pour un grand nombre d'au­
tres athlètes qui ne peuvent 
prendre part aux jeux de l’Em­
pire ou jeux olympiques.

Le comité québécois signale 
un grand enthousiasme tant a 
Québec qu’a Beaupré au sujet 
du projet. On a déjà entrepris 
des démarches en vue d’obte­
nir un édifice de quatre éta­
ges appartenant au gouverne­
ment en Basse Ville en vue 
d’en faire un centre de cham­
bres et pension pour les athlè­
tes.

Par ailleurs, Roger Dion, di­
recteur de la Santé publique 
au Conseil national, a révélé 
aux délégués qu’il était très 
optimiste en vue de l'obtention 
des subsides et celà dès cette 
semaine.

Il a ajouté que le budget ac­
tuel de $2,000,000 en vue de la

santé publique et des sports 
amateurs serait porté à $3.0u0, 
000 lors de la prochaine année 
fiscale commençant en mars

Autres pointa
Dans un autre ordre d’idées, 

Arnold Charbonneau, directeur 
du programme sportif du cen­
tenaire de la Conlédération, a 
Incité les délégués à planifier 
dès maintenant en vue des évé­
nements sportifs en 1967.

Il a ajouté que les groupe­
ments sportifs tardaient à faire 
des plans et leur a demande 
d'éveiller l'enthousiasme dans 
leur champ d'action en vue d’é­
vénements spéciaux.

Jusqu’à présent, la commis­
sion a reçu des suggestions au 
sujet d'un marathon dans le 
parc Gatineau a Ottawa, de 
championnats mondiaux a l'é­
pée et à la lutte à Montréal,

des voyages en canots le lone 
des pistes des fameux explora 
leurs et vendeurs de fourrure 
cauddienue. -

Election
Melville Rodgers, d'Ottawa, 

directeur de l'Association ca­
nadienne de patinage artistique, 
fut reélu président de la Fédé­
ration, dont les trois vicc-re- 
sidents sunt M. Davits, Geor­
ges Lachance, de Québec et M. 
E. Ferguson, de Vancouver.

LaSSJB
d’hiver

présentera des olympiades 
pendant le 10e carnaval

• Michel Verrrault s'est qualifié pour le championnat ca­
nadien de sauts de barils en réussissant une distance de 19’ 4” 
au-dessus de 11 barils pour enlever le dernier poste de l’é­
quipe québécoise a l'ancien champion canadien Gérard Le­
murs et au nouveau champion junior Jean Gagnon, qui ont 
«auté un pouce de moins.

(Photo “l’Action", par Marcel Laforre).

Yvon Babin, Jean Gagnon : champions 
du district aux sauts de barils

Yvon Rabin, avec un saut de 
treire barils pour 22 pieds, 3 
pouces, a »c»nporté le cham­
pionnat du district de Québec 
et sa sélection pour le cham­
pionnat canadien des sauts de 
barils, épreuve qui se disputera 
samedi prochain au Coiisee de 
Quebec.

Rabin a tenté de briser le re­
cord du district de Quebec avec 
un saut de aastorM barils. H 
vint tout près de le sauter, 
mais son coude gauche effleu­
ra le quatorzième baril.

Chez les juniors, Jean Ga­
gnon avec un saut de onze ba­
rils pour 19 pieds 3 pouces a 
remporté la victoire. Six sau­
teurs ont été sélectionnés pour 
participer au championnat ca­
nadien, Michel Verreault, le 
sixième, battant par un pouce 
seulement l’ancien champion 
canadien Gérard Lecours. Ce 
dernier démontra un bon esprit 
sportif en participant au con­
cours sans aucun entrainement, 
à sa sortie de l'hôpital.

Philippe Amyot, le juge en 
chef du concours, champion ca­
nadien 1940 et '41, assisté de 
Georges Lachance et de Guy 
Paquet étaient les officiels a 
l'Aréna de i’O.T.J. Quinze cou­
reurs sont maintenant sélection­
nes apres différentes épreuves 
a Sept-Iles. Montreal et Que 
bec et II sera intéressant de les

voir s’affronter samedi prochain. 
De Sept-Iles Jacques St-Pierre 
et François Gamache; de Mont­
real: Gilles Leclerc .champion 
canadien 19631 Yvon John Geor­
ges Couaillier, Jacques Favreau, 
Richard Louis Seize, Johnny 
Sands et Claude Bernier; de 
Québec; Yvon Rabin, Pierre 
Gagné, Maurice Gagné. Marcel 
Houssin.- Robert Bastien et Mi­
chel Verreault.

Voici les résultats des cham­
pionnats du district de Québec 
disputés à l’Aréna de l’O.T.J.

Barils Distance
1— Yvon Babin 13 22
2— Pierre Gagné 12 22.1
3— Maurice Gagné 12 21.3
4— Michel Houssin 12 20.10^2
5— Robert Bastien 12 20.91,2
6— Mich. Verreault 11 19.4
7— Gerard Lecours 11 19.3

JUNIORS
1— Jean Gagnon 11 19.3
2— Pierre Carrier 10 18 4
3— Roger Hébert 9 17.6
4— Paul Dufresne 9 16.3
5— Yves Blouin 9 14.5

Grâce à la collaboration de­
là Société St-Jean-Baptiste de 
Québec, le Carnaval d’Hivor 
de Québec est heureux de pré­
senter cette année dec Olym­
piades d’Hiver.

Cet événement se déroulera 
une partie à la patinoire de 
l'F>splanade de Québec et une 
partie sur les Plaines d'Abra- 
ham.

Samedi le 25 janvier à 130 
hre p.m. des épreuves de cour­
ses en patins pour garçons et 
filles de 12 à 16 ans seront te­
nues de même que des course* 
en patins à roulettes sur glace.

Peuvent participer à ce* é- 
pneuves tous les écoliers des 
écoles dt* Commissions Sco­
laires du Quéoec Métropolitain 
mais chaque école ne doit pré­
senter que douze (12) entrée» 
pour toutes les épreuves d'une 
même compétition.

Pour participer à et« con­
cours l’élève doit donner son 
nom au moniteur en charge et 
celui-ci doit faire parvenir la 
liste des participants avant le 
22 janvier à minuit au Carna-

BOXE
aifhmsn*. Virginia _ Holly Mlm«. 

1*2. de Washington, a défait oar 
li o. Billy Rjsfe.1 iyr. d'Allan tic Ci­
ty. N.-J., en 2 rcunda.

Miami Floride — Tlm Ford, de 
Jacksonville. Floride, a défait mut 
points J«mc Humphries. 144. de Cin­
cinnati. en 8 rounds

Worcester. Mas». — Dick French. 
147, de Providence. R.I., a défait aux 
pointa Cari Jordan. 1S1, de Pltte- 
buigh.rgh, en 10 rounds.

val d’Hiver de Québec à l’at­
tention de Guy Lefebvre Pré­
sident des Olympiades d'Hiver 
1964.

Tous le» eon eu rents d’une 
école doivent être accompa­
gnés d’un représentant de l'Ins­
titution qu'ils représentent tt 
aucune entrée ne sera accep-

Beauport juvénile 
termine en 3e

Beauport s’est mérité le re­
doutable honneur d’affronter le 
Canadian Tire & Repair en 
décrochant le 3e rang de la 
ligue Juvénile à la suite d'une 
partie à reprendre qui s'est 
terminée 4 4 entre ces deux é- 
quipes.

Les équipiers de Rosaire 
Johnson ont ainsi rejoint le 
Québec-Ouest au 3e rang et 
comme ils ont marqué deux 
buts de plus, ils devancent of­
ficiellement cette équipe qui 
affrontera le Roger Landry 
dans l'autre semi-finale. Le dé­
tail commencera mardi soir.

Michel Audy a mené l’atta*

que avec deux buts pour le 
Beauport, les autres compteurs 
étant Simon Garncau et André 
Dumais. Les compteurs du C. 
T.R. furent Maurice Turmel, 
Christian Latouche, Harold Fi­
llon et Pat White, alors que 
Claude Bernier confirmait son 
championnat des compteurs a- 
vec deux aides.

tée le jour même du concours, 
loua les participants devront 
être rendus au Chalet de la 
patinoire de l’Esplanade pour 
lOOhre. p.m. samedi le 25 
Janvier, et devront apporter 
avec eux leur» patins à glace 

,ou à roulettes selon le cas. 
I^s patins de courses sont In­
terdits. I,es prix seront attri­
bués aux trois (3' premiers 
dan» chaque épreuve.

On espère que cette initiati­
ve de compétitions sportives 
parmi les écoliers de Québec 
aéra appréciée et qu’elle con­
tribuera à intéresser davanta­
ge ceux qui demain seront k* 
organisateurs du Carnaval. On 
peut se procurer de» copies du 
programme et des règlements 
au quartier-général du Carna­
val d’Hiver. 61 rue* d’Auteuil.

Ouverture de l'école 
de golf du pros 

R. Mathieu
Roger Mathieu, pro. du Club 

de Golf Alpin Inc., annonce 
l’on venture de son écode.

Roger Mathieu avise tous les 
membres du Club de Golf Al­
pin Inc., et les golfeurs en gé­
néral. que pour des raisons in­
contrôlables, l’endroit de son 
école de Golf a dû être changé.

On voudra bien prendre no­
te que les cours de golf seront 
donnés dans un local du Centre 
d’Achats de la Canardière, au 
2465 BIvd. Ste-Anne, plutôt 
qu’au Centre Mgr. Marcoux, tel 
qu’annoncé auparavant.

Succès éclatant de la 1ère activité 
sportive du Carnaval, à Donnacona

Columbus, Ohio. — fP.A.) 
Une équip** de Montréal, pilotée 
par Sam Etchevorry, fera partie 
de la Ligue Unie de football la 
saison prochaine.

En effet, Montréal et (Charles­
ton se sont vu accorder des 
franchise» dans le circuit sa­
medi, portant le total de ses 
équipes à huit

Etchcverry est déjà engagé 
comme instructeur en chef de 
1’ ‘quipe, a annoncé Ray Oicia. 
ancien Instructeur des Alouettes, 
qui a' représenté les intérêts ca­
nadiens Ici.

I^e circuit sera divisé en deux 
sections avec Montréal. Cleve­
land, Syracuse et Wheeling dans 
l’Est ainsi que Charleston, Grand 
Rapids. Indianapolis et Toledo 
dans l'Oouaat

Trois membre» d’une même fa­
mille gont les propriétaires de 
l’équipe montréalaise, soit les 
frères William et Hyman Katz 
ainsi que leur beau-frère Jack 
Goodls.

Les trois directeurs sont d’a­
vis qu’ils auront besoin d’une 
somme de $150,000., pour évoluer 
lors de la première année, ce 
qui pourrait résulter en un défi­
cit, mais on a l’espoir de faire 
mieux à l’avenir.

J. I. Albrecht, ancien dépisteur 
en chef des Alouettes, sera le 
gérant général de l’équipve, as­
sisté de Cicia,

L’équipe portera le nom de 
Rifles en hommage aux proues 
ses d’Etchevery avec les Alouet­
tes.

Les Rifles ont l’intention de 
présenter leurs matchs au Sta­
de Delorimier, dont le total de 
18,000 sièges a été réduit de 
beaucoup au cours des récentes 
années. On veut porter le 
nombre de sièges à 13.000, dont 
.10,000 entre les lignes des buts.

Le circuit LUF a annoncé que 
ses membres avaient complété 
de» ententes avec les ligues Amé­
ricaine Nationale et Canadienne. 
Les Rifles feront affaire avec les 
Alouettes, Ottawa, Winnipeg et 
Calgary.

• Georges Labrcrque. le président de la Société des Pre­
miers Jeux d’Hiver Interprovinriaux s’est réjoui d’appren­
dre que la Fédération Canadienne des Sports Amateurs avait 
aussi choisi Québec coniine site de la première grande con­
frontation du Canada. Son sourire ne voile certes pas sa 
satisfaction qui sera encore plus évidente si le gouvernement 
accorde 1rs $700,000. nécessaires a (’organisation des Jeux.

(Photo “l’Action ”, par Marcel Laforce).

MOTS CROISES
PRORI.RME S« I

HORIZONTAL

I-—Planche qui aufmrnte la tarfa- 
ce d'un* tnblc * roul!>»e» — qui 
ait d'un* (rand* rlrndur

l—Longueur d'une aune — I on- 
gue perche.
Mur le champ. Immédiatement 
<Fam> — Marmite de ruolne — 
Vols propre à chaque animal

4— Qui a pro de dorée — Incendie.
IW—Genre d'ulmacée» — Stetal.
6— Valet de chambre de Henri IV.
7— Quatrième partie du jour ( \n-

tlq. rom) __ Prénom féminin —•
Kpoqur — Regie double.

5— Fofnt cardinal — Portion de cir­
conférence.

•—Note de la gamme — Préflae — 
Habitude ridicule — Rlylrre de 
l'Italie ancienne,

IS—Herbe au* pou*.
Il—Pcrtonne d une puliaanre extra­

ordinaire — Sent du toucher.
Il—Prénom féminin — Tyran de 

Sparte.
IA—Liqueur tirée du raloln — 4dJ. 

poaaeaalf — Homme qui geitlcu- 
le rldlrnleutement IFgl.

14—Heau-frèr* de < harlea-le-fhau- 
ve — Surface latérale Intérieure 
d'un yaae.

Il—Vallée de l'Argollde — Enaem- 
hle de* article* tele qua via. 
écrou», boulon».

VERTICAL

S—Préfixe __ Forme larvaire io
rrrUtina «ruslarée — Milieu

< V*).
7—Symbole rhlmlqa* — Pommade 

de blanc de plomb — Chien
(Fusa).

S—I itenalle de rulaln# — vute 4-
rtraMs

A—Vole suivi* pour aller d'un point 
à un attire — De peu de va­
leur — Lettre grecque.

IA—Fleuve de l'AUem.ign* du Nord 
Conjonction — Seuil.

Il—Symbole chimique — Qui vient 
au Irolxleme rang — Mol* d»
l'année.

I£—Pillage d’une ville _ llIvUlon 4a
eompa» — Adreaae — Pèra d*
Cham.

15— Sport chevalin — Kxlemlnat.
14—Soutirer — Triage.
16— Qui h cat paa aallafalta.

I—Qui aime à ralaonner.
4—4 amp armé __ Poltaon artificiel

muni d'bamrçan» pour la pèche. 
A—I’n dee martyr* jésuite* cana­

dien* — Content Joyeux.
4—Pronom prrtonnel — Dlvlalon

du rompxt — Adj. démonatratlf 
— Mot dit auval aub«tantif 

A—Eapère de grand 
renrantre en Aale 
frangala ne à Parla — Nég

Prorurei-voaa à la Librairie d* 
L'ACTION la Clef d- Mot* Crotao* 

par F. J. W. — Pria: III SA 
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Excellents résultats 
dans le championnat 

haltérophile junior
Yv«* Nanti leveur poids- 

moyen du Gymnase Olympique 
• réuswi un total (to (T70 pour 
s'emparer du titre du meilleur 
leveur Junior du district de 
Québec, lors des championnats 
tenus à St-Fidèle, hier après-mi­
di. F.n e»wtls «upplementaire, il 
fit 275 a l'épaulé e» jeté pour 
Aiirpa-sser l’ancien record qui 
était de 270

Bill Isibelle du Studio Dionne 
ftt très bien avec un total de 
625 pour remporter la classe do* 
poids-légers En essais miîiplé- 
mentalre. il fit 210 au développé 
pour sui passer l’ancien record 
par 5 livres. Sa formule Hoff­
man était de 1-10 de moins que 
celle d’Yves Naud

l.e Jeune l>enis T>ibé du 
Gymnase Limollou. leveur poids 
coq. a étahl! un nouveau record 
juvénile Canadien mi développé 
avec un lever de 168 1-2 Son 
total de 470 lui assura la premiè­
re place chez les 123.

Limier D"four du Studio 
fack remporta de Justesse avec 
vHO contre Serge Protomi, un 
nouveau venu de l/orodeville 
qui misslt 475 chez ie*» poids- 
plumee Cho/ les 181. Maxime 
Ti-emblav du Studio Jack réussi 
330 poor surpasser Jean-Paul 
(îuav du Sturtk Dionne qui fit 
313,

On vit une beilr lutte dans la 
rlasM» de 198. lorsque Michel 
ftélanger du St-Fldèle remporta 
avec un total de 370 sur Ixsiia 
Côté du Studio Dionne qui fit 
360

(Par Jean Pouliot)
DONNACONA — L'équipe fa­

vorite, celle d'East view-Ottawa, 
a remporté le tournoi de ballon- 
balai de Donnacona, une des at­
tractions du Cnmava) d'Hiver de 
Quebec qui a remporte un suc­
cès dépassant le» previsions mê­
me les plus optimistee. IKvant 
1.064 personne» oui p<slaient le 
total du tournoi à plus de 5,000 
amateurs, l'équipe outaouaise a 
triomphe 1-0 sur un but de Lio­
nel Cardin, de la surpreiwuite 
équipe du Manoir Donnacona. 
l/os champions ont reçu le tro­
phée Dow dos mains de M. uu- 
i>ort Bergeron, ropre sim tant lo- 
eal. L'équipe se eompowalt de 
Bull Olmstead, AI^x Chart rand. 
Guy Blais. Paul Tessier, Lionel 
Card in, Ray Boisvert. Bernard 
Racine. Léo Denis et L. Miller.

L'enthousiasme ne s'est pas 
dementi du tournoi et comme le 
match-clé du tournoi entre Ot­

tawa et Dolbeau, l’ex-ohampion, 
s'est déroulé à 2b 30 de la nuit, 
plus de 700 personnes avalent 
persévéré Jusqu'à cette heure 
tardive.

La partie la plus longue a 
nécessité cinq périodes supplé­
mentaires de 10 minutes et la 
victoire est allée par 1 à 0 à 
l’O.T.J. de Neuville sur les Hui­
les Blanchette de Donnacona. 
l,e» arbitre* Robert Brière et 
Yvon Pelletier ont officié du­
rant les 19 parties du tournoi.

Tous les profita du tournoi 
seront versés à La Commission 
des Sports et loisirs de Domia- 
cona. I>e comité responsable do 
ce grand succès se composait de 
Jacques Mas* loot te, président, 
Antoine Drolet, vice-président, 
Roger I^efebvre, secrétaire, Gil­
les Sansregret, surveillant. Gil­
bert Emond, publiciste. Claude 
Brière. arbitrage

Voici le résultat de unîtes les 
rencontres:

Première rand»

VLanoir Dormsoors 1 -O contru J. A. 
M*ti«

O T J. Portnouf A-0 contra Lfano'.lou 
Hôtel JncoucN-Cartler 1-0 contre Oo- 

pnina de Donm-uf
O T.J. Ne;:vide 1-0 contra Huilas 

BSancheti*
®t-CHarle» d# Nortnauf A-l contra 

Cooq» Ira Ecureuil»
La Tuaue 5-0 contra Lapotnta Autoa 
Dolboau A-0 contr- Beauport 
Ottawa S-0 contre Fort-Rou**
N D. dee Ansea 1-0 contra Jecoura-

Cartler fQ.i
Che* Carmen (L.E » A-O contra Ctiamjr

Deuxième rend#
M.uiolr Donnacona 3-0 contra O T J. 

Port neuf
Neuville A-l contra St-Ovarleo de 

Portneuf
Hotel Jaoqura-CaUter 2-0 contra la

Tuque
CM'awa 1-0 contre Dolboau
Cher Carmen A-0 contr» N D. dea

Anara
Quart de final»

Manoir Donnacona 1-0 contra Tfeuvffls 
.terni- final»»

Oitava A-l contr# HAtel Jacouea- 
C'artter

Manoir Dormaoona A-0 contra Chau 
Carmen

I male
Ottawa 1-0 tur Manoir Dnnnecon*

Ligue de U Cité
En plus d’une performance peu ordinaire comme équipe, 

le Phllidor de M. Pierre Marchand s’est également mérité la 
plupart des honneurs individuels, en particulier sur les échi­
quiers 1, 3, 4 et 5 . Le premier Joueur de l’équipe, Marcel 
r)fnni a u vedette gagnant 6 partie» et en annu­
lant 2. Sur l’échiquier 3, J. J. Maroney a accompli «i même 
performance. Nick Van TTginond, qui défendait l'échiquier 4 
a pour sa part une fiche de 5 gains, 2 nulles e» 1 perte. Ro­
bert Leprohon a fait encore mieux sur l'échiquier No 5, avec 
6 gains. 1 nulle et 1 perte. Sur l'échiquier No 2. Istvan Szo- 
ghy du Laval a été le meilleur de la Ligue avec 4 gains, 2 
nulles et 1 perte.

Comme équipé, il faut mentionner l’excellente perfor­
mance de la salle paroissiale de Limoilou, qui termine en 
deuxième place, et la tenue remarquable des représentant» 
du Séminaire.
N. 170164 P .-H. NADEAU.
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TERRY ET LES PIRATES por George Wundcr

Volet Ira rdeultal'a roraolH*;
rw Art. K •.J T

Demi» Diihd ISIS l"'9 125 ISO 470
H, Rarlne m 1*5 120 ISO 47»

Dvifoiir ism ?» td9 200 4è«
R I'm* ran :m I4A td> ISO 47»
K. ternlr-ii* 131 US 130 170 ira
B. laatHIv M**» 20) *40 *79
A. Derr.v I.MH ISO wra ter «
Y Nan<1 mv« 205 500 705 *70
N AuM 1*7 H m 1 TO J70 V«
Cï nmri.wé IVI'è 1*1 ’.r» no ♦40
M Tremhlav 1*71* m 139 ara *30
J P G'Mtv 1WH !* 149 ira 819
M. Wélanirer 14* ira ira rv *70
t.. Cô*é î*7H ra* 1*9 209

ta* tuera Pial J*nn-VvA«» r>ton-
rte M» .rire fwoee Marcel CorseUn.
Oftiree» Vtlne-'iv». Hw id t jicmix , M
C Mvurtrv AUan

Il ne peulj 
v*lr la p*r- 

mlaalnn de pi 
Inter re *.»■-

C'ea» vrai, ealnnel lion 
ter A eau«e de* *y 
pmm** d" hypnotUme
de l eapare'' d» ( anal* 
Me

le redouta!* e» moment M Rn.,1 
J'ai réllérhl è ee •ujet, votre rrque 
te e«| renvoie* le 
regrette, Pr|

LA FAMILLE TETEBECHE por Chic Young
-j!q

-a' - ': V
Ur - SC-v! •»' MfcQ wefll WR VAf .eadflWBBI
l'Hotel Jacques-Carilt r de Donnacona. marque0 Michel Royer, de l'Iloiel Jacquea-Cariit r de Donnacona. marque Punique but 

de son club dans une victoire de 1-0 sur le* Copains de Portneuf samedi après-midi 
1er* du grand tournoi de hjllnn-balai du Carnaval qui a attire plus de 5,000 specta­
teurs en fin de semaine à l’Ü.TJ. de Donnacona.

(Photo "l'Action \ par Marcel Laforce).
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Production et marchés agricoles
Il Mt clair qu'en ce moment, 

le trait baillant du tableau agri­
cole canadien e«t la situation 
extrêmement favorable ou >e 
trouve notre blé, dit la Banque 
de Nnuvelle-Rconse dans le nu­
méro courant de wa Revue Men­
suelle Une récolte exception­
nelle de blé a heureusement 
coïncidé avec un accroisse­
ment considérable de la de­
mande d'outre mer. I/CS fortes 
ventes à la Russie et à d'au­
tres pays du bloc communiste, 
•n plus d'un regain des expor­
tations à nos marchés tradi­
tionnels, portent noa expédi­
tion/ à un sommet Jamais at­
teint Jusqu’Ici

Pour le reste du tableau a- 
grlcole. la situation, en géné­
ral. est assez favorable. Les 
amples stocks de grains de 
provende disponibles cette an­
née favorisent l’accroissement 
de l'élevage du bétail, secteur 
dont les perspectives de de­
mande à long terme sont favo­
rables. En 19fi4 on s'attend de 
voir augmenter la production 
du bétail dans l’ensemble du 
pays. 1^ cheptel boyin conti­
nue de s’agrandir et, comme 
11 y en eut un plus grand nom­
bre mis à l’engrais dans la se­
conde moitié de 19R3 qu’un an 
plus tAt, on peut s’attendre a 
de plus forts envois au marché. 
Quant aux porcs, la courbe as­
cendante des livraison/ cana­
diennes semble devoir se con­
tinuer. bien que certains pro­
jets antérieurs pour une hausse 
rapide de production dans 
l’Ouest, puissent être modifiés 
par la situation nouvelle du 
blé eanadlen.

La Revue fait cette réflex­
ion; Bien que l'effet de cette 
production accru» de bétail 
sur le revenu de l'agriculteur 
se>a probablement contre-ba­
lancé, du moins en partie, par 
la présente tendance à la bais­
se des prix, le support d'une 
demande active de boeuf de 
la part des consommateurs du­
rant cette dernière année est 
un signe encourageant. Entre­
temps, la production accrue de 
la volaille a été absorbée par 
l'acheteur sans effet notable 
sur les prix.

La consommation du beurre 
a augmenté depuis l’introduc­
tion d'une subvention du Fédé­
ral en mai 1982 Une hausse 
constante et longtemps soute­
nue de 1s production du lait 
fut arrêtée en 1983 alors qu'u­
ne nouvelle réduction du nom­
bre des vaches laitières vint 
compenser l'augmentation con­
tinue du rendement par ani­
mal. Ainsi, le volume de la pro­
duction étant inchangé et la 
consommation des laitages plus 
élevée, l’ensemble de l'offre et 
de la demande se mit an équi­
libré, tandis que les exporta­
tions de beurre et d'huile de 
beurre permirent de réduire 
les stocks en entrepAt.

Quant aux diverses récoltes 
spécialisées, la situation est as­
sez bonne Par suite de la haus­
se dramatique du marché mon­
dial du sucre, on a planté beau­
coup plus de betteraves sucrle- 
re, et la récolte 1983 était de 
19% supérieure a la précéden­
te. La situation est bien plus 
satisfaisante cette année pour 
les producteurs de tabac de 
l'Ontario qutlle ne Tétait dans 
l'automne de 1982 Pour les 
graines oléagineuses, les pom­
mes de terre et l’exceptionnel­
le récolte de pommes de 1903 
les tendances du marché sont 
un peu plus mélangées.

I/Cs exportations globales de 
blé canadien, dit la Revue, de­
vraient toucher au moins 530 
millions de boisseaux, soit 1rs 
deux tiers de plus que l'an der­
nier. Jusqu’Ici, res fortes ven­
tes n’ont eu qu’un effet limité 
sur le revenu du producteur, 
mais d'ici quelques mois, les 
cultivateurs vont certainement 
faire des livraison* beaucoup 
plus fortes que l’an dernier, et 
en retirer des sommes plus 
importantes. La force de la de­
mande pour livraison à terme 
est tout h fait exceptionnelle 
aussi; des contrats avec les 
pays du bloc communiste pré­
voient l’expédition de 75-lU(> 
millions de boisseaux de ble 
canadien dans les deux prochai­
nes années de récolte. On s'at 
tend donc à une grande facili­
té de vente pour notre blé.

sans probablement que la de­
mande se maintienne au niveau 
exceptionnel de cette année.

Ainsi, la tituation de l’agri­
culteur canadien est relative­
ment bonne, dans l’ensemble. 
Son revenu en argent est es­
timé à $3.2 milliards en 1983. 
soit pratiquement le même que 
pour l’année exceptionnelle 19- 
62, L’avenir s'annonce encore 
meilleur, bien entendu, puis­
que le revenu du producteur 
de blé de l’Ouest va grossir no­
tablement. D’un autre côté, l’on 
n'attend que des modifications 
relativement faibles du revenu 
en argent tiré de la plupart des 
autres produits agricoles.

Production de 
véhicules o'itomobiles

La production de véhicules 
automobiles en 1963 a atteint 
un sommet sans précédent de 
632,917. augmentation de 24.4 
p. 100 sur les 508.780 d'un an 
auparavant.. La production en 
décembre s’est accrue de 49,157 
à 69.0770 véhicules.

La production de voitures 
particulières a augmenté de 
42.480 à 59,385 en décembre, 
ce qui a fait accroître la pro­
duction en 1963 de 24.5 p. 100 
sbur un an plus tôt (533,783 
voitures contre 428.710V Celle 
de véhicules commerciaux s’est 
accrue de 6,677 à 9.4485 du­
rant le mois, faisant ainsi aug­
menter le total de l’année de 
23.8 p. 100 199.134 contre 8U.- 
070).

Production et 
stocks de coke

La production de coke a 
augmenté de 6.7 p 100 en oc­
tobre 1963 sur un an plus tôt 
'366.661 tonnes contre 343,534' 
et de 5.2 p. 100 en janvier-octo­
bre '3.538.327 tonnes contre 3.- 
382,982». Les stocks disponi­
bles se sont accrus de 7 p. 100 
durant le mois ,(369,530 tonnes 
contre 345,218» et de 3.1 p. 100 
durant les 10 mois <3,557,168 
tonnes contre 3 448,798).

Nouveau vice-président 
de la Banque 

Canadienne Nationale

.>!. Georges T. Donohue
Monsieur Georges T. Dono­

hue. membre du Conseil d'ad- 
nunistration de la Banque Ca­
nadienne Nationale depuis 1949 
a été élu récemment l’un de? 
vice-présidents de cette institu­
tion. M. Donohue est président 
de Donohue Bros. Co. Ltd. et 
administrateur du Trust Géné­
ral du Canada et de plusieurs 
autres sociétés.

Lingots d'acier 
et gueuses de fer
La production de lingots 

d’acier durant l’année entière 
1963 s’est accrue de 14.2 p. 
100 pour atteindre un sommet 
sans précédent de 8,050.090 
tonnes <7,050.842 un an plus 
tôt», reflétant ainsi des avances 
pour chaque mois de l’année. 
Celle de décembre a avancé de 

157 a 882 «74 ('innés.
La production de gueuses de 

fer a surpassé celle d’un an 
plus tôt durant tous les mois de 
1963, sauf Janvier et février, de 
source que le chiffre de 1963 a 
.itteint un sommet inégalé de 
5,885.761 tonnes, augmentation 
de 11.3 p. 100 sur les 5,288.933 
d'un an auparavant. La produc­
tion de décembre a augmente 
de 387,975 a 456,777 tonnes.

Fonds mutuels - 1

Celui qui investit PEU a les 
mêmes avantages que le capitaliste
En 1948, les Canadiens ont 

Investi environ $20 millions de 
leurs économies dans les actions 
de fonds mutuels. Aujourd’hui, 
16 ans plus tard, le total dé­
passe $900 millions.

Cette augmentation fantasti­
que a fait des fonds mutuels 
une force Importante parmi les 
institutions de placement. Le* 
fonds mutuels ont augmenté 
non seulement en nombre mais 
aussi en variété.

Ce phénomène a accru le be- 
■oin parmi les investisseurs de 
comprendre ce qu'ils doivent 
attendre et ne pas attendre, 
lorsqu'ils placent leurs écono­
mies dans ce genre de fonds.

Lancêtre de tous les fonds

mutuels a été le Foreign & Co­
lonial Government Trust, fon­
dé à Londres en 1668 Son but 
était de fournir à “l'investis­
seur à revenus moyens les mê­
mes avantages qu'au grand ca­
pitaliste, en diminuant le ris­
que de placement dans les ac­
tions des gouvernements étran- , 
gers et coloniaux

C’était un trust fixé son por­
tefeuille contenait 18 émis­
sions différentes de 15 gouver­
nements. Il avait une limite de
24 ans.

Dans les sept années suivan­
tes, 18 trusts semblables se 
sont formés, y compris le fa­
meux. Scottish American In­

vestment Trust.
La popularité de ce médium 

de placement en Grande-Breta­
gne a baissé considérablement 
avec les guerres et les crises 
financières. Toutefois les com­
pagnies de fiducie, comme on 
commença à les appeler en 1926, 
sont encore un moyen populai­
re d’investir en Grande-Breta­
gne

La première des véritable*> 
compagnies de fonds mutuels 
a été le Massachusetts Investors 
Trust, fondé à Boston en 1924, 
Ce fut ensuite l’année suivante 
la fondation de la State Street 
Investment Corporation.

Chaque type imaginable de 
trust a été formé.

Au Canada, l’histoire des 
fonds mutuels remonte à une 
trentaine d'années, avec la for-

HYDRO-QUEBEC
Soumission no B-248
Des soumissions cachetées 

doivent être adressées en qua­
tre exemplaires aux soussigné*, I 
21e étage, 75 ouest, boul. Dor­
chester, Montreal, à temps 
pétir être reçues ou livrées au 
plus tard a 10:3Ü a.m. heure 
normale de l'Est, lundi, le 3 
février, 1964. relativement à la 
fourniture de

32.0U0 pieds de boyau d air 
a haute pression.
(Postes 735 KV>

Chaque soumission doit être 
accompagnée d'une garantie, 
sous tonne de cheque certifie 
payable a l’Hydro-Québec, équl-, 
valente a au moins 10'r du 
montant de la soumission. Cette 
garantie est confisquée si la 
soumission est retiree après 
Couverture des soumissions ou 
si l’adjudicateur refuse de *>n- 
xager par contrat. Au moment 
de l'adjudication du contrat, ce 
depot est remis au soumission­
naire à moins qu’il ne soit 
l'adjudicataire. Dans ce dernier 
cas. le depot est conserve Jus­
qu’à ce que le contrat soit 
execute à l'rntlrre satisfaction 
de la Commission.

On doit examiner les devis 
et autres formules de soumis­
sion au bureau de

L'Ingenieur en chef, 
Division des projets 
techniques, 
m DRO-QUKBEC. 
suite 1517,
75 ouest, boul. Dorchester, 
Montreal, Quebee. 

et en obtenir copie contre un 
dépôt de $23 sous forme de 
cheque certifié ou mandat 
payable à l’Hydro-Quebec. Ce 
montant n’est rembourse qu'aux 
soumissionnaires qui ont pré­
santé une soumission en bonne 
et due forme. Seuls sont admis 
à soumissionner ceux qui ont 
obtenu les documents de sou­
mission directement de lilydro- 
Québrc. I^es soumissions doivent 
être envoyées sous enveloppe 
fournie à cet effet et sur 
laquelle doit être indiquée li­
siblement la mention : •’Sou­
mission No B-248'’.

L'Hydro-Québec ne s'engage 
à accepter ni la plu* basse 
soumission ni aucune des au­
tres

Les co-accrétaire*
B Garasse - W.E. Johnson

Montréal, le 15 Janvier. 1964.

UNE TOMATE NOUVOLE
Une nouvelle variété de to- de SUrfire •ont petits, com­

mutes. la SUirfire. a etc creee paots et du type buisnon ou
rereimnont a une Ferme expe- 
rtinenule du ministère de l'A- 
gricultur® du CanacU, celle de 
Mondesi, Manitoba. On peut 
sen procurer La graine aux 
nwnptoirs postaux (le semences 
du Manitoba et de l’Ontario.

Elle e^t de maturité hâtive, 
donne de gros fruits et vient 
d'un plant nain compact, spé­
cifications confirmées au cours 
d'(T>reuves à se-jd station*, au 
Canada et dans le nord des 
Etats-Unis.

SI on la compare à la répu­
tée Bush Beefsteak, la Starfire 
mûrit quatre Jours plus tôt et 
donne un fruit à peu près de la 
même grosseur, selon M. C. 
Walkof A Morrten. elle prend, 
|N»ur atteindre sa maturité, 
trois Jour» de plus que la Mus­
tang et la Fireball. I>es plant*

CONFERENCIER 
CHEZ LES C.G.A.

RPR ' : J

Monsieur F.mlle-K Roland. 
Dort pur en droit, professeur ti­
tulaire de relations humaines et 
industrielles au Département 
de la ('.estion des Entreposes 
de la Facilité de Commerce de 
rUnlvrrMtr Laval, est le con­
férencier Invité du dîner men­
suel des Comptables Licenciés 
(CG \.) le 20 Janvier 1964 à 
6 heures p m au R estaurant 
Marino Le sujet do la causerie 
sera ’’Le ’Mie de l'humour 
dans le» relations humaines

«uio-ouiundant.
1/CS grappes de fruité, grou­

pées pi'CH du centre de la plan­
te. wmt de couleur vert-pom­
me avant U maturité et rouge- 
orange une fols mûres. A ce 
•tttde, la chair est rouge-riche ; 
et renferme une abord*»? e de 
petites oelUiles de graines; elle 
est légèrement aride et dune 
saveur agréable. Celte variété, 
cependant, donne peu de grai­
nes, ce qui est une caractéris­
tique désirable pour la consom­
mation mais qui. par contre.' 
occasionne certains ennuia au 
producteur de semences. I^a 
Starfire est surtout une variété 
pour le jardin domestique et 
pour La vente sur le marché 
aux produits frais.

l/Cs planta de Starfire pous­
sent et produisent bien dans un 
grand nom lire de localités dif­
ferentes. On en a reçu des rap- 
port* favorables de Kentvllle, 
en Nouvelle-Ecosse; d’Ottawa 
el Vineland, en Ontario, de 
1 .et h bridge, en Alberta, et de 
Fargo, au De kola-Nord. Ils sont 
bien adaptés à presque tout le 
Manitoba et ont donné un ren­
dement remarquable aux Fer­
me* expérimentale» de Mord en 
et Brandon.

DIVIO'NDCS
Great lake* Power Corpo­

ration. 22 cents 1-2, le 30 mars, 
pour les actionnaires Inscrits 
le 28 février.

Massey-Ferguson Ltd. ac­
tion* ordinaires 12 1-2 cents, 
actions privilégiées 5 1-2 pour 
cent $137 1-2. les 14 mars, 
pour les actionnaires Inscrits 
le 14 février; actions privilé­
giées 4 1-2 pour cent $1.12 1-2. 
le 29 février, pour les action­
naires inscrits le 14 février

Le sel
Les expéditions de sel par 

1rs fabrhants canadien* ont 
atteint 381.283 tonne* en no­
vembre 1963. soit 8 p. 100 de 
plus que le* 344.011 d'un an 
plus tôt. dont 239.969 ( 234.864' 
tonne* de sel ordinaire sec et 
121.314 (109.3447» tonne* de sel 
de saumure l*-» livraisons ont 
monté à 3 322.094 (-1 p tOO» 
tonne* contre 3.289 733 en 
I9«2. dont 2.007 832 (2.098.075. 
tonne* étaient du sel ordina.re 
sec et T.314.262 (1.191.878» du 
'^ei de saumure.

mat ion du Canadian Investment 
Fund en 1932. Puis, en 1934 et 
1938, deux autres entreprises, 
la Commonwealth International ; 
et la Corporate Investors chan- , 
gèrent leur statut en celui de 
fonds mutuels.

Dans les premières années 
50, la méthode de placement 
des fonds mutuels commença 
vraiment à Intéresser des mil­
liers d’investisseurs, au point 
qu’en 1962. 300.000 personnes 
avaient investi $300.000.000. Ces 
chiffres atteignent maintenant | 
le milliard.

Les fonds mutuels peuvent 
offrir beaucoup au petit inves­
tisseur de $1,000 et moins.

Pour tout investisseur indé­
cis sur les plans de placement, 
la méthode des fonds mutuels 
est toute indiquée.

HYDRO-QUEBEC
Soumission no B-247
Des soumissions cachetée! I 

doivent être adressées en qua- | 
tre exemplaires aux soussignés, j 
21e étage. 75 ouest, boul. Dor­
chester, Montréal, à temps pour 
être reçues ou livrées au plus 
tard à 10 h. 30 A M , heure nor­
male de l’Est, LUNDI, le 10 fé­
vrier 1964. relativement à la 
fourniture de
Un (1) transformateur de puis­
sance, 10 MVA, 161-12.5/25- 

13.8 kV. Quai de Bale-Co- 
mean).
Chaque soumission doit être 

arromparnée d’une garantie 
sous forme de chèqne certifie 
pavable à l’Hydro-Québee. équi­
valente à au moins 1ft'’r du 
montant de la soumission. Cette 
garantie est confisquée si la 
soumission est retirée apres 
l’ouverture des soumissions ou 
si l’adjudicataire refuse de a’en- 
gager par contrat. Au moment 
de Lad indication du contrat, ee 
dépôt est remis an soumission­
naire. à moins qu’il ne soit 
l’adjudicataire. Dans rr dernier 
cas. le depot est conservé Jus­
qu’à rr que le contrat soit exé­
cuté à l’entière satisfaction de 
la Commission.

On doit examiner le»; devis et 
autm formules de soumission 
au bureau de

ringénieur en chef.
Division des projets techni­
que*.
IÏVDRO-QITBFC. Snlte 1517, 
75 ouest, bout. Dorchester. 

Montréal. P.Q.
et on obtenir copie contre un ! 
dépôt de $25 sou* forme de 
chèque certifié ou mandat paya­
ble à l’Hydro-Québcc. Ce mon- I 
tant n’est remboursé qu'aux : 
soumissionnaire* qui or.t pré- 1 * * 
«enté une soumission en bonne 
et due forme. Seul» sont admis 
à soumissionner ceux mil ont 
obtenu les document* de sou­
missions directement de FHy- 
dro-Québec I^es soumission* 
doivent etre envoyée* cous en­
veloppe fournie à cet effet et 
*t:r laquelle doit être Indiquée 
lisiblement la mention ; “Sou 
mission nn B-îl?".

L’îfydm-Québec ne s’engage 
à accepter ni la plus basse sou- I 
mission ni aucune des autres.

Les eo-seer.4talres.
A. laçasse • W. F.. Johnson 

Montréal, le 15 Janvier 1964

Expéditions de 
véhicules automobiles

l^« expeditions de véhiculés 
automobiles de fabrication ca­
nadienne tie sont accrues de 
aur un an plu» tôt » 70,838 con­
tre 56.093). A la suite d'aug­
mentations durant tous les mois 
precedents de l'année, sauf 
août, les expeditions de janvier- 
novembre ont augmente de 217 
p. 100 sur un an plus tôt (560,-; 
234 contre 460,440). Les véhi-| 
culc« importes des Etats-Unis 
ont augmenté de 1,101 à 1,115| 
durant le mois, mai» ils ont di­
minué de 17,516 à 6.482 durant 
les 11 mois

I^es expeditions de voitures 
particulières fabriquées au Ca­
nada se sont «('crues en novem­
bre sur un an plus tôt (61.773 
contre 48.210» et comprenaient 
plus de véhiculés destiné» au 
marché canadien (59,285 contre 
46,009» et plus de véhicules des­
tinés à ’lexportation (2,488 con­
tre 2.201). Celles de janvier- 
novembre se sont accrues de 
386.290 à 471,474. le nombre de 
voitures destinées au marché 
eanadlen augmentant de 373,- 
468 à 457,321 et celui de celles 
destinées à l’exportation aug­
mentant de 12.822 à 14.153.

les livraisons de véhicules 
commerciaux fabriqués nu Ca-

A LA SECURITE COMPAGNIE D’ASSURANCES GENERALES

Pm

René DUPONT Gérard GOULET Philemon TREMBLAY

M François Adam, président de La Sécurité Compagnie d'Assurances Générales 
du Canada, annonce la nomination de trois nouveaux administrateurs : MM. René 
Dupont, de Sherbrooke, Gérard Goulet, de Quebec, et Phiiémon Tremblay, de Sha- 
winigan-Sud.

nada. en novembre, se sont ac­
crues de 7.883 à 9,065, compre­
nant 8,742 (7,486) pour le mar­
ché eanadlen et 323 (397) pour 
le marché extérieur. T>es expé­
ditions des 11 mois ont augmen­
té rie 74.150 à 88.760. les véhi­
cules destinés au marché cana­
dien s’accroissant de 70.764 à 
84.867 et ceux destinés à l’ex­
portation. de 3,386 à 3.893.

Les oléoducs
Les arrivages de pétrole 

brut, de gaz de pétroliers par 
et de produits pétroliers par 
les oléoducs canadiens ont aug­
menté de 8.1 p. 100 (35.369.299 
barils contre 42,712,576) en oc­
tobre 1963 et de 12 9 p. 100 
(355.645,395 barils contre 315.- 
084.720) en janvier-octobre au 
regard d’un an plus tôt.

Les livraisons .de pétrole et 
de ses produits ont monté de 
10.1 p. 100 ( 34.736.158 barils 
contre 31,549.478) en octobre 
et de 12 8 p. 100 <352.570.656 
barils contre 312,554,055) du­
rant les dix mois au regard 
d’un an auparavant.

Produits de béton
La production de briques de 

béton, tous agrégats de blocs 
de béton (à l’exception des 
moêllons de cheminée', de 
tuyaux de drainage, d’égoût et 
de conduites d’eau, ainsi que 
de carreaux à ponceau, a dimi­
nué en octobre et en Janvier- 
octobre de 1963 sur un an plus 
tôt. tandis que celle de béton 
malaxé a augmenté durant les 
deux périodes. Voici les chif­
fres d’octobre ? briques. 9.288,- 
535 (10,279,616); blocs, 14.513,-

CITE DE QUEBEC

188 (16.860.145); tuyaux et car­
reaux à ponceau, 90,348 (188.- 
325) tonnes; et béton malaxé, 
1,177,379 (1,106,570) verges cu­
bes. Et voici ceux de janvier-1 
octobre : briques, 84,107,323 
(88,594,372); blocs, 125,431,557 
(135.120,635); tuyaux et car­
reaux à ponceau, 811,202 <883,- 
346) tonnes; et béton malaxé, 
8.324.353 (8.087.737) verges cu­
bes.

PKOVINCE DE QUEBEC 
niHTKlCT DE QUEÜEC 
No ; 1X7-700

dan» la cm a arrEEiEi a*

Québec, 1« Janvier !!>•»(

CITE DE QUEBEC

AVI» PUBLIC e»* par h rré*rnt 
donné que dee eoumieelone rachetée», 
scellées et endtmée» •'SOI’NUSSION 
)■(»<•)( LA KOU1 I uni»
DE CONKTKUCTION POl'R l.E PA­
VAGE DKB PONTS'’ et ndre»»èe» au 
greffier de la cité. hAtel de ville, Qué­

bec. neront reçue* d'hu) » MERCREDI 
le 2* janvier A TUOIS H EI IU >
p.m. (heure noroiate de l'Estt.

Pour plua amine» Informât Inns et 
blancs de ■oumlsslan, les soumtsslon- 
nalrea devront «adresser au bureau de 
l'Ingénieur en chef de la cité, cham­
bre 4tti. L.-r. m.**4Aiu»iN».

Greffier de la cité.

J.-L. DEMERS LIMITEE, corpo­
ration légalement con»tltuê« ayant 
ton siège godai * Lévis, district 
de Québec,

DEMANDERESSE.
va

LUCIEN COTE, entrepreneur en 
chauffage, résidant à Matane, pro­
vince d» Québec.

DEFENDEUR.
U est ordonné au Défendeur de 

comparaître dan» un mot» â compter 
de la dernière publication du présent 
ordre savoir :

Publication à deux reprises en fran 
çal» dans la Journal L'ACTION et en 
anglais dan» le Journal CHRONICLE 
TELEGRAPH, de ce district .

Surfait du Protoaulalre,
Québec. 13 Janvier 1»««.

(signé) Léon Pén»**o,
P.P.C.B.

VILLE DE VAL ST-MICHEL, 
PROVINCE DE QUEBEC 
CANADA.

AVIS PUBLIC
AVIS PUBLIC est par les 

présentes donné, aux électeurs 
de la Ville de Val St-Michel, 
què la présentation des candi­
dats pour la charge de MAIRE 
pour ladite ville, aura lieu à la 
salle municipale, située à 6,

CITE UE Ql KBKC 
Bt 111. Al DL «.Ut I I MR

Québec, le 16 janvier JD64,\\ l-.
est par tes prearnte» donné qu'à une 
séance du Conseil de Ville de Qué­
bec .tenue le 1* Janvier 1964, le ré­
glement suivant a été !u pour la 
première fula : No IStiK.

Concernant la circulation dans lea

cite nr qi i ru
Bl REAL’ DI’ (.RMI MK

Québec, le 10 Janvier 1964 àVIR
em par tes présentes donné qu'à une 
séanco du Conte!.' de Ville de Qué­
bec. tenue le 10 Janvier 1964. le ré­
glement suivant a été lu pour la pre­
mière fols : No ; 1369.

Pour décréter l'exécution de travaux

rues de la Cité.
Que la deuxième et dernière lecture 
pour adoption dudit réglement aura 
lieu à la prochaine séance du ConseU, 
le 33 Janvier 1964.

Qu’Il peut être pris connaissance 
dud!t règlement au bureau «tu »««ie- 
tlgré durant le» heure» de bureau, 

(signé i L.-P. DEhJAKDIN», 
Greffier de la Cité.

d hiver remédlateur» au chômage et
un emprunt de *(5.900 00.

Que la deuxième et dernière lecture 
pour adoption dudit règlement aura 
lieu à la prochaine séance du Con­
seil. le 23 Janvier 1904.

Qu’Il i>euf être » conn.vts«afrce 
dudit règlement au bureau du sous­
signé d tirant les heure» de bureau 

(Signé» L.-P IMvMlllHN», 
Greffier de la Cité.

ORDONNANT E DI*
< HLF DE POLKL

En vertu de l’article 3 du règle- 
cr.ent 721 concernant la circulation 
dans les rues de la Cité, et à 1 occa­
sion du Festival 8t-Koch, du 20 jan­
vier au 13 février Inclusivement, U 
sera défendu de stationner dans la

rie St-Joaeph, entra les rues Bt-Rorh 
et Boulevard Langrllcr, et du cOtê 
nord du Boulevard Chareit entre les 
nies H.-Roch et Can>n. cela afin de 
permettre aux autobus urbnlna de 
changer eur parcours, soit de circuler 
sur le Boulevard Chareat au lieu de 
la rue 8t-Joseph.

4 ITE DK Ql » BEC 
RI K K AI) IM' t.ltt I I 1ER

Québec, le 16 Janvier 1904
AVI»

est par l«w présente» donné qu'à une 
séance du Con*ell de Ville de Québec, 
tenue le 10 Janvier 19*»(, le régiepi«*nt 
suivant a été lu pour la première fula: 
No : 1303.

Concernant le* taxis et voituriers

publics.
Que la deuxième et dernier# .» -turo 

pour adoption dudit règlement étira 
lieu à la prochaine séance du Conseil, 
le 33 Janvier 1900.

Qu'Il j>eut être pria connaissance 
dudit règlement au bureau du soussi­
gné durant !•» heure» «le htirenu

tsUné» L.-P. DI "vj \ tt III Ns, 
Greffier de la Cité.

HYDRO-QUEBEC
Soumission C-60
MANICOUAGAN 2

Des soumission» cacheté*» 
doivent être adressée*, en cinq 
exemplaires, aux soussignés, 
21e étage. 75 ouest, boul. Dor­
chester, Montréal. P Q., à temps 
pour être reçues ou livrée* au 
plus tard h 10 h. 30 a.m. heu­
re normale de l’Est, le lundi 17 
février 1964 relativement ;
a) à la fourniture de» maté­

riaux, à la fabrication, à la, 
peinture et à la livraison 
f a.b. port de Montréal et/l 
nu de Québec, sur camion 
ou wagon de chemin de fer, 
des vanne» du déversoir et 
de leur mécanisme de le­
vage pour le barrage de 1 
Manleouagan 2, à environ 
18 mille» au nord-ouest de 
Bale-Comeau, comté de 
Saguenay, P.Q.

b) an montage et à la peinture
au rbantter de l'équipement 
ci-haut mentionné, le tont 
en conformité du document 
d’appel de soumissions no 
C-60.

Chaque soumission doit être 
accompagnée d’une garantie 
*nus forme de chèque certifié 
payable à l’Hydro-Québec, d’un 
montant de QUATRF.-V1NG' 
CINQ MILLE DOLLARS $85.- 
000). Ce dépôt sera confisqué 
si la soumission est retirée 
après Fonverture de* Roumis- 
slons ou *1 l'adjudicataire refu­
se de s'engager par contrat on 
ne fonralt pas à la Commission 
un lion de garantie d’exécution, 
le tout en conformité dn doen- 
ment d’appel de soumissions.

1^* soumissionnaire peut exa­
miner le document complet 
d'appol de soumission du lundi 
au vendredi Inclusivement en­
tre 8 h. 30 a m. et 5 h p m., i 
au ;

Bureau des appels de 
■oumlsstons,

DIRECTION GENERALE 
DU GENIE 
Suite ROt 

HYDRO-QUEBEC
75 ouest, honl. Dorchester 

Montréal 1. P.Q. 
et en obtenir copie contre un 
pré-paiement de $25 l’exemplai­
re complot, sous forme de chè-1 
que visé ou de mandat payable 
à l’Hydro-Québec.

Ce montant n’est pa* rem­
boursé.

r*eule* le» personne*, «oclê-, 
tés, compagnie* et corporation» 
ayant leur principale place 
d’affaire* dans la province de 
Québec. Canada, sont Invitée*
À soumissionner.

Seuls sont admis A aoumls- j 
slnnner. ceux qui auront obte­
nu le document d'appel de sou­
missions directement de l’Hy-j 
dro-Québec

Le* soumission» doivent être 
envoyées sou* enveloppe four­
nie à cet effet et *ur laquelle 
doit être clairement Indiquée la 
mention : Soumission No C-60.

Ni la plus nasse soumission, 
ni aucune de» autre* ne sera 
nécessairement acceptée

I^s co-becrévaire*
B Laçasse - W. E. Johnsém 

Montréal, le 14 Janvier 1964

31ème Rue. Ville de Val St- 
Mlchel, le 20ème Jour de jan­
vier 1964. entre 8.00 hres p m. 
et 10 00 hres p m. et que, dans 
le cas où le scrutin deviendrait 
nécessaire et serait ouvert de 
la manière prescrite par la loi. 
ce scrutin sera ouvert le 27ème 
jour de janvier 1964. depuis 
4 00 hres p m jusqu'à 10 00 
hres p m., à la salle municipa­
le située à 6. 31ème Rue. Ville 
de Val St-Michel et que j’ai 
nommé M. Robert Viel, com­
mis, demeurant à 7. 27ème Rue. 
Val St-Michel, mon secrétaire 
d’élection.

Donné sous mon seing, à Val 
St-Mlchel, ce 4ème Jour de jan­
vier 1964.

Aimé COTE
Officier-rapporteur

POURQUOI VOUS 
TRACASSER

an sujet de vos 
placements ?

Au delo de 300,000 Ca­
nadiens ont investi plus 
de $ 1,000,000,000.00 
dans les fonds mutuels; 
pourquoi cette populari­
té ?

En investissant dan» un 
fonds mutuel, vous obtenez: ! 
I a Sécurité — Un revenu 
régulier — De l'Argent Dis­
ponible — Une Protection 
contte l’Inflation.

Pourquoi pas vous rensei­
gner sur ce genre de place­
ment. sans aucune obliga­
tion °

Demandez à voir la perfor­
mance des différent* fonds 
canadiens depuis 10, 20 et 
même 30 ans

COMPOSEZ 529-2965
•e geeiet »e •••»#»

J.-T. GENDRON INC.
71 St-Plerrc, Québec 

Membre*: B^wiree rte Montré»! 
— A**oct«t1nv Onertler-ne «le* 
Courtier* en valeur» moblllè-ea.

» V F or» f«lre fie*
«• rrr.»*lf nro«-i*t« •*»»!
— Fond* mutuel de revenu
— Fond* de p*n*lon
— Valeur» en hours*
— Obligation*
— Plan d'epargne
Nom
Adrti
T Ht

a a

I>i veitu rte l’Article 3 rtu Règlement 731 concernent le circulation tien» 
le* rue* rte le CRé, « à l'occœton d«e différente* parertc.'- et rte«noi'»treimne 
du Camavel d’Hlver IWirt. lee automobiliste» et pietona devront •« conlor» 
mw.eux exueeturt rut vante» :

SS Janvier I9M : InaugurNtlon d* Falal* de f.l«re • N HA tire I* M
Le stationnement acre Intetnlit à partit tie tj** ht- P.M , a.i> rr.<i!iiite 

suivants : d'Autevill, entre St-Loum et SU’-Anne De- GUris. entre St- 
Joechun et St J nui. S -JuiictUm, entre De» G;.«* u (-t* K«i.

Le circulation eer* détournée à partli rte " (O hr* I* M., «•' u r eult 
St-Jean, entre Du Pelais et d Youville, Des (,ta*r- enU# ist-Jov- tum et 
St-Jean
Janrler 1904 ; Eestival dr Is H»*«.r-vlll» s 71*' hr* p M

Le stationnement scia Interdit à p-irtu d» 3 0t Itr» P M eux en- 
droit* suivant* S' Pierre, entre De la Montagne et Place Cliainttaut. 
Plac» du Marché Ktndlay

La circulation sers interdite à parUr de 6 .TC hrs F M Dalhomu en­
tre CAte de U Montagne et PUtr e Champlain Lh cm:' Int ion »• («Ta «tans 
le» doux nero dans In me S' Pierre, entre Ln Montagne et Pla« e 
plain à parti de 6 3C hrs P.M.

?4 Janvier |!»M t frstlval dr la Ba*«e-Vllle à 7 Oti i,,, v >|
Le ataUonneinrdt t*-!* Interdit à partir de 3 00 hr» P M.. aux en­

droits suivant* . St-Pterre, entie La Montugne et Place Ch«ir'i><'1b'. 1 .a- 
ce du Marché Findlay.

La circulation ««era détournée à ptirtir de 0 3f hr» P M Dalhcmsie. 
**»tre De la Montagne et Platt Champlain l■* i-irruiatlon • (et;, dan* 
let doux een# dans la me St-Pn-rr*, entre La Monta*!ne et Plate Cham­
plain é partir de 0.3C hrs P M

2: Janvier IWH t Eieitl il de La Basse-VlUe à Mull
Le stationne set» interdit a partli de 0 Of! hr# A M a ix endroits 

aulvanta: S<-Pierre, entre de la M«>ntagne et Place Chanvlaln. Delhou- 
ale, entre de la Montagne et Place Ch-utipUin

La circulation sera détournât à partir d» 11 V hr« A M Daihovtsle 
entre de la M«»n,agne et Pla-r <'Ivampltnn I ai en . ilal r»,. h, n . .uue 
Ire deux aen* (Van* la rue St-Ptern entre dt la MuiiUsne e* Piaf 
ChornpUJn, à partir de 11.30 hrs A M.

te Janvier l!td4 : Parade de la Joie * *.W hrs P.M
le stationnement sera Interdit à partit de 11/K! ht* A M S* Roch 

entre St-Valller-ï^it d« Boul. Chareat Kat, Boul. I u» •■*' 1 1, r« tte St- 
Hoch et Boul Leuigelier

La circulation '■«•rn détournée à partir de 1330 nrs P.M., d.ms la me 
f*t-Roch, entre St-Vallter et Boni C barest

Ln circulation sera détourné* à partir de 1 3C hr» P M sur le Boul 
Gtsaresi, entre S*-RocJi et Boul Langeller,

tf Janvier t'*t4 t Spertarle an Pslal» de flUee à * *6 hr. r 'I
Le stationnement sera Interdit à partir de 11'0 hr* I* M . eux evuimlts

euivan:« : St-Jonchlm, entre Dw (jlaris et Chl# Kent Des Glacis, en­
tra St-Jo«chlm e* SLJemn

I .a circulation sera <l/-toumèe à part r de 7 'r rtt» I 't S* Jean en­
tre Du Paiala et D'Youville, De» Glacia, entre S' J-aw-h « rl St Jean

I Février ISHI : Parade d* J«iur 'Bsa d» la Ville) à ; <*• bra I’ M
Le statlorin*tnent seia Interdit comme «ult
A partir de B U0 hr* A M., dan* la 8« Avtnue entre ltt« H r c 73#

Bue
A partir de midi tlana le» me» du pnremir» «l'M «on* • !*» Rue Be 

no(t XV. 3e Avenue. Du fbmî Boul Chareart-Est St Valllrr-Oiieet. V. -te 
rte l’Incarnat Ion Jusqu’au H»>ul CT»ni ext-Oue 1

A partir de midi au lieu du dcnu*tr.l>reinent. »«ll t* B mil Chare** 
Oueat en*re M«*nt.n .g v e' Verrt m

La circulation *-«Ta dét«>urr.«V rompie r- tt 
A partir de 15.dt hr» A M rt^na la S» Aven ie entre 1d* B i« et 

B» Bue. et dan» Ice 17e Rue 10e «lut. IV R *■ R r e' 7l« R"e
A partir de 1 flf) hr. PM . dan» la IV Rue *«nr* H'-rgem.mt et 

Hère Avenue. Benoit XV e’.*rr 18e Hue r* 1*1 H 3* verni*- *-* •«*
la 17e Rur et la rue Dea Samo* A partir de 3 «ai hra PM. dan. I* 
rue Du Pont entre le Pont L>««- h*,‘-tei et le Boni Of "t-Eat et d»n* 
le Boni Charext - Ee*, entre St-Rorh et Boul lamgeBet A pu’u *»• 
2 13 hr» PM dan' 1j ru. Bt-VaUlrr Ouen entr. >r B il le«er.|er 
H Marte de rincarnatlon 1 * hr» P M dm. la me M.. le Inra- «etioti 
entrt le Boni Mamel et U> Cft’e Fran h Un ainsi que datte le Hou e,jr«l 
Chareat, eertr# Montmagny « Vincent Maasoy.

à fèrrree lf*v| C «tarées da Baril* a » '•» •*'» P M
L# ttaftonnpmmt .oett Interdit 0 ne:*!- de é (W br» r -. 

Charost-Êat entre Dv la Couronne ee DorrbeHet
I4) etrmLttlon «era détourné» y partir de ? ’E hr» F M 

Chare** Est. entre Bt-R<«ob el rwnrheatet

Bout.

Boul.

* farrier IfM: Parade du »*lr là la Ha*t» \ lllet à » 9" hr*
Le «t a 11 onnerr m t sera tntœrtlt à part r de Midi ans endrniu «.tl- 

vanta. Avenue lAUflet entre Taché et Gccg'*.V-Oti«'*t, Geor^ea-V 
Oijè*t. entra I aur'et et Grande-Allée

\4t circulation «era détournée comme eult A partir de 7 nn ht* 
F M dan» l’Avenue l^ni.ier. entre T*rbV et Geortro» V-Oie«* am«i qu* 
dan* Georgee-V-Our»* A partir de t «< hf F M • ir le par ■tr» de I* 
purarfe qui ***< I* oulwnl Orwi4# A11^ Du B tv**,
de la Fabrique Bt_le*n, OtenrHn S’e-Foy D** Erables. St Oyrllla- 
Ov*r«l Jiinqu à HolîwvJ _ _ .

lé§ «tnUonnenent *e«ra mtr^rtlt A partir de S'* v » » ”
(K-Cyrtltn-Ouest, entre Maiyvet te-Bourg«-rd* e» lloü.inrt. et dans TA 
venue Holland, en» re Ht-Cytill*-Oueat et Chemin St» y y

S férr4»r 19*4 Speelarl»» s* PaKl» d* Glare * • -d hr- P M
ta circulât ton «ter» détournée A partir de 9 •* £r,fPM S»-.'nain, 

entra Du Palau •• D'YouvUIc. Dca GlA*ue, entr. St-Joachim r* St
Jmn

»

P

féerie» 19*4- Oeer.ee en C'an*l* • t •* hr« PM
Î4 circulation ae fer* A «rt» unk|u*. à de M d

•ulvant* St-André, de ï’oudàt à l'rM vitre HenOerfc-n 
?j%lTunisie, du nord au * d «- 'r# Kt.An't-é e' P".< * f** a 

!.. clmilatlun ar.ti détourné» à parti» d* Midi à I’

au* *-ndrr*»»#
«t Da!ho.t*le 
npiatr.
n tari eue de»

Fortification.
février 19*4- *n»etaeU a* PalaU de t.lara à *.«• *»»» PH

L» .tatlonncmer' erra înterdlt à parttr de fhr. PV a».3 en­
droit* suivants Bt-Joachim, entre De* Glacla et Ootr Kent De* Glacia, 
wrtre St-Joochtm et 91-JrAr.

fèx rie* 19M- » «fexttlea «*• I •*»« AUé*ert«|ar. à
I# ■tationncmem* «e-nt (n'erdtt è partit de B 

Avenue, en’r» IV R >e n Ile Rue
Trlrrukttlon 't* dè*«wnAr à P»rt.:r d# 7

Avenue entra !A» Rtt# at 11# Rue

» 1* br* P M
«c hrt T M aur

y hr» r M feff

la 9» 

la >»

Il terrt*» ton* •orrta'l# s* Fatal' de Liar* a « •** hr. PM
L» alat'on.oemeni sera interdit à parti- d. At* hr» F M aux *n- 

dr*vr'. suivent» St.Joa.-hlm, «ntrv Dea Olorle e* CAte Kent, de» OUria 
entre 8i-Jcrchim et S’ J«*n

Î4. rtrculattun »erà détournée * partir de ««I 7 r* PM Sl-J**A. 
entre Du Pe au 01 D’Youville. De. Oter,». », tf B» .Toaedih», et «M- 
Josn
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Directeur du journal:

'cat nnombre de la Presse Canadienne, de 
l’Associaticii des quotidiens du Cana­
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et l'envoi comme cbici Oc deuxieme ciakte de le présent* publication

Femmes, filles demandées
VENOEU8L8 drmundéet. tempa pie... 

|ou partial Territoires libres, commis­
sion Intéressante Produits de hesuie 
K KOINE PE FRANCE. Tél. : «83-8038 

38787 4-1 (1 ms. W

‘SAUNEZ »-“'l par semaine plu» une 
1 tarde rotus rratulte «ans vos temt^ 11-1 
litres Montres seulement Fashion Frocks { 
aux an. le- Aucun capital. ariilIcHatlon 
<>u experience n#crs*«ire North Ameri-i 
can 1-Hsnlon Frocks Ltd, 3123. Indus­
trial Boui., Dept P 1*81. Montréal 3» 

20-1 i! fsi 00

I LOUERA IT piece dnna salon de coiffu- 
re |M.ur eeihé'lrlenne visaslste S'adres­
ser a Tél.: 324-1*2.*.

3felir.O 20-1 i« fat 9o

Appartements % louer

A louer
Les Nouveoux Appartements de Luxe

Sillery Ploza
ou pied de la Côte du Verger, Sillery 
(hère rue à gauche après Chs Huot) 

LOYER GRATIS JUSQU'AU 1er MAI I96<

AUTOMOBILES
AUTOS A VENDRE

ACCESSOIRES-PiECES
REPARATION-SERVICE

Autos à verni/e

Pour toute innonce classée 
acceptable par telephone, composer

522-4771
et demindei le poste 44

Sruleurs à l'huiie
Garages a louer OUVERT AU PUBLIC î” d' » ■m«am et

t p.m.
Dim ds t »•»". à » » m

HER\ If K KAPIIIt.
NE-rroV AriE Bruit-urs a niécncs 
•n vlil*. I* Oh an campsim* Po«a. 
fi#ur. Ouvra** itarsntl. L. Parent. 
3t*rn* Avenu* .’.24-1WOO

Tint 48 12-1 (1 msi 33

rot’R et nuit chauffé, survalllé. édifie* 
——— ll.ila-Koatalnr, ...in Belvédère et Ht*- 
• iFoy. entrée par rhoulnard Inf. *ur pla- 
84.00,,* ou Tél.; 881 - * la*.
*»u/ 3H4H9 21-12 (1 mai 100ion.

OU SUR 
BUREAU

APPOINTEMEN1 

SUR LES LIEUX

SPECIAUX DU CARNAVAL

Kdirtmcs demandés

URIf DES ANNONCES 
CLASSEES

Sureaux à louer

37

31 McMAMON. coin d’Auteull. 210 
.-nrrés 2* étajx*. l.lore loiniédleteii 
Tél : 8*1 -OD’.t — le s<»jr ; 827-2E1I 

3-.S2* w-l fl mat
Naissance», fiançailles, prochain* ma

nager. tiérêh. service nnniversaiie. f IBf'K Irnm, dlate ent au 1er étan- 
Crat.d'mevse, me^ne rie requiem, re- H. e.u* : • t>i . -rnl r le
mefuement* p-.ur sympathie. 5l S * P*' ' ,J* * Id’»*. *l* de* Eratile* i ••

POSITION DE CARRIER!
.IKf'NE honim* 22 m 2* an*, 
ayant complété llième année 

>mm* invest.Kateur au crédit, 
latre Pour entrevue, appeler 
LElaOUX. *41-3522

:i!toû8 17-1 (« fai 105

(dllmie 
ectilah'e, 
Bon sa- 

M J.-L

?. Ohrt 529-8841
P Ohrt 681-3023 
J. Champagne

MONTREAL TRUST
Section de Location et d'Admmistration

3B950 17-1 (4 fs* 13

liiaertlor' se'o». lu foimulc ordinaire e ■>.'1-7 .,"i 
chaque rr.ot additionnel, trois cen'a 
Le* «vis1 de n ai.•.-an ce». fi,<n< ailles et 

BrOchalns niarii.R • -,n.tt puh le» sou» I:. a a imi'ffabriqué •• 'nuriD f “ ,0Ucr
«ans Tax ant-dernléie pape ni* »>>
' ReconnaHeaitce ou remerciem*ni» 
pour faveurs obtenue* : 50 rents 

Tonie autre annonre rli»»**e
Une • bouta _______

lo cents par insertion, nx insertion» , ix u
consécutive» pour le prix de cinq, cb'- y,,v t.r x . u .

3»U48 13-1 i* fs I 37

tlonn«m*nt.
I a adresser

meutil 
l ou

i T*i

:• ent’ée seule st « 
2 messieurs Libre 

.V-7-4 4W
3*1*95 18-1 < * fs i 11

que mot additionnel <lépa»sant 2: 
mots — «leux cent» du mot par Inser­
tion, fcn tête en noir 25 cen a addi­
tionnels par insertion*; Hire caractér” 
plus gras que le 6 points — maximum 
10 points, chaque ligne comptant un 
titie.

Annoncea au mol», quatre foi» le prix 
de six Insertion» pout IK> in»vrlioni 

consécutive», moin* lO'V
Surchnigr p«nir le» annonce» ciassl 

fiees avec vignene*. double tarif 
f-ea annonce» composées dan* un 

rarac'ete autre que le 6 point* e‘ ap- 
p,iral»swiit dan* les pige» de» annonce* 
classifiées sont cbuigées a la li»nc 
agate et comme suit : 
î insertion : 12 cent* la ligne «gâte 

lu cen,* u.

ses, privilège de cuisine

chami.res a Ste- 
toutes k* bour- 
fournl. Pmxltnl

té le: Cepire d‘Achats Laurier. l'nlver»ité
t i

S adrrsser h Tel

W
t- Ml. Ecole Hc-unrlalr* gte-Foy
Mc* sur appointemen. 
881-8571.

3*l»2« 14-1 (8 fsl 41

2 «'KAMI IF.a nieiit.iécs avec cui*inett». 
*• 'e de haln. n'rée seiile F'iidrcsscr 
a 787, ,« Kuéte ‘.il Tél. «53-3483

iiHir.i i»-i <8 tu il

CM A MBRH ;l l*. *-r enlrèe prl'C-e per 
ml* de eu «in*. frlRidalre, tM.èle. biblio­
thèque. »'ii,r de bain, .rè* autobus 
près itnlverslté. té.éphone. terrain ue 
stationnement pour auto, pré» 8t-Cy. 

he Pour nroieseeur OU étudiant 8 adres­
ser a Tél 52’.-H330

(lit '1 homme ayant «lueluue* anr.ee.sj 
de*pérîence .!« trnvall de bureau. r|*-j 
in indé . our emploi dana un bureau 

A /uranie OSnéralva « Lof et f étrille, 
l'i, r ■..u.n devra être faite i'«r 
c i et «••.a traitée «le i.ianler* confl-' 
don- elle K Mre A PARKNT * FA- 
K! ‘«T Atiéi KANCKB. i P. 670. lA.ret- 
tevllle

’.VOIS 1*-1 ‘3 f»l 105

Femmes, filles demàndées Voyageurs demandés

• insertion* consécutive*
ligne agate;

T3 insertion» consécutive» ou olus • OU 
cent* la ligne agate 

Le» annonceurs n'auront droit qu'é 
un seul changement de copia par se­
maine.

Le* annoncea provenant de la cam­
pagne et réclamant un casier devrtwit 
être accompagnée* de 5 cents pout 
frai» d’expeditlon du courrier.

Toute» les annonce» doivent être 
donnée» la veille » I exception des avt» ^ _
rte décè» que nous accepton* Jusqu^é sty;%"p 
•0 heures a m pour publication 
même Jour.

39035 IH-1 <2 tsi il

Clâvigraphes
CLAVIORAPHFH DK T'ltm:» MAR- 
IQt’KH A LOU KIV - 47 50 Par mo * ..u 
3 m, i* pour II* 00 OF.RALD MARTI- 
NKAU Vso. DORCHK8TKR. Wiiei.*.-. 
Tél.: 5:5-3138.

349,17 20-1 11 msi 80

i Mit ?mnon
A «enta exclusifs CLKMK.NT é CLK- 

.MKNT INC., 511 et». Boni ('barest. 
|Té| 329-9214. I»cat.on 57.50 par mole 
ou $18 00 injur 3 mois. R, irons, vend ns 

Nous i • ' aucun «v» de nu- Ine (1| toutes ni es, rubans

ETES-VOUS LA PERSONNE 
QUE NOUS RECHERCHONS

Nui .• .. .oi «le» ouvsrturea a Québec 
••t u« ns le Ha* du Fleuve, pour les re- 
i résentan** ayant le doir de faire af­
faires ave« une clientèle distinguée et 
choisie L'expérience n'est pas absolu­
ment né.-e.»«aire. L'entruueuieot et la 
c«, , Arat'on que nous donnons ft no» 
renrèsentftn'r, de r erne que les coin- 
mission* substantielle* ou* nous payons 

r permettent d'ananienter leur prea- 
• ^e et leur revenu Aprwlez M La1 
•.(M'’ Kl T.K «M-rt:tP7 iH.ur entrevue 
on ftdrat telle

3*948 18-1 (3 f»> 103|

i KRAN’T VKNDKL'R. Noue offrons une 
opte, tunlté exceptlunnélle à celui qui 
e?« Intel'laent, «Krcsalf et de bonne ré- 
putation. Expérience o'e«t pas nécessai­
re car nous entraînons l'homme que 
nous choisirons La réalisation de vue 
ambitions est possible dan* la vente du 
produit que nous o'frons Si vous êtes 
capable de gérer votre temps et votre 
travail et que vous avex les qualifica­
tions nécessaires pour éventuellement 
prendre charge «le d autres vendeurs 
Il nous fera plaisir de vous rencontrer. 
Le* hommes ,ie 35 A 55 ans auront la 
préférence. Téléphoné* è. 081-8397. M. 
LA ROCHELLE pour appolntement

30037 18-1 <3 fsl 105

Cosmétiques
AVON

NOTEZ LES AVANTAGES I 
' Commission excellente 
' Heures commodes 
' Formation exceptionnelle 
' Carrière intéressante 
’ Nouvelles amies 
' Travail agréable

Téléphoner à

523-7706
18-1 (3 fs»

Instruments de mus'oue

VENEZ CHOISIR VOTRE 
PARTICIPER A TO ITT ES LES

1963 DODGE, 
convertible

1963 IMPERIAL CROWN, 
convertible 

1961 A/ERCURY, 
convertible 

1960 DODGE, 
convertible

CONVERTIBLE AFIN DE 
ACTIVITES DU CARNAVAL

1963 DODGE, 
convertible 

1962 FORD,
convertible

1961 RENAULT Corovelle, 
convertible 

1957 DE SOTC, 
convertible

REPRESENTANT
INDUSTRIEL

BILINGUE
Manufacturier et Distributeur 
de produits industriels avec 
affiliations internationales 

90 requiert deux vendeurs expé­
rimentés et créatifs pour les 
districts de :

NOUS SOMMES LE SEUL OARAGE A VOUS OFFRIR US 
CERTIFICAT DE SERVICE DE $50.00. VALIDE POUR I AN, 
SUR NOS VOITURES USAGEES.

VASTE CHOIX D'AUTRES MODELES

R. Tanguay Autos Ltée
Rond-Point - - . Lévis

39055-— 18-1 (2 fs* A.V

.ogements à louer
•ance. Marnai: *» ou mariage commu­

niqué par la poste ou le téléphone, il 
en est de même pour le» avis sans 
nom responsable.

Le* annonce* provenant du dehors 
de la villa eont st-lelement payables 
d avance.

Tou» le» entrepreneur* de pompe* 
f'inebre» de la Mlle et de la banlieue 
acceptent pour notre journal le» avis 
de dece» qu'on veut faire publier

Agents demandés
COMMERCE. Commsncex le vfttre ft 
créu.t Votre propre patron. 575 ont 
*.gné rte *3,000 00 ft S3 000.00 «n 1983. 
Viu» voue fournissons le stock 5 cré­
dit Plaisant «iimmerre profitable, «n- 
d<,fîSft d'un bout ft l'autre du Canada. 
è>rl\ ex ft : PAULA LTEE. Dêpt 12. 
11. «t-Paul Est, Montreal.

38850 (4-1 au 3:-Il 8

A louer — Divers
Le pins grand Salon de location é Qué- 
bei robes de Marié*, demoiselle d'hon- 
neii-, bal. cocktail, attention spéciale 
aux orK^msfttions rte CARNAVAL, ban­
lieue SALON CHEZ JEANNE ENR. 
*.8. 3e Avenu*, y icbec Tél : 529-7808.

37588 25-12 (I ms. 1

carbone. fournitures
38803 13-1 (1 ms) tV

E. LACOUL1NE J NC., 530. ente d'A- 
brah.-'n. «Mèi^c. Têt r 522 1339. Agent 
Exclusif ciavlgraphes OLYMPIA. Vente 
service. Ixn'ation *7.30 p.ir mots 3 mois 
*18.00. location machine additionner 
Ameublement de bureau

3.4986 20-1 11 m») 60

Commerce à louer
EPICERIE ft louer. 2259. Ave Royale, 
court 11.# Tél.: 661-8798 ou 663-1720.

39009 17-1 (3 fli S3

Commerces à vendre
TAVERNE fc rendre. cmiih<> de maladie 
Bon chiffre d'affaire. B '«dresser direc­
tement au propriétaire. Tél . 683.710.1 

.1 VMS 15-1 «6 fSI 8t.

Argent à prêter
ARMENT A PRETER en première et 
seconde hypothèque», sur Immeubles 
dans la Cité «le Québec et banlieue 
Balllargeon A Carrier, notaires CREDIT 
HYPOTHECAIRE* INC . 3« DesJardins. 
Quèfcdc. Tél.: 525-4637. demande* M 
André Lepage.

34968 20-1 fl ms) 15

ARMENT ft prêter. 7'S, mir 1ère hypothè 
que ou 8‘> sur hypothèque en balance de 
prix de vente P'«cement* I. AROKNTE- 
S « y K INC., 970, Avenu» Cartier. Tél :
«'44-2498. „ . ,

34770 8-1 M mal ir>|

EN PREMIERE et semndea byt*othè«jues. 
•ur tous génie» de propriété# résidentiel-
i« » n aommart •;»» Dmm Mot* 
t-.n-r A i'll prêton» pour con*«illrter le* 
dette» Ainsi qu’achat de rtéances, pré- 
tnna pour un terme jtisqu à 10 '.ns 
» IDE UNIVERSELLE LTEE 46„ rte l« 

Couronne, oimmbre 220 Jour 522-30«.8 
hoir 053-7968
34649 3-1 fl.mar mer.J.» eu 31-11 13

A vendre - Divers
PORTE de-VOUTE. evec porte tnté 

roture. ue»«gêe. Auest coffre anti-vol
V2 s 12, flllêree e* pupitre a t>on prix 

MONARCH SAFE A EQUIPEMENT, 
475. ët-Aneelme, Québec, Tél.. 322 
«300.

37221 12 11 »S mai 21

POl Uni tu P 41» K l'I 1 " « 'U K
NOUH av'Ut* le plua gros choix Mpê 
ctatix 30 jour-t Télévision It' Réfrigé­
rateur *39 P.< le *11» Lnveti'e M'«
txwne condition R -M ELE«'TRONl-
QUE. 430. RI • Vaille» ouest. Tél
•29-3322.

38709 7-1 fl msi 21 1 n o.

OCCASION
FAITES vo« conditions, rb» sud. épl- 
cerls-ltourherle (17.000. Outillage moder- 

»t complet evec propriété camion 
Seul boucher R«venu net (in.OOo Cer 
tlflé Tél : 529-8.21 Demande* ROGER 
MERCIER

3H932 16-1 «3 fftl 66

POBTF. de commerce ninvlemlralt pour 
n'importe quel commerce nmlson 2 éta­
ges, logement 6 pièces au 2e. 20 milles 
de Québec Pt t» <i aubaine 8'a«1resser
» J -P PINF.APLT. Neuville. Clé de 
Portneuf Tél.: 101

J»9I3 14-1 (5 fei 66

Dentistes
Dr LEONCE LE8SARD. chlnirglen-dén- 
tleie. ex-interne de Foreyth Dental in­
firmary. Boat on. — Fenné les mardi et 
jeudi soir — 371. 3 lé me AVENUE,
Québec Tél : Bur 524-3312 — Res 
327-3375.

S8S02 13-1 (1 me) 74

Diver:
POILS SUPERFLUS

DEFINIT Vt M N t i n.i-vén par e:ec 
trolvse M e THIBAULT, eiectrol'iglste 
dlnlOtnée <1 heure ft 7 heure» P.M ■ 
l'él 5'23-s73'2 OU s «dreaser » H46
Des Prairies coin St-Pominlque

3H630 78-12 (I ms) 75

LON t". ir naladea, vieillards 
gotltés de »>ridge. «près le ski, colla­
tion* rt'écollers. délicieux avec croûtons, 
rfttia. F.xtgex (T>u Chef< ch»x votre épi­
cier. *1 non Tél.- 683-3544.

3.4880 11-1 fl mei 73

Frôles

M» I ktl FR
Acrysgi >i RER éie » vi
n entreixu Pavons comt'i-n! ' meu 
bief, veadons «teufs a crédit, t'RiiTl-AU 
LTEE. 23, «t-Joseph é.st. Québec -
•20-0429.

3S706 7-1 (1 m») 21

r.M Ht R» R '» 4Kl 4 A
Venil»ns meubles
clea. Nous avons 
meuble» ne-.ifs - 
110. rue BT-PAl 

I 029-1742.

» NK
et tou» antre* «rtl
• phi* gr«i* rhotx «1»

A r>a* prix
. Tél ! 529-1741 —

3S7II7 T -1 (1 mat 21

Chef. inrtîarenafthle
txu.n* aouee. Anaal

CONCENTRE* du 
pour réussir un*
succulent d*»1» putfttéa pllêes. «suces
Exigés (Du Chef! ché* votre épicier
«t non. eppeiei A 68 >4*.

3«47e |1-| U me» 21
___________ Ivxiih l l>» ''

EJCIPEM FN fR «lé bourherlé .•••ufe etJtRK Hit'R I t ■ < iR IC Pt «V D A N'ce 
ne.«gé« ''Hobarta". Ba1«n,-« es c.iletric# r,.nre de ■. i« ,t i« i.v «nne* nminer- 
necue vl.mde. • vende (-«ncheur* , ,«ir et sdenttfi'i"» •! .r,>rr« • Dêt>ar

» (>l Ks |* A K t I Ht U ! '.»'«', N M 4 N ( I
SECONDAIRE se « |2e gA.vcns. filles
e. adultrs

INSTITUT RAYMOND 
1475. Chemin 8t.--F,.y Québec 6

38508 26 12 fl msi 81

INMTT» T TII04IAR 
107». -I .11 4 N. (|l > III C

tottr et e«dr. Conversation anglaise Cour* 
r<»mn»erci.s| anglais. français. Cours 
•péclatix sténogi-aphle. rtactylo-corndald- 
lltê. Tél . 522-7490

24985 ?0-l (1 ms) 41

H 4K l v(||0(i|
731. COTE D'AHHAHAM. QUEBEC 
Jtuir. »«tir RpèclaHtês «-obveren.inn an­
glaise C.itjrs •.mmerr'al g.,i» fran­
çais POUR ENTRF.VI’K : Tél t 322 3889 
- 022-0100 — 633-1 «5.1

38511 24-12 «I nis« 81

iNRTirrr i 4iin
f'OT'RR Cl. \b0IQ! . . FKIV I- Eiépjfn * 
Iniin» a rttllo II. culluie générale. Ifttln 
par \-orre.s»'«tndab«'é Prnsi-eciu* gralult 
Profé"*eur I1 K. Iteiesn INSTITUT 
LATIN 426. rue d'Aiguillon. Qu< oec 4 
Tél : 523-3754

3827m 23-12 tl ms) 811

CHEMIN Sté-Foy. magnifique 1H, 
4'j. très moden es. stationnement 
dresser à Tél.: 641-4426.

38900 16-1 (6 fs»

24
8 a-

QUARTIER Llniollou. 2 pièces, moderne.
145. de .a Canardlère. appt 6. Tél.: 

661-2526.
38961 13-1 (6 fs) 118

P. CACNE & FRERE 
302. DUROCHER. QUEBEC

Choix 
complef 

d'accordéons 
de toutes 
marques
“CACNE" 
etc., etc., 

aussi disques 
de toutes 

sortes.
Spécialité' réparations d’accordéons 

Tél.: 525-8601 

38722 7-1 (l.j.s. au 5-3>

1 • Bas du Fleuve 
1 - Ville de Québec

Nous offrons :

1. Terriioire exclusif

STBNFOY. 5 grandes pièce*, chauffées, 
libre Immédiatement 1er étage, station­
nement. 3477, Plaisance, oln Boul. 
Pie XII. Tél.: 653-2504 ou 653-5546.

38954 15-1 «6 fa) 118

STE-ODILE. logement de 4 et 5 pièce# 
chauffés, eau chaude, laveuse et sécheu­
se. Stationnement. *88.95 par mois. 
1er moia rte loyer gratuit. Tél.: 623-2639.

3S497 23-12 <1 ms) 118

ST-CYR
&

FRERE

1. Clientele établie, sujmrtée 
par un programme de re­
cherches et de réclames 
continues

3. Entrainement avance théori­
que et pratique

t. Rémunération sur géni-reune 
hase de salaire et bonus

5. Dépensés de voyages payées------------------------------------------
AC IIFTON9 AUTOS

6. Autres bénéfices avantageux: ARGENT COMPTANT. Hudon Auto F.nr
Plan d'hospitalisation. 3tf5' l*>'cbe...r.Nord Tél.. 525-4769.

Assurance groupe 
Vacances payées, etc.

MEILLEURS CHOIX
D'AUTOS ET CAMIONS USAGES

IA PORTE
Automobiles Ltée

ouvert tous les soirs
250 est, boul. Charest, Québec (529-4561)

“Vous talistairc d’abord"

39039 18-1 <2 hi AV.

Lundi 20 janvier 1954

M. H. Potvin 
à l’Office 

d’information
Le secretaire de la province, 

l’hon. Bona Arsenault, annonce 
la nomination de M. Hubert 
Potvin au poste de directeur 
adjoint de l’Office d’informa 
tion.

L<* nouveau directeur adjoint 
precise M Arsenault, agira 
comme coordonnateur de l’In­
formation officielle auprès du 
sous - secretaire adjoint de la 
province. M Kené Montpetit

Avant d aller à Quebec asMi 
mer scs nouvelles fonctions. M. 
Potvin dirigeait le Service de 
!a publicité a Hadio-Canada 
(réseau français de radio et 
de television' a Montréal De 
puis six ans au service de la 
Société Radio-Canada, il avait 
d'abord etc publicitaire au\ 
services d’information de ca'1 
organisme a Ottawa Plus toi. 
M. Potvin avait été pendant 
trois ans journaliste au quoti­
dien et a l’hebdomadaire de la 
‘'Patrie" a Montreal ou il «e 
méritait, en 1958. un des prix 
de journalisme de l’Aviation 
Writing Association.

Ne a Farnhum, Quebec, en 
1H33. M Potvin a fait ses etu­
des primaires et classiques a 
Montréal. Diplômé en Pédago­
gie de runiver&ité de Montreal 
et bachelier ès arts, il s’e*>t en­
suite spécialise en histoire. 
a\ant de taire un brel séjour 
dans renseignement et finale­
ment devenir journaliste de la 
•Patrie".

M. Potvin est membre de la 
Société St-Jean-Baptiste et du 
Publicité Club de Montréal

Autos demandées Accessoires d'autos

M. Paul (roleau élu 
à la présidence

M. Paul Croteau a etc élu 
president de l’Association de» 
préposés au crédit de Quebec 
et de la région. Les autres 
officiers sont: 1er et 2e vice 
presidents, MM. Guy Johnson 
et L, Beaulieu; trésorier. M 
Maurice Martel: secretaire. M 
Rolland Gingras: directeurs : 
MM Fernand Cantin. Denis 
Mnrisson, Yves Morin. Marcel 
Kl hier, J.-Charles Dion, R. Na­
deau.

STE-ODILE. logsment d» 4 »t 5 plèc*.*. 
chauffées, cru chaurte fourni», tux*** et 
vidanges Inclus, *s.r, et *93. P*!' mol» 
Tél.: 623-2639.

34SJ9 9-1 f! ms» 118

RUE «les Pins Ouest. 4 pièces, neufs, 
chauffé, salle de h»ln Céramique, éven­
tail, poêle êlertrhiue. Installation la­
veuse et sécheuse, *45 00 Libre im­
médiatement. Pour informations Tél.: 
527-1727.

39044 18-| (2 fs»

SPECIAUX: Guitare $16.50 bat­
teries $124.50. Tourne-disqueî 
(Pick-up» $27 95 Trompette* 
$39 95

754. ST-JOSEPH EST 
Tél.: 522-1233—522-1234

38934 15-1
( l.mer s. au 12-21 11 5 !

Le candidat devra avoir des 
aptitudes mécaniques et pos­
séder une auto. Une connais­
sance des métaux serait un 
atout précieux.

PARTIES D’AUTOMOBILES neuve* *t 
usagées de toutes mnniues. Aussi 
WINCH fOrue») USAGEES. Achetons 

ichars usagés, accident# et ••scrape". 
38005 10-1 (l ms» A D , .

AVENUE. Québec. Tél.: 624-2920.
34326 20-12 (1 msi A.A. f

Autos à vendre

AUBAINES
PONT!AC Coach 1957

BUICK Hard-Top 1961. Dodge 1961. 
FORD 1953. victoria équipé. 8TUDE- 
RAKKK 1957. sllve-hox. COMET 1962, 

juutnmfttique. VOLVO 1962 sedan. FORD

Mr. Moteur et Transmission I

Pour rendez-vous écrivez 
en donnant tous 
renseignements à
casier No 1515, 

L'Action, Quebec 2, Qué.

Maisons à vendre
4 et 5 PIECES, plu* chambre «le bain 
onnertlon pour lavci.se et sécheu*». ven 

tllateur pour poêle •!» cuisine, chauffage
hermostat tadfvidiwl, railü »n ■ooa-------------------------------------------------

sol «le 6 x 12 logement neuf. 1372, CH A RLESBOtIRO, Joli rouage de 5 plê-
Botil. Ste-Anne. Villeneuve Tél 661-|ces. en très bonnes condition, chauffage
1416 électrique, terrain fini, plateau «lu Ber

34 15-1 «6 fs* 11* ger. QUEBEC LAND * REALTY COM-
_______________jPANV. Courtier» fltodrigW Blouln i

529-8456 Bolr: 661.4728.
39066 20-1 (2 fs) 127

38973 12-8 (3 fs) 216

œmmmmimmmmmmmmm*

•0,1. « Il K VROl.ET Harp Top. 1957.
DODGE 1956 sedan. OLD8MOBILE 1965 
sedan. T U RM EL AUTOMOBILE. 1385,

34912 14-1 ( 1 mal A.V.

VOLVO 1962. radio. & prix réduit, bas 
millage, en très bonne condition, accep­
terait échange, aussi mode de finance­
ment facile 1265. de la Canardiere. — 
Tél. : 529-0371.

39016 18-1 (6 fs» A V

CHANGER pour remunufarturer ou 
réparer, toute* marques voiture», 
(ment *2 50 semaine. Garantie 
265, Anna. 6*1-3404. 9-9 p.m.

30-12 (»m«) A.À.

faire 
Seule- 
i>>" ,.

J n o.

Autos à vendre
VAUXHALL 1962. à vendre pour 
rte maladie. S'adresser ft Tél. .3.’3 

38943 16-1 (0 f»i

cause !
-7947.

A V.

Réparations (fAutos

At TOMOBIl ISTI S 
DKBO'W.K PKIVI» RR

BOUTET * FlLb. 264. ru» Caron, 
bec. Tél.; 523-3370

38518 24-12 (l.mer.v. au 21-2»

Quft-

R A.

Vols de permis et 
d'enregistrement

Comme 11 arrive régulière­
ment à cette époque-ci tie 
l’année, dt* voleurs se sont 
introduits, la nuit derniere, 
chez le dép<»sitaire de la pn>- 
vince. à St-Agapit dans le 
comté de Lotbinière. et y ont 
volé des cartes d’enreuistre- 
ment et permis de conduire 
Les voleurs d’automobiles ont 
l'habitude d’en faire provision 
d'avance.

Au même endroit, les cam­
brioleur!» ont pris $1.077 dol­
lars en billets de banque

ATTENTION TEIYSEE
Maisons demandées923. 411 R \ s D *11», Une de» plu» lu­

xueuse» maison «ppsrtement» à Québec.
Logements ultra-modernes Magnifie,P» 
l/jbbv, abri contre la radto-activitê.
Ascenseur, tapis, plancher» en chêne, 
armoire* en arborlte laveuses rte v»l»- 

Ue Buanderie, système de ventilation 
«larme Tèlé-Cable. Incinérateur 

1 okei Pi».-in» tnaonortsée, gara^ci 
r su ê Raleoo 2 terra»"»» sur toit .. > ,

hrt'ifD te «•lermosint ir l’uH »crvl ^aiCnSHOlSCS SCCttCS
i de concierge. Libre Immêdinternent. _______________________ ___

Aucune taxe s nm.-r firme Loker IIM.IMIi

.PAl ACHETEURS sérieux pour maisons 
««•u'ea ou A revenu#, ainsi que pour 
commerce, terrain», etc. L. Hunt. 171. 
ru* St-Jenn. Québec Té!.: 529-5582.

34.424 26-12 (1 ms» 128

On message du cardinal 
la Semaine de l'Unité

Léger pour 
Chrétienne

rratulte Poêle et réfrigérateur «I dé- 
:-ê Premier moi» gratuit. 3*-4 nièces: 
non et plu», 5Vi pièce» *145.00 et plus 

Pureaux 9 heure» * nt. a 9 heures p m 
Tél.: 526-5427 ou 683-7474.

2 14-1 (1 m»« 118

Locai à louer

ATTENTION : MARCHAND*. I Ol FOR
TU R8. .|t ilt K » R4 Acheté/ votre stn k 
d'automne et d'hiver ru prix du manu­
facturier Paletot*, habits, parkas, pan­
talons, chemises. linge-le dame* et en­
fant*, robes, manteaux, costumes, literie 
d* tualson. sous-vêtements, chaussures. 
Demandez, catalogue gratis. Katisfavtlon 
garantie ou argent remis. LA U1E AS8II 
INC. .842. Bl-J«»fteph est. Quéliec.

38517 28-12 (1 mst MD8E8 SECHES

v» aim n \ n rr i» « m rom El K>
DEMANDEE noire catalogue H'.ustrê en 
voyé gratuitement, vous démon:rant no­
tre «»»ortlment au complet rte msrehan 
«Mre* «éche* et vêtements pour hommes 
dame» et enfant». Ainsi que m»i»han- 
rtlee* ft la verge et coupona. Un» visite 
voua convaincra d» l'immense choix ft 

Joseph Grand magasin 44 x 94 i vî- »'rl* défiant foule compétition,Hne» m., l7r.s 2 .ntrêes disponible MONTREAL JOBBING LTF.E 457-589 

rnmm* un trê* grand ou aous-dlvieé en i*,,
2 mai'.-isln» Situé 217-223 Est. Ft-.l«>seph 
{«ce Vforart Liée. Tél : 622-6454. — |
Hoir: 527-1377.

38987 16 1 (6 fs t 119 A

11 DORCHESTER, coin St-Joseph, 1.200
■

pour salon de coiffure. photographie, 
salle d'échantillons, réparation T V. — 
Libre. Tél. 527-420»

38951 13-1 f0 fs t 119 A

1/OCAL ft louer, superbe location dans 
le coeur rtu centre commercial, rue 8t-

Eat Québec. T’ Q 
38544 .30-12 II mst MDSKS SECHES

Montréal (P.C.) — Dans son 
ntt'isayt* a l'occasion de la Se­
maine de l'Unité chrétienne. 
Son Eminence le cardinal 
Paul-Emile Léger énuméré les 
principaux événements de 196-1 
qui ont contribué à diffuser 
l'esprit de l'unité : conféren­
ce de Foi et Constitution a 
Montréal, congrès de la fédr'ra- 
tion luthérienne d’Helsinki, 
congrès mondial anglican de 
Toronto, réunion du départe­
ment des musions du Conseil 
oecuménique du Mexicpir. en- 
roi par le rtape d'une déléga 
tion aux fêtes du patriarche 
Alexis de Moscou, réunion pa 
northodoxe de Rhodes, qui a

decide d'engager un dialogue 
officiel arec Rome; enfin la 
recente rencontre entre le pa­
pe et le patriarche Athenago- 
ras. qui fut un très grand mo­
ment historique.

Son -minence rappelle que 
Jean XXIII a offert sa me 
pour cette unité et qu’à la 
dernière session du Concile, 
les Pères ont discute le sché­
ma sur Voecuménisme. Et le 
cardinal de conclure :

“C’est donc une année de 
grâce oecuménique que non* 
venons de riiTe.

"En même temps que j'en 
courage différentes entrepri

ses oecuméniques à l'occasion 
de la Semaine d’Unite. j'invite 
tous les diocésains, clercs et 
laïques, a se preparer aux 
grandes choses que Dieu s’ap­
prête à accomplir en son E- 
qlise. Acceptons généreuse­
ment la conversion à une vie 
chrétienne authentique: n 
rovur les exigences éranpelt- 
ques d’une façon plus pure et 
mieux adaptée à notre temps;

ayons, a l'égard des frères 
chrétiens qui ne sont pas en 
communion avec m/us. des 
sentimentf de resjied. d’ou 
jvrturr, d’humilité Sachons 
decrmi'Ttr en eux des tresms 
(pi'ils ont enrichis et develop 
pés et soyons jirets a le* a» 
cueillir avec hic mu-il lance. Et 
le Seigneur, quand II le vou 
dm et comme II le voudra, un 
jour nous rassemblera".

6.500 PIEDS
DE pimchers r>.'itl «e moderne avec salle 

» montre, bureaux, département rte 
pièces, «teller. e»p««'e itotir *««tlonne- 

nt. site «entrai. Lfntolioti Tél. 322-
.3949.

.34992 16-1 i« fs t 119 A

Matelas — Réparations
KOU8FEAU. remboureur Bpe 

(alité: rêpsratlon de mateU» et meu-l 
blés. 1338. 3» Avenue, LlmoHou. Québec

I « .»4<l
S8316 30-12 (1 ms) 1381

Les deux gros projets de 
l’heure se concrétiseront-ils ?

CONTRAT

Misons à vendre
Mec ec ins

VU.LE 8TE FO Y. 6 7. * plê.«*s W
I.EGARE IN*'. 24.35. t'tierrdn Oomtn 
lé 0.53-318.3 ou 833 4943

3491.1 14-1 (1 met l?7

Dr CHS RINFRET Vo!e» uriwHre» mê 
rterlne générale, maladies vénériennes 
485 eet, ru* St-Joeeph. Québec IQ ft |» 
heure» »t 2 » 4 heureft le soir, hindi.
rrer«-re«ll vernlr^d! rte 7 a 8 heure* — | 
Tél.; 624 4061.

38310 30-12 (I rosi 140

Prix ral'onttabb e onditl n» facile» 
V’CTGR BUTCHERS SUPPLY INv 775
« ©t# d'Abrsham Que „ ,

.14620 31-17 fl mer s ftu 29-*» 91

tetnimî rte rinsttuctsm pubilqué». cnn- 
\er«i‘M«in snglatte romot*hiitté supériatt-
te, »tén«» «tactvto nrepnratlop « l'Ecole 
Technique .n^i^•t1êtnatlqu••». 722 < nt» ne- 
t.enevb’ve. Quebec — Têt 529-3751 —

éT*t'RN AlHI1' en «1er ft ' é*U ch «ode «g». 2.«08,
••Cth’kran Compact I6«a> pl radiation 34509 30-17 «1 me* *i

...
vent* aluminium fini émail <-utt v»rt
• t l. snc I 1 '
8 «dreoeer è 't--. e! t eve*""» '
RJ* CITADELLE INC. 186. St Paul.
lêl 522 2ua.'

38JW5 11-1 • 20 I»

MATER'AUX ' » e» u»a*é« » t te
•■•rtea te s que la*»» '** tou e» • rte* 
p ..»it4>rle et» Pr|» d «tibalpe *|«». c 
Plywood Re» t. T' B«*UI PiL XL St 
ftév«rd - Têt ; 842 t96t

;*»7n« 7-1 *1 nre) 2

ASM»» TIMF.N T 
êeuis ol» de

irn-tra t 1 «Mit 
♦ eu:e"t p«» paver 
te» 2.tu n- V «
*6»* 
« • «

Soir

de meuble», f'smban» 
» ié 'cm Imperfect Ion» 

futurs m«tl*s qui we 
.her Cofldl» ions f««d- 
r ot^ist Tél. : aD- 

M THIBAULT. Té!. :

3-I940 19-1 112 fa* 71

t,IV RES t«*u: ft- -re AC at. v>me «s 
radian*. an« 'os m.'-'t'.ela. musique vo 
raie, echanaeent r-mnn- <1 em -ts. ma-c 

mm 4^ ;ft
h.^H COMPTOIR DU LIVRE.
\ - Est fê

»'>< '

mH-hei 
29. St

14-1 d ma) 21

REPARATIO' de ’» veu»es 
marques errAine 3" ,
5sr*H<*na et pi*-» 5 M’Rn’
»• OKIVK E. 3' l> Rue Té
tv t1 16-1 10

«Je toute'
A uaet ê

4 Oa »(»' »«* t II \r» M X XI'I'K» N» / X
t » t xir:» eb .le l,«rla.

|Nes» X'nrk. «»»■ rv> r « e rtlp’Airtêe •
XC 4D» Ml) t'X)M«.|» SM 1*1 't(tl«l .
i»' ,. 8t XM»I X» . 1 .."îl «Dé

tenant penn.a en vertu .«>(
«intinel '*» privée* i

v« •»># prof** :

38714 7 1 «1 #■«* Al!

AI-PRFNF7 IF MFTIFR
or soddh;#

SOUDURE éie,*» -(que ga* haute pr*»-
»,.>n 1 -ntanoej poopéct' i • Foot# M»-
kwdie. 4.31. * A>etv «

av4,v. to. t fl met S)

întrepets A louer

.0 rtiwt rirtxs de piftPeber entreHM *it«
garaee a abreuve du f*v 
A Té’ 001-57.34

S •.«Ireeart

MT09 15 •1 (6 rat 86

Foyers

é-OYKR 9-vur «1«me» 8««ea N ou* «rcep
«.,!>« -te» t-eranti’ie» <1* toute» -vndltkm»
rinMiw»:^r++ rOYKK PF*Nt F P. K. 11 280
ne-oie F -va e R. aupré Tél 263-7901
Vlatcvn «©il» l# «ttwlloo
m te ; e it.*en. iéé

rt'ur» h'dr-

Jate.3 15 1 tl »-*) »« A

MAGNIFIQUE coït*»* de 8 piè c« 
cx.elient at»t gi mile ssl-e rte leu» et|
l r:r te: . .«ée* .r: r* f til- ....... ”

1 • * sc i! Te 1 le Pûr<Annpl
QU). Il) 1 t ANt* A r \ : T- « ici « ICIJUIIMCI 
M • , -i - • • • - * 56 é ilr

POILS SUPERFLUS
.18918 14-1 '6 fs* 127 DEFINITIVEMENT enlevés par êtectro- 

\Ne MME CLAIRE GAGNE êertr.. 
Qt'ARTIKR Sll I.RRY ru« Ploermel. «ttMOmée. de » heure» sm A
ina.ooti rteu* étages 7 ptè:e» 4 chamorea a h»i|re» pm , ou «'adresser A. 828. rte 
ft coucher, très grande sail* ft dîner M«<irr Ste-Foy. fsce «u Cbârtau Bon;ie
n agrit'-o'ic terrain lac«iues f'I*'''e. gntente rat 055 40.53

Vt. Tr.t'sr - irltera en lm 1 58994 17-1 «6 f*t 164
ueuhi* * .--ii Sol 991-7480

38979 14-1 (1.3 (*t 127
«I

HTF MARIE DE 
brbjtje située dans 
Conviendrait pm«- btireau 
Mme TH FO Ht hqUR 
4>têl«et Tél .520-7411 

384*73

naraHens d<* mcub'çs

quartier siu.EP.r.
tue. 1(1 pièce», «nus- 
chauffé 1210 Preèton 
LetiUsr, ««.Nupathif» i
f.26-7lM

389? I 18-1

Br.Aft K m.Tsnn .»el 
> centre commercial

»té MRO» RR Al.» MitDUtN)
REPARATION, transfnrmstlnn et re>no 
•leDae de meu»>iea. erremverta. 7.5?, No* 
t-, l'*rv«>-dM-Ange* Qtiéhei - TEL 
322 ï658

1931. Cartier

17-1 «1 f»t 177

ntalatm t)« mi-
•o! fini. garage
i, pré* rtu bout
.mméd.ftt* T»l. ;

4-1 (1 m*' 1»»

UT ■ ’27 Télévisicn i vendit
'TR-FOY. le Prém«>nt. malsnn t* * 
.ce* modernes «-heiiUêe c»ri«irt, 

in rit|*te *.} nno Raymon-I Bélanger, no­
ir* 764 est, S' Joseph, ijtiébs. T*l

.îJ-0002
34970 18-1 (1 r»*> 127

Uft
A VENDRE, cauoe rte trunafert 
P*e.« carré y» x 42. «ver rev* 
sous, en: s'adresser 4; 7*7, ift H 
Ste-Foy Tél : «M-a»*»

39032 Ik* I (0 fs>

plain- 
B6«
Suif*

1 AIT de têlévis:- r garsntles 1 r«n rêfrt- 
gératsurs. istéte». lav«\ise* excs'.iente 
c-mdlttni». termes farties. Arrêtons, 
venioh». êchange.-<ti* I /x a ' Ion de !*!é- 
'vlsmn il? OO par f» nte R -M ELEC* 
rRONIQt'K 4lu St VsiHar ouest S a 
.tr«a»*r a TSI -3522

34709 7-1 fl m«» 209 R

Voyages
CH ' RI EHROVRC De» Joli rmqgalnw rte « OIFFKUHE partt-a 13 février. Il 
3 i>ie<t«. dvlng avec foyer fthrt d auto, Jour» iFewWe, Naasnu. r»ch*rch« corn-* 
.-.mstrj.rt)«n -é crte .5e Rtie «mesT pagne dê«t ev.se partager chambre -t»,
rvrsslnvttte QUEBEC 1 AND * REALTY jumeaux < -Ut du voyait# *349 (K> VOYA 
Courtier* -Henri ft tear " 529-«4 T4 — O ES CHAMPLAIN. 228< Cber-n Ste
S«ut; 6.V3-411®. Fuy Tél . *2?• 1340

iPtttT 20 1 12 f»t 127- 39,>‘.,6 J8 I U ma. 216 B

TTnc «Ctivit^ intense, birn 
qu’OPCliltR, a nmrné 1rs obsrr- 
vatrurs à prnsrr qnr deux 
grands projets potirrsirnt fort 
bien É<rr antorisr* rrttr semai­
ne par le gouvernement de Qu* 
ber,

L’un de ceux-ci est le projet 
hydroélectrique de* chutes Ha­
milton au Labrador. O projet 
doit coûter ditn.u les $7(81.000,000. 
On ettime qu’une semblable In.»- 
tallntion serait en mesure de 
produire 5,000.000 de CV en 
11*70. dont la majeure partie aé­
rait vendue à Ih ville de New- 
York

L’autie projet consiste en la 
const ruction d'une aciérie de 
$185.000.000 k Bérnneourt dans 
le Québec. Cette usine donne­
rait du travail è deux mille 
homme». espèrv-t*on. et elle se­
rait en mesure d’a*tirer l'indus­
trie secondaire dans une pro 
vincr, qui. on le soit, «s» en 
proie k un chômage plus ou 
moins chronique

Tl se peut q»(R d«-9 fignole- 
mrnts de dernière heure aient 
été apportés au cours d«-s négo­
ciations de la ^.-maine dernière 
entre M Robert Winters, prési­
dent du conseil d’-îdminlstrHtion 
de la British-Newf-Rimlland De­
velopment Corporation, et Jean- 
Claude Is'ss.trd. président de 
rHvdro-Qu/bec.

Bien que les cflutes Hamilton 
se trc.uvvnt en territoire terre- 
neuvion et que Brinco en dé­
tienne 90 pour cent. I** tait que 
rHvdm-Québtv en détienne ?t> 
pour cent et (e fût que les li­
gnes 9 haute tension dou-ent 
traverser eette proi Inee ont 
destiné au Qufue». un roie clé

dans les négociations

Meetrieité pour New York

Î>e9 actions Brinco ont monté 
en flèche la semaine dernière 
«iprès que Consolidated F/d i son 
ait annonrt- qu’elle remettait 9 
plug tard «es projets d'installer 
une centrale nucléaire à N’ew- 
York Cette rompugnie a décla­
ré qu'elle estlm/* que les be­
soins prévus pour 1870 peuvent 
être satisfait* par l'énergie élec­
trique du Québec.

l/e président Harlan C For be* 
a également indiqué que les né- 
goc dion s au sujet dlw chutes 
Hamilton vont bientôt être ter* 
m née*. Iv son cûté, le premier 
ministre, M. Smallwood, a dé­
claré toi peu plus tard qu'li se 
pouvait qu’une déclaration soit 
publiée d'ici une semaine 

MM Winter* et lA-ssard 
étaient Ici jeudi et vendredi 

Rendant cette pért.Kie, il y a 
eu de longues réunions du ca­
binet mais personne n'a men­
tionné aux reporters l'affaire des 
ciiute# Hamilton

l/a semaine a été marquée 
par un développement concret 
lorsque M Gérard Filion. di­
recteur de la Société général* 
de flnancrment, a confirmé que 
Récancotirt Avait été choisi 
comme emplacement de la fu­
ture aciérie québécoise

M FiHon a déclaré que cinq 
fermes avaient été achetées fa­
ce aux Trois-Rivlèr* s *t que 85 
options avaient été prises sur 
d’autres trrmins adjacents par 
I» Tnift GéncrM du Canada su 
nom de la Roc.été

Fn dernière anal'S' l’aciérie 
n# coûtera»! que $185,000,000.

LUNDI. LE 20 JANVIER 
Tk\I or FAUX

Un «vis fut demandé sur le 
coup suivant :

"Vous jouez 3 S Atout et 
I on entame le Valet de IMque, 
IM fournit le 7 Comment 
jouez-voiif. pour gagner 3 S 
Atout ?

' PRENDRE OU 
VE P\S PRENDRE 

4 8 5 4 
tarit 

(le mort» 4 A V 7 2 
A 8 5 
NORD 

SUD

(le déclarant' T
4
4

Annonces
— Sud 3 S 

Solution 
passer le 
vous vous

K D 8 
10 9 5 
K D $
A V 8 7
Nord : 

Atout 
’ — “Vous
Valet de 
prémuni

1 -Coo.ir

laisser 

Pique et 
e/ vontre

\ V 10 x x a gauche et Dame 
de Coeur a droite Fh bien • 
Ouest a \ alet de Pique second 
e* FNt !a Dame de Coeur Ave/ 
vous bien joué ’’

I INTERVENTION 
DE LA PS Vf MOI or.Il :

Les deux solutions sont cer­
tainement correctes F.n tout 
ca.«. si Sud décide de prendre 
la premiere levée à Pique avec 
la Darnel. U ne doit pas faire 
ensuite l’impasite d Coeur (pour 
ne pas risquer qu’Est «ie pren­
ne la main avec la Dame de 
Coeur sèche ou seconde'

En réalité li 8 agit autant 
d'un problème psychologique 
«me technique car. d %'ofre ad 
versai re de gauche n est

coutumier des fausses entame*, 
il vaut mieux laisser passer le 
Valet rie Pique CE QUE C N 
CHE SOUVENT UNE FAUSSE 
ENTAME

Il faut d ailleurs beaucoup de 
malchance pour chuter ce t on 
trat car même dans l'hypothèse 
où Ouest a fait une attaque 
dans une couleur courte et ou 
Sud a cru bon de laisser p»‘ 
scr. il y a rie fortes probabilité 
pour qn’Our't lit la Dame d»- 
Coeur et que l'impasse réussis­
se !

En effet : le joueur sut 
tout s’il est de force moyenne 
-- qui fait une fausse entame 
détient en général au moins 4 
«artes do la couleur annoncer 
par se« adversaires. Ce fait, 
qu'il ne faut surtout pas er:ger 
en règle absolue, pourra foui* 
nir souvent «me précieuse m 
dication Ainsi dans l'exemple 
(i-haut donné si Ouest a fait 
une fausse entame, Il est pro­
bable qu'il détient su rmmis 4 
cartes a Coeur.
LA DAME DOIT ETRE PARMI

LES C Oè I RS I ES PU s 
NOMBREUX

Or. conformément a tous les 
principes mathématique |.« 
Dame de Coeur aura plus de 
chances de «e trouver dans U 
main qui détiendra le plus de 
cartes è Coeur, c’ext-a-dire 
Ouest, et par conséquent. l'im­
passe à Coeur aura plus d'une 
tbanec sur deux de réussir 
Mai» sans doute le rito larant 
n'évait pas ete ben»" ce jour* 
lé 1

l.oaisette I PARADIS*.

I
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CARNAVAL
D'HIVER DE QUEBEC
Litta de* dépôts pour la 
vente des billets du

GALA DE 
LA REINE

SAMEDI. 25 JANV.
SU

COLISEE
SALON nt; CHAUSSURF* 
ANDRE HUOT. 
ft24. Itrr Avrnu^
R^«tsiirant DIPLOMATES 
294S. 1ère Avenue 
CENTRE CHEZ MARCOCX 
1875, la Canardière 
GARE CENTRALE 
225, Boul. Charest E. 
PIIARMAÇIE LEAHY 
32. Marte de l'Incarnation 
BUFFET DEM K RS 
91. St-Cyrille O.
PHARMACIE SOUCY 
999. Avenue Cartier 
PHARMACIE RACINE 
3207 Chemin Ste-Foy 
PHARMACIE ALGER 
15. Guenette. LEVIS 
PHARMACIE ST-ROMCALD 
1180, nie Commerciale 
PHARMACIE MARTEL 
175. Racine, Lorettevllle 
BIJOUTERIE ROI D1TC 
1153. Royale. Rcauprc 
PHARMACIE RACINE 
882. Royale. Rrauport 
LES DEPOTS REGULIERS 
DU COLISEE 
TRAVERSE DE LEVIS 
Québec

Mort de madame 
J.*A. dubois

Mme J.-A Dubois, nee Ma­
rie-Anne Kobitallle est décédee 
a l'hôpital St-François d'Assise, 
A l'âge de fil ans et 5 mois. El­
le était l épouse de M. Dubois, 
ex-marchand-épicler du chemin 
de la Canardière.

Outre son époux, elle laisse 
ses fils et filles, gendres et bel­
les-filles: MM. et Mmes Julien 
Foucault ^Cécile Dubolsl André 
Dubois 'Colette Pare». Léopold 
Dubois (Françoise Terdif». Jean- 
Marc Dubois lEliane Bloiun», 
Gilbert Dubois ^Charlotte Lé­
vesque), Pierre Dubois 'Gisèle 
Picard». Claude Dubois 'Clau­
dette Trudel» et Mlle Lisette 
Dubois, ses frères et soeurs, 
beaux-frères et belles-soeurs, 
Mlle Marie-Ange Rohj t a 1 ! 1 e, 
Mme veuve Ph. Marquis 'Rose', 
M René Robitaille. MM. et 
Mmes Renaud Girouard (F.lie- 
nette' Gerard Robitaille. ainsi 
que MM et Mmes Joseph et 
Na^aire Dubois, de St-Flavien, 
Lotb., Joseph Leclerc et Her- 
menégilde Dubois, de Lorette- 
ville Paul-H Robitaille et Gé­
rard Dubois, de Québec. Chs- 
Henri Gingras. de Val d'Or.

Les funérailles auront lieu 
mercredi à St-Pascal. Les res­
tes mortels sont exposés aux sa­
lons J -Bouchard & Fils. 1740, 
Bardy

Session le 6T février 
en Saskatchewan

WINNIPEG (PC.) — Le
premier ministre de la Saskat­
chewan. M Duff Rohlin. a an­
noncé que la seconde session 
de la 27è législature sera inau­
gurée le 6 février. On s'attend 
à ce que le budget de M Ro- 
blin. qui cumule les fonctions 
de trésorier et de premier mi­
nistre. aura la vedettee puis­
qu'on n’écarte pas la possibi­
lité d’une taxe de vente pro­
vinciale.

cwe 

bulletin
Voir "Voleur morole «de* films", choque somedt.

COTES MORALES ET HORAIRES
On trouvera lan» cette rubrique quotidienne le 

rale dea film* actuelI«ment projeté* mr le* écran» den» le* cinéma» de
Québec et de le Rive Sud. __ _ ,

Le» cote* moralee »'m*ptrent »u» melUeure». Eli** ont^, unv»irur 
pour le fUm auquel elle •*»ppiiquent. Il va »en» dl/e quelle* ne peu­
vent témotener pour le rc*le du prof-emme si re*te 11 y

■IONiriCAT»«*H! DES COTES MORALES _____
AA — ADULTES et ADOLESCENTS: EUm* qui en général peuvent 

être vu» ten* danger par toua lea »pectataure ordinaire# de* Ml­
le* de cluéma (lé ans et plus).

A — ADULTES: F'.m» qui oe conviennent qu’aux sens formés, «oit 
qu'ils présenteot dea problème» moraux d'adulte*, toit qu’U» 
traitent d'un sujet trop «éneux pour les Jeune* Ce# film* ne 
conviennent donc fénéralemem pet aux adolescents.

AR — ADULTES avec RESERVES: film* qui présentent de* dangera 
•oit à cause de* scène* suggestive* de !a thèse QtiTl» dévelop­
pent de certaine» idée* qu'lia émettent, toit encore en r&isoa 
de l'atmosphère qui s’en négage Ces films ne conviennent la- 
mai» aux adolescents

D — A DECONSEILLER. Films dangereux pour tous, na peuvent 
que nuire a la majorité des adulte» et porter préjudice é U 
santé spirituelle et morale de le société.

P —A PROSCRIRE: Film* franchement condamnables au point de 
vue reiigüux et moral.

BIENVILLE: _ E» Mourir de Plai­

sir (ARt: 6 30. 9 2A hr». Nouvelle*
7 40 hr». Ville san» Pitié iARi: 7 50.

C'APITOI. — Aujourd'hui et »me- 
dl. reprise de Irma La Douce 
'AR i 1 50 . 5.15. 8 40 hre» The 
Jacqueline Kennedy Asian Tour 
k 1.13, 4 40. 8.00 hre». Dernier 
programme complet, à 7 40 hre*.

CARITtlR: — Nouvelle*; 1.00. 4 20 
7 40 hr». L*s Nouvelles Aventu­
re» d’All Baoa ;A»: 1.05. 1.28.
7 45 hr». Le* Lèche» vivent d'E*- 
polr (P:: X-M). 6.10. 9 30 hr».

CINE AC: Le Milliardaire d'un Jour
(AAI- 130. 5.10. 9 10 hr*. Nou­
velle*. 3.40. 7.20. 8.55 hr* Cri
d Angoisse fAR't 830. 7.38 hr»

CTNE-CLI B INTERNATIONAL "Fe x 
CroisO*” (A' et "Le Coup du 
Berger'* è 8 30 hree

CLASSIC: — De» Liaison* Coupable» 
IARI Ml. 3 15. 9 30 h Le Ver­
dict 'AR»: 3 25. 7 30 hr» Fin: 
11 2n hr».

LAIRI T — Nouvelle» 1 00. 4 20 7 40 
hr». Le» Lèches vivent d'Espoir 
(ARI 1 03. 4 25. 7 45 h. Le» Nou­
velle» Aventure» d AU Baba <A : 
2 40. 6.00. 9 20 hr»

LAURIER: — Jt-uneue Délinquante 
IA'. 1 13. 4 33 7.40 hr». Nouvel­
le»: 2 40. 9.03 lus Marco Polo
(Al. (en fiançai»!. 236. 6.00. 9 20 
hrs.

PARIS — Histoire d'un amour (ARI 
à 12 40. 4.20. 9 43. Ça Ua coupe 
(T* 2.33. 6 05. 8.10. Nouvelles a 
12 30 4.1» at 8 00 hres.

P1GALLE — Lange bleu (AR> è 
12 25, 4 21 8.17 Can-can < ARi à
2 ns, 6 04 et 10.00. Actualités é 

4 11 et 8.07 hres.

PRINCESSE: — Education Sentimen­
tale 'Ai: î 00. 8 07 hr*. Sujet 
2 39. 7 4« hr« Opération Scotland 
Yard (Ai. 2 45 . 7 32 hr*. Le» Pos­
sédé» du M~1 (AR': 4 12. 9 19 hr*

RIALTO: _ Le» Liaisons Coupable» 
(AJR) 1 00. 5 00. 9 03 h. Le Ver­
dict (ARI: 3 00 7.00 hr» Annon­
ces 8 55 hre*. 4 55. 9.00. Nouvel­
les.

EMPIRE. — Le. Mlle aux vêtir d'or 
(AR) è 1.25, 3.23. 5 23. 7.23. 9 30 
(sur nemaine à 2.35. 9.05). Courts 
métrages A 1 00, 3 00. 5 00, 7 00. 
9 00 (sur semaine à 2 00' et 8.30).

IMPrRIAL: — Les Dent» du Diable 
(AR): '.00. 509 9 18 hr». Sujet:
2 30. 8.59 hr* Hold-up a Londres 
(A): 3.23. 7 32 hr».

SILLERY. — Le* ennemi» <AR» è 
7SO (dim 1 00. 4 25. 7.50'. Le» 
Frère» Corse» 'A( é *10 (dim.
à 2.40, 6.05. 9 30(.

gTl’DIO 9; — Samedi et dimanche 
"Adieu philippine»" a 2 00 et 4 00 

hr».
THEATRE D'At'TELTL: — Jula» et 

Jim i AR' * 6 30 et 6 3o hre*

COMME DANS
LE BON VEUX

MOISON

*oim8

LE PORTER BBOLSON EST VELOUTÉ &

v y

VICTORIA: — L Impasse aux Vio­
lence» 'AR' LIS. 4 30. 7.50 lu*. 
Le» Nuits de Raspoutlne (AR), 
couleur». 2 50. 6.00 9 25 hr».

[EMA DE LEVIS: — Recour* en 
Grèce (AR): «0C. 9 17 hr*. Nou-

CINEMA MDO: — L'Esclave de Ro­
me (Ai. 6.'5. 9 31 hrs Nouvelles 
7 47 hr». Le* Poupée» d’Amour 
(AR): 8 02 hr»

Hold-up à 
R.-du-Loup

RIVIERE-DU-LOUP (PC.) — 
La Police provinciale du Qué­
bec détient deux femmes et un 
homme relativement au hold- 
up de $800 perpétré vendredi 
dernier à la fonderie Montser­
rat de Rivière-du-Loup. Ces 
trois personnes comparaîtront 
aujourd'hui.

Un bandit s’est enfut avec la 
paye des employés de la fon­
derie. Mme Gabrielle Levas- 
seur-Bernier. commis au bu­
reau de rétablissement, a dit 
que l’homme était armé et por­
tait cagoule.

La police a arrêté plus tard 
un homme de 25 ans qui se ca­
chait dans le grenier de la mai­
son de parents. Deux femmes 
qui se trouvaient sur les lieux 
au moment du hold-up ont été 
appréhendées par la police.

—p.Mi»iim»Lwni«uw* * > »i " w n ' ". ML—I.-...     ------------------- ——      —

HORAIRE DE LA TÉLÉVISION DE QÜÉREC
aujourd'hui \ demain

iuJ

LL ND!

16 OA- Mit*
Ifl 3A_Cml»*l«n »c«l*'f* —

L uni ver» de» ligure» — tx 
géométrie pou*- le» éleve» de 
6ème année Profe-seur : He 
lèn* Kavler e.ujourd hul en 
Folr»gne Invité» : Marianne 
Orono» lay
|| rA—Calmar*» et t!" r*r*ér 
1^00—Horaire r«mmrnte 
1» UL_NaRve|te* et mrléa 
IJ,TA—Nouvelle* «portlve,
19 SA—De tout <Je ton» —.

pomea annonce» 
de Télé 4

1 AO- -Mt ce réserva —
T,aventure commence è 

Bombay mettant en vedette 
Clark Gable. Rosalind Ru--lell 
•t Peter I orr*.
1 .«a- i émlnlté '

d'intérêt féminin 
g 66— \ ntre rul»lne m»é*me

l.a»* revetie» de Qérmalné 
fî'outner Aujourd'hui re- 
rrtte* spéciale» pour régime* 
déchloruré»

9 15—1* revue d» 1* m*l«*»-.
La décoration Aujourd'hui t 

la* bibliothèque* - Invité ; 
Claude Hin'en Aotmarrlee 
Ltrette Oerv*t* 
a XA—Mcrelt d'Eve —

Une émtMton *ur la vie quo­
tidienne de !a femme h »ra- 
i ee« le monde Aujourd'hui l 
en Pologne Animateur» Ni 
role Germain et Jacques Fau- 
teux

« <w -Rohine
42A—I a batte » •arart*»* —

Ai’ec Ouy MaurettA.
6 ntV—Mentleur plfe
6 M_t aglUlne T»mbal*

•t m* dessin» animé»
6 6A—Hsretr* remmenté

Lu par Ray l-ebrecuua. 
N 05—Nouvelle» el météo 
6 96—Nouvelle* «pnrtlv**
6.»<*—Détente _ Une réJill«a- 

tlon de F. Provencher. 
6.48—Votre leyet. m»é*m» — 

Ccneetli »ur la décoration 
Inférieure Animatrice : Re­
née Hudon 
6 y»—Psitertma —
Ir.vlté : Plarra Ardoulr du 

Centre <je traitement de ITn. 
frumaUon dé l'université La- 

L val

^ , .eiai—a*—

7 15—ta bnlte aux <h»n«nn^—
In ité : André de Chavlgny. 

F.n*embl« de Gloria Marcon. 
Hôtesse : Aline Desjardin».

7.ML—Du tar au tan — Quit 
animé par F. Grondin. 

6 no—le » belle* histoire* — 
Téléroman de CTaude-Henrt 

Grignon Pat rend vl«|te è 
n*b> qu'H avait connue au 
Colorado.
• IA—t a poule *u* oeuf» é'or 
9.OA—Dr*» dr**u« hra* dr»-

aou* _ ChansonneMe» 
tntcrpréiée* par le choeur 
de Roland ?égu)n

« M_Dr a » » — Téléroman
de Marcel Dubé 

10 oo ramillr* d’aujourd'hui— 
I c\ d* — (amtlle ca-

*
plu» de vérurité «t rie confort
10 IA—Tr le|nnmat de Radie-

Canada
tO IL—Nnuvellr» «pnrtlve*
10.58—La métén
11.0A—Nouvelle* du Carnav»*
11 oo. » t ,nine* • dao« |e* Ha»

!,e* aventure* du rapUatn* 
Trov f( de *on b.v.*ru dan» le» 
Ile* et mer» du Sud
lt.1V—! In de» emi«»lnn*

b
t» NPI

A 8A—Tool Fatleru
9 55— npvnlrif

10 06- \»Mnn*l *rbont* 
to 3A—chet ttrien*
16 15—Nur»*r» «.'bool 

1 tA—T*»t r»tt»rn 
1 VW-Openln» 
t.OA—r*«*word
• 9A—Seartet HUI 
8 oA—Tahe ttHrtp
8 56—Frlendlv »t*l*4 
8 IL—Mist*refer*
* otL—Thi» tiling arerlé
4 ml—4 arlenn*
5 06—R*,*|* Darrle 
8.90—Time est fer Rtoolo
6 6A—Radiera of red dog 
*.*A—Who for» *eutb
6 SA— Nr«« and aperta 
6.48—«porta rllttio 
7.01—1 awm*u 
7.9*—Don M*a»or 
Snr-Gtrrv Moor# 
t oA_fia>éaia

10 o»-.|n<|uirt
16. *A— Exploration*
11 00—( BC-TV New*
11.14—Vl*« paint

11 TA—F*utbnu»* 6 ■
"Great expec'auono"

12 4A—Sign Off

> Miiæ «ina«bt

I

MARDI

6 ML—Mira
10 .4A—l ml*«lon »colalr» _

"Le* force* de la nat'ire", la
phy»lque pour les élèves d* 
]0v année Animateur Mat­
tel Sicotte. Aujourd hul : la 
pendule et l'o*cUla'*ur.
11 mi—Palmarè* rl It.i Parade
12 (W—Horaire comment*
12.16—Non velle* et métén 
12 2A—Noavello* «partlvea 
12 3A—De tout, de loua —

Le» petite» annonce* 
de ’’•-‘.lé *

1 on «té*e réservé —
"U* mort n’était P-»* au 

render-v.Mi» mettant en ve­
dette Humphrey Bogart. A» 
Icxl* Smith et Sydney Green*- 
treet
2 3<L—Féminité — une émis­

sion d'Intérêt féminin, 
g.AA—Votre raisiné, madame— 
Les recette* de Germaine 

O’.outna» — Aujourd'hui le 
thé et un pain aux noix *t 
aux canneberge». 

g. 18—La revue de la maison— 
Marle-Tv« •ii»g*re 
tp* forte* e* le» tartele*. 
♦e».

6 .XA—Vntr» •nf*,»t madame—
L* médecine préventive — 

An mat.lee Françoise Fau­
cher Auimird’lnji : le» trou-
b»e* dl»e«Mfs et rallmerla* 
tlon. Invité t Dr OobriAl
Lauren<e 

4.00—nohino
4 3(L—|,* bette 4 «urprtse* 
4.6A—La vie qat o»t

Avec Guv Provoat 
g»A-1*4 Vlcking*
60A—Nnralre remment*
6 n.5—Nouvelle» et metéa 
a.ün—Nouvelle* «portu e»
,1.46—Comment T Pourooot ?

Avec Jeannette Rortrond 
7.0A_t a *01000# et (a via — 

Animé par Prançot* 
Bahy

T 18- Paeuraiu* —
Emission d'actupllté — Una 

réalisation de Fr an col* Pro- 
'■•reber — Invité : P Péra 
L«mb#rt. dominicain qui nous 
parléra du Concile — *1 n
aura égalameot une démons- 
•-ratlon de yog*
' 7.4&—T< té-Charade»

g.OA—Rua do Fans* —
. “La truite'* une compagnie 
amértcalna doit accorder un 
contrat do cabotage è un ca­
pitaine do B«ile*Rlvlère. 

g.M*—Tête» d'affieh# — Ani­
mée par J Normand

9 3A-Insolence» d une caméra 
1A.0A—Réalité* eronomlqae*

Une émlulon sur le 
monde des affaire* et
de ITnduatrie.

10 3A—Télé Journal é« ftadlo-
Canad»

10 45—Nouvelle» sporttv**
18 ,vv—I.a metéo
11 oo— r iném» —

' L'héritière" mettant en va- 
drt'e Olivia de Havllland. 
Montgomerv Cltft et Ralph 
Richardson.
12.an—Fin do* éniiselon*

il

lJ

ttlP

b
MARDI

• 5A—T»»t P»t»»ra 
6 58—Opening 

IA Ag—Nstlonsl school» 
10.50—fbet Héléu*
16 48—n .so*ooy «choal
i sa—to*t r*u«ra
t 58—op*alng 
J.0A—F**»wot4 
? 48— »r*rl*t MH
8 96—T*p« thinr 
986—Friondly glsnl
9 »5—Mistarogm
4 06—Mrebatl XL-é 
« 48— 5t hom»
8.68— R •«*!• Dstrlo
5 88—55fst*rn Thestro
6 Ml—Now* *rd tporte 
6.48—-Dstetfn* Qu«bo«
7 «#—9l60*y Burk* 
a oè—Patty Daho
a <6—Ben Ca»*y
«16—front p*ca ohollSAf*

10 06—New* magasin*
16 96—Qaest
1106—CBC-TV N*w»
11.18—Vlaw point
11 36—»i|n Off

1963

|).>é onéft-- ■ muosâiMt ibâgimm i

avis de décès
BIAUOET. — A Descham-

b«éult, le 19 janvier 1964, à i'ige 
de 93 ans est décédé M J.-Adol­
phe Beaudet, époux de feu dame 
Marie Aube.

Les funérailles auront lieu mer­
credi. à 1 1 heures.

Départ de la demeure de Mme 
Fidèle Gauthier, à 10 heures 50. 
pour l'église de Deschambeauit et 
de là au cimetière paroissial

20-î (1 fs»

CH0U1NARD — A Lévis, lé 
18 janvier 1964, à l'àge de 31 
ans, est décédée dame Hélène Mo­
reau, épouse de M. Rodrigue 
Chouinard, demeurant à 112, rue 
Fraser.

Les funérailles auront lieu mer­
credi. à 9 heures.

Départ des salons mortuaires 
Gilbert Cr Turgeon Ltée. 9. rue 
Commerciale, à 8 heures 45. pour 
l’église de Bienville et de là au 
cimetière paroissial.

20-1 (2 h)
DUBOIS. — A Quebec, le 19 

lanvier 1964. à l’âge de 6l ans 
et 5 mois, est décédée dame Ma­
rie-Anne Rob'taille, épouse de M. 
| -A Dubois, ex-épicier, demeu­
rant à 1 153. de la Canardière

Les funérailles auront lieu mer­
credi. à 10 heures.

Départ des nouveaux foyers fu­
néraires j. Bouchard & Fils. 1740, 
Bardy. coin Canardière, à 9 heures 
45.. pour l’église de St-Pascal de 
Maizerets et de là au cimetière 
Belmont 20-1 <2 fs)

GAGNE — A Montréal, le 17 
lanvier 1964. à l'âge de 7g ans. 
est décédée dame Philomène 
Tremblay, épouse de (eu M Pros­
per Gagné

Les funérailles auront lieu mar­
di. à 9 heures

Départ des foyers funéraires 
Germam Lépine Ltée. 535. avenue 
des Oblats. coin St-Luc, à 8 heu­
res 45. pour l'église de Notre- 
Dame de Pitié, et de là au cime­
tière St-Emile 20-1 (t fsI

GAGNON. — A Québec, le 18 
janvier 1964. à l’àge de 64 ans 
et 7 mois, est décédée dame Alice 
Girard, épouse de M Joseph Ga­
gnon. demeurant à 236 dé La 
Reine

Les funérailles auront lieu mer­
credi. à 9 heures.

Départ dos salons de la Cie Hu­
bert Moisan. 253. Est. St-|oseph 
à S heures 50. pour I eglise de 
Notre-Dame de Jacques-Cartier, et 
de là au cimetière St-Charles

20-1 (2 fs)

LKMOINC. — A Ste-Foy. le 19 
janvier 1964, a l'âge dé 56 ang 
est décédé M Guy Lemoine, 
époux de dame Jeanne-Aimée Be­
gin demeurant à 2944 De Boulo­
gne

Les funéra'l'es auront lieu jeu» 
di à 10 heures. Départ du funéra­
rium Germain Lépine Ltée, 300 
Chemin Ste-Foy, à 9 heures 40 
pour l’église St-Louis de France, 
et de là au cimetière St-Charles.

Le trajet se fera en automobile.
20-1 (3 h»

LIVASSEUR — A Québec, lé
»8 janvier 1964, à l ige de 87 
ans, est décédé le Dr Irma Levas­
seur. fille de feu Nazaire Levas­
seur et de feu dame Fédorg Ven­
ner. ,

Les funérailles auront lieu mar­
di, à 9 heures Depart du funéra- 
num Germain Lépine Ltée -BOO 
Chemin Ste-Foy, à 8 heuref 45 
pour l'église St-Coeur de M^ne et 
de là au cimetière St-Charlès.

Le trajet se fera en automobile.
20-i n fk»

MARTEL — A Québec, lé l«
janvier 1964, à l'age de 44 an» 
est décédé accidentellement M. 
Ltonel Martel, menuisier, époux 
de dame Françoise Saillant, de­
meurant à 206 4e Avenue.

Les funérailles auront lieu mar. 
di, 21 janvier à 9 heures 30. Dé­
part des résidences funéraires Ar- 
thur Cloutier et Fils Ltée. 46 Bou­
levard St-Cyrille ouest à 9 heures 
pour l'église St-Charles de Limoi- 
lou et de là au cimetière Notre- 
Dame de Belmont.

20-1 (1 fs)

MASON — A l'Hôpital Jeffrey 
Haie, le 18 janvier 1964, à l'àga 
de 61 ans et 4 mois est décédé 
William (Bill) Mason employé du 
C N R epoux de dame Gertrude 
Cunningham et père de James Ma­
son, demeurant à 1205 2e Ave­
nue.

Les funérailles auront Heu mar­
di a 10 heures Départ des fover» 
funéraires J. Bouchard et Fils. 
1290 le Avenue à 9 heure» 40 
pour l’église St. Andrew’s et de lé 
au cimetière Mount Hermon.

Le trajet se fera en automobile.
20-1 (1 fs)

NAULD — A La Chevrautière,
Co Portneuf, le 19 janvier 1964. 
à Tige de 59 ans est décédée 
Mme Jeanne Belleau, épouse de 
feu Albert Nauld.

Les funérailles auront lieu mer- 
credi 22 janvier à 10 heures. Dé­
part de la demeure à 9 heures 30 
pour l'église de Deschambeau et 
de là au cimetière paroissial

20-1 (2 fs)

Mort de madame 
Adélard Limoges

Mme veuve Adélard Limoges, 
née Mury Lehoux. est décédée 
à l’âge de 73 ang, a l'Hôtel- 
Dieu de Nicolet Mme Limoges 
était autrefois domicilée au 11- 
63. 2e avenue

Elle laisse dans le deuil, sa 
soeur, ses frères, beaux-frères 
et belles-soeurs MM. et Mmes 
A. Lamy (Adèle), de Montréal. 
Gédéon Lehoux. de Sherbroo­
ke. Henri Lehoux, de Montréal, 
Ephrem Lehoux, de Trois-Ri­
vières, Georges Lehoux, de 
Glennville. Conn., Aurèle Le­
houx, de Ste-Anasthasie et M. 
Albert Lehoux. de Quebec, M 
et Mme Adenias Limoges, de 
Québec. M Hormisdaé Limoges, 
de Montréal.

Mort de monsieur 
. . . . . . . . . . . Bill'’ Mason

M. William “Bill” Mason, em­
ployé à la retraite du Canadien 
National est décédé à l'hôpital 
Jeffery Hale a l'àge de 61 ans 
et 4 mois. Il était l’époux de 
dame Gertrude Cunningham et 
domicilié au 1205, 2e avenue

Outre son épouse, il laisse 
un fils: M. James Mason; ses 
soeurs, beaux-frères et belles- 
soeurs. M. et Mme James Wri- 
gley 'Eleonore), et Mme veuve 
Théodore Ruttler (Dorothy) de 
Toronto ainsi que M. et Mme 
Mathew Cassidy, de Montréal 
et James Cunningham

Les funérailles auront lieu 
mardi en l’église St-Andrew 
Les restes mortels sont exposés 
aux salons J -Bouchard &• Fils. 
1290, 1ère avenue

Mort de monsieur 
Gaston Lamontagne
M. Gaston Lamontagne, fils 

de feu Adolphe Lamontagne et 
de feu Alice Picard, est décédé 
a l'àge de 49 ans 10 mois.

Il laisse dans le deuil ses frè­
res et belles-soeurs MM. et 
Mmes Roland Lamontagne 
'Marthe Fortin). Robert La­
montagne 'Simone Guérard» 
Les frères du défunt sont res­
pectivement instituteur à l'Ex­
ternat St-Jean-Eudes et attache 
à l'Institut pédagogique du 
Mont St-Aubert. Les funérail­
les auront lieu mercredi à St-
Pienv-aux-Ltais I m rMtaa
mortels sont exposés aux salons 
J.-Bouchard & Fils. 115, 80e 
rue, Charlesbourg.

Le congrès 
du béton

C est dimanche, le 19 janvier 
que débutera à l’Eltérel, dans 
le nord de Montréal, le onziè­
me congrès annuel de l'Associ­
ation des Manufacturiers de 
Produits de béton du Québec

Le thème du congrès 1964 
sera "L’Industrie du béton, 
symbole de notre essor écono­
mique'”.

Plus de deux cents manufar- 
turiers. accompagnés de leurs 
épouses, se sont Inscrits h date 
à ces Importantes assises. De 
ce nombre, plusieurs membres 
associés de l’association et re- 
crfltés parmi les fournisseurs, 
ont déjà promis d’être présents 
au congrès.

En plus de pou5olr profiter 
des démonstrations et d'une ex­
position préparées par le» four­
nisseurs. les manufacturiers de 
produit* de befon du Québec 
auront l'avantage d’entendre 
des conférenciers de marque 
au cours des deux journées du 
congrès.

Au grand diner officiel du 
congrès, lundi soir, le 20 jan­
vier. M. Valmore Gratton. di­
recteur de l'office d'initiatives 
économiques de la ville de 
Montréal, sera le conférencier 
invité.

Pour leur part, durant La- 
près-midt du lundi. MM Hen­
ri Lapointe. Ing P . de Montréal 
et Jean Damphousse. architec­
te. de Rivière-dcs-Prairies, en­
tretiendront les manufacturi­
ers des sujets intéressants 1 in­
dustrie du béton

M Gérard Fillton. directeur 
général de la Société Générale 
de financement, sera le confé­
rencier Invité pour le lunch de 
mardi midi, le 21 Janvier

De plus, la matinée du mar­
di aura été consacrée à l’étude 
d’un projet de contrôle de la 
qualité des produits de béton 
Au cours de cette é*ude. 
manufacturier? entendront de 
courts exposés de MM Geor- 
ges-L. Hunt. M.Sc. directeur du 
service des essais et recherche* 
professeur à l'Ecole Polytechm- 
Québec. Jules Houde. Ing P. 
du Ministère de la voirie ou 
que de Montréal; J. Hode Key- 
ser. Ing P . directeur du labo, 
ratolre de la ville de Montrée’ 
Gllles-G Héneault. Ing P : Jean 
Phtrland. Inc P et Edirour 
Chauret. Ing P

Bank* choisit un 
procès
un juge seul

MONTREAL — (P C.). — 
Le président du Syndleet In­
ternational de» gens de mer. 
Hal-C. Banks, g opté vendredi 
pour un procès devant un juge 
seul. Le Juge en chef Edouard 
Archambault, le la Cour des 
sessions de la paix, a fixé au 
24 mara la date de ce procè«. 
Banks est arniaé de conspira­
tion pour voies de fait grave* 
sur le peraonne du capiUln* 
Walah, ________ ,
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Mort de monsieur 
P.-E. Hébert

M Paul-Emile Hébert, fonc­
tionnaire provincial, demeu­
rant au 1R85 boulevard Benoit 
XV. est décédé à son domicile, 
a l'âge de 65 ans. U était l'é­
poux de dame Rita Doucet.

Outre son épouse, il laisse 
une fille et un gendre. Je Dr et 
Mme Marc Lacerte (Pauline); 
*es beaux-frères et belles- 
soeurs. Mme veuve Arthur 
Doucet, M. et Mme Paul-Emile 
Doucet. M. et ?/ne Ph. Roux, 
ses cousins, le R.P Ph. Hébert. 
FSV. MM les abbés Philippe. 
Herménégilde et Cyrille Pou- 
Un.

Les funérailles auront Heu 
mercredi à St-Paul-Apôtre Les 
restes mortels sont exposés au 
»alon J*. Bouchard & Fils. 1290, 
1ère Avenue.

Mort de madame 
Vve G. Gamache

Mme Vve Gaudiase Gama- 
rhe. née dame Yvonne Lessard, 
est décédée à l'hôpital St-Fran­
çois d'Assise, le 18 janvier 1964 
à l'âge de 66 an* et 4 mois 
Elle demeurait au 202 des Com­
missaires Est

Elle laisse dans le deuil «es 
enfants, gendres et belles-fil­
les MM et Mmes Lorenzo Ga­
mache 'Pierrette Tremblay). 
Georges-Henri Gamache (Jean­
ne d'Arc Laehance). M Ray­
mond Gamache. MM et Mmes 
Gerard Boissonneault 'Alber- 
tine Gamache), Marcel Proulx 
'Yvette Gamache», Gérard Si­
mard 'Jacqueline Gamache), 
Joseph Gingras (Immaculée 
Gamache); ses frères et soeurs, 
beaux-frères et belles-soeurs : 
MM et Mmes Alfred Lessard 
'Lucienne Vachon), Roméo 
Lessard (Irène Patry). Mme 
Henri Lessard. M et Mme Lo­
renzo Gamache. Mme Alfred 
Cauchon. ainsi que plusieurs pe­
tits-enfants. neveux. nièces, 
cousins et cousines.

La dépouille mortelle est ex­
posée aux salons de la cie Hu­
bert Moisan, 253 me St-Joseph 
Est. Québec et les funérailles 
auront Heu mardi le 21 jan­
vier 1964 en l’église N -D de 
Jacques-Cartier La direction 
des funérailles a été confiée 
à la cie Hubert Moisan, de 
Québec.

L’inhumation aura lieu au 
cimetière St-Charles.

Mort de madame 
Joseph Gagnon

Mme Joseph Gagnon, née da­
me Alice Girard, est décédée 
a l'hôpital Ste-Monique Inc. de 
Ville-Les-Saules. le 18 lanvier 
1964 à l'Age de 64 ans et 7 
mois Elle demeurait au 2.>6 
rue rie la Reine. Québec

Outre son époux, elle laisse 
dans le deuil sa fille et son 
gendre: M et Mme Antoine 
Durand 'Irène Gagnon), de 
Lorettevllle; son frère et sa 
soeur, ses beaux-frères M Al­
phonse Girard. M et Mme Na­
poléon J a n \ i e r (Joséphine 
Tremblay), MM Albert Ga­
gnon et Louis Desmeules. son 
oncle et «a tante M et Mme 
Hermel Guirircau. Montréal; 
ses petit» enfants Diane Ca- 
ouette. Claude et Louis Durand 
ainsi que plusieurs neveux 
nièces, cousins et cousines.

Elle faisait partie des Dames 
de la Ste-Famille

La dépouillé mortelle est ex­
poser aux salons de la cie Hu­
bert Moisan. 253 r.ie >t-JoM ph 
Est. Québec et les funérailles 
auront lieu mercredi 1< 22 lan­
vier 1964 en l'égiise N -D de 
Jacques-Cartier La direction 
dea funérailles a été tonlier a 
la etc Hubert Moisan. Queoec.

L Inhumation aura lieu au 
cimetière bi-Charles

GAMACHE —- A Québec, le 18 
janvier 196-1. à l'âge de 66 ans
et 4 mois, est déeedée dame Y - 
vonne Lessard, épousé de feu M 
Gaudias Gamache, demeurant à 
202. Des Commissaires

Les funérailles auront lieu mar­
di, à 9 heures

Départ des salons de la Cie Hu­
bert Moisan, 253 est. St-|oseph, à 
8 heures 50. jxiur l’église de No­
tre-Dame de Jacques-Cartier et de 
là au cimetière St-Charles

20-1 <1 fs)

HEBERT. — A Québec, le 19 
janvier 1964. à l’âge de 65 ans. 
est décédé M Paul-Emile Hébert, 
employé civil, époux de dame Ri­
ta Doucet, demeurant à 1885. 
Bout Benoit XV,

Les funérailles auront lieu mer­
credi, à 9 heures

Depart des foyers funéraires |. 
Bouchard & Fils 1290. 1ère Ave­
nue. à 8 heures 45. pour l'église 
de St-Paul-Aporre et de lâ au 
cimetiere St-Charles Le traieî se 
fera en automobile

PRECOURT — A Sherbrooke le
19 janvier 1964 à l'âge de 87 an» 
est décédé M. Ernest Precourt, 
époux de feu dame Marie-Louise 
Olivier, il était le père de M, Ju­
les Précour» président de Mont­
calm Automobile H est présente­
ment exposé au funérarium Gérard 
Bnen, 229 Boulevard Queen Nord, 
Sherbrooke

La date et l'heure des funéraiL 
les seront annoncés plus tard.

20-1 (1 fs) ,

ROCHETTE — A St-Romuald. 
le 18 janvier 1964 à l’Age de 73 
ans et 4 mois est décédé subite­
ment. M | - Alphonse Rochette, 
comptable au Montreal Trust, Qué­
bec. époux de dame Alberhn» 
Toussaint, demeurant a 12 'ue 
Dollard, St-Romuald.

Les funérailles auront !i*u mer­
credi à 9 heure- Depart des ré­
sidence funéraires Claude Mar- 
coux Enrg 96 de la Fabrique, St- 
Romuald, à 8 heures 45 pour l'é­
glise St-Romuald et de là au ci­
metière paroissial.

20-1 (2 fs)

Mort de madame 
J.-b. lepire

Ime J - B Lepire, ne# Obéli- 
L'Inut 1er. ea» decedee « 1 H6- 
il Général, a 1 âge de >4 an» 
mois Elle était domtnlee au 
, 1ère rue.
lutre son époux, elle Uisaè 
fils ses filles e» son gendre 
Antonio Lepire MM. et 

les Napoléon Marcou». 'An* 
lettei, Lionel Turgeon Ire- 
et Mme veuve Albert L*ro- 
».Marcel le*. *es frère* et 

m. beaux-frères et belles» 
urs. M Joseph Cloutier. MM. 
Vîmes Chs Cloutier. Arthur 
utier, J.-B Cloutier. Anto- 
St-Pierre. Mme veuve Ar* 

r Pépin. Mme veuve Alberie 
uheu. Mme veuve Alfred 
utier. Mme veuve Lucien Le- 
i et M Jo» Lepire 
es funérailles auront Heu 
rrredi à St-Charle» de Limol- 
, Les restes mortel* sont ex- 
é* aux salon* Bouchard St
i MA IU ni*

20-1 12 fs»

HUDON. — A La Pocat.ère, le 
18 janvier 1964. à l’àge de 40 
ans et 6 mois, est décédée subi­
tement, Mlle Julienne Hudon. fille 
de feu M Adrien Hudon et de feu 
dame Alma Pelletier

Départ des salons funéraires 
Gèorgev Martin, à 9 heures 45. 
r>nur la cathédrale de la Pncatiére 
et de là au cimetière paroissial

20-1 12 f«)

LAMONTAGNE. — A Québec, 
le 19 tanviar 1964. a l'àge de 49 
ans et 10 mois, est décédé M. 
Caston Lamontagne, célibataire, 
fils de feu M Alphonse Lamon­
tagne et de feu dame A'jce Pi­
card. demeurant à 64. 2e Rue. 
Est, Orsamville

Les funérailles auront heu mer. 
dredi. à 9 heures

Départ des foyers funéraires |. 
Bouchard & Fils, 115, 80e Rue 
est, Charlesbourg, à 8 heures 45, 
pour l'église de St-Pierre-aux- 
Liens, Orsainville et de là au ci­
metière St-Charles Le trajet se 
fera en automobile

20-1 12 fs)
IAPOCHE — a Québec le '8 

janvier ’96-1. à l’âge de 33 an», 
est décédé M Jean-Paul Larr<br 
époux de dam* Cisè’e Labrecque. 
demeurant a 247( rue Wolfe

Les furéraiîles auront lieu mer­
credi, à 10 heures

Dérart des sa’^ns mortuaires 
Gi’bert & Tur geon Ltee. 9 rue 
Commerciale, à 9 heures 45. pour 
l'église de B enville et de là au 
cimetière St-Charles

20» 1 12 fs'
IfRIRC. — a l'Hôpital Général 

•e 18 janvier 1964, à l'âge de 
74 ans et )h moi», est décédée 
dam- Obélme Cloutier, épouse de 
Jean-Baptiste Lep 't é*-«mp'oyé 
chef Terreau Cr Racine, demeu­
rant à 38î, 1èfe Rue

Les funérailles au'Onf lieu 
mercredi à 9 heures

Départ des foyers funèbres J 
Bouchard Cr Fil» 324. 5e Rue, à 
F heures 43, pour l'ég'ise d# St- 
Charles de Limoliou et de là au 
cimetière St-Charles

20-1 (2 fs)

TESSIER — A St-Casimir, cté 
Portneuf, le 17 janvier 1964, à 
l'âge de 69 ans est décédé M. 
Benoît Tessier, époux de dame 
Yvonne Charest.

Les funéra les auront Leu mar­
di, 21 janvier, à 10 heures

Départ des salons mortuaires 
J.-A Lacnursière, à 9 heures 50, 
pour I éslnc de St-Casimir et d* 
là au cimetière paroissial.

18-1 (2 fs)
TROTTIER — A St-Castmir, Co 

Portntu' le 19 janvier 1964 à 
l'àge de 77 ans es» décédé M Ho­
noré T rot fier, epoux de dame Lau- 
1a Hamelir».

Les funérailles auront Heu mer­
credi 22 janvier à 10 heures. Dé­
part des salon* | - A La Counière 
a 9 heu-e 50 pour l'église St-Ca- 
simir et de là au cimetière paron- 

1 1 2 f s »

VEZINA — A Québec, le 19 
janvier 1964, à l’àge de 42 an» 
et 10 moi» est de-édé M Ray­
mond V- z n^ éroux de dame Ma- 
rie-B inchn jacq es demeurant à 
766 De La SaKe

Le funeraillf ) iront heu m«r- 
rredi à 9 heur*' Depart des sa­
lons de la Oie Huhe-t Mr.san, 253 
Est St-Jrxrph a h heures 45 pour 
• église St-P :h et de la au cime, 
t'ére St-Char'r

Le tr^(** r fera en automobde
I (2 M

Manifestation
d'étudiants

MONTREAL PC) — Huit
étudiants r,j,t manifesté samedi 
devant le mn*ulat de* Etat*» 
l’nls avee de» paneartes por­
tant l in eriptlnn suivante "Get 
out nf Panama quittez Pana­
ma.

M David Den' organisateur 
de la manifestation qui a dé- 
elaré être le pré»ident de la 
Ligue des jeunes eommunlatee 
de l Université McGill, a dit 
que les manifestants demandent 
aux Etats-Unis de mettre fin 
à leur agression à Panama”.

le roi Baudouin el la reine Fabioia visiteront 
les lieux Saints en Jordanie et en Israël

BRUXELLES Reuter — Le 
roi Baudouin et la reine Fa- 
hlola visiteront à tltrk privé 
les Lieux Saints en Jordanie 
et en Israël après leur visite 
au Japon et en Extreme-Orlen. 
annonce le palais royal belge 

Les souverains belges arri­
veront à Amman le .3 février 
où ils seront les hôtes du roi
XJ 11 mm** i 9+ af a î 1 « T a 1 A A1 «

même mois le roi et la raine 
vialteront le aecteur Israélien 
de Jérusalem

Au cour- de leur séjour en 
Israel 11» effectueront une vi­
site de courtoisie au président
d’Uraèt.

Le roi Baudouin et )# reine 
Fah.ola quitteront l'aéroport do
Lyda pour Bruxeüaa la 17 fé­
vrier.

^
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• INVITATION A MIEUX NOUS CONNAITRE — Paris (Téléphoto UPI) — Le pre­
mier ministre du Canada, M. lester Pearson a reçu une oeuvre de valeur. Il s'agit 
du volume de Jean Palardy : “Meubles anciens du Canada français".

* A

M. Robert Kennedy poursuit so 
mission de poix aux Philippines

MANU.) - P.A., Reuter). — M. Ro­
bert F. Kcrvn procureur général des Etats- 
Unis, s'est luinsporté hier aux Philippines 
pour y continuer sa mission de paix. Il s'y 
entretiendra av<«r le président Diosdado Ma- 
capagal, qui est un adversaire de la Ma­
laysia

Arrivant par avion de !a Corée du Sud. 
le frère du président assassiné a déclare 
aux journalistes qu'il existe une réelle pos­
sibilité d'amentr la crise* de la Malaysia à 
une solution.

“Certains progrès ont été réalisés'', a-t- 
II dit. Ses entretiens avec le président Ma- 
enpagal font suite à ceux qu’il a tenus à 
Tokyo avec le président Sukamo de l’Inrio- 
nesie.

L'oppoMtion de Maeapagal à la fédé­
ration de la fïrande Malaisie, qui porte le 
nom de Malaysia et qui a été instituée en 
septembre dernier, ne présente pas le ca­
ractère combatif de la politique de l’Indo­
nésie.

l^es Philippimsi ont refusé de reconnaî­
tre la Malaysia, composée des ancienne» co­
lonies britanniques de Malaisie, Singapour, 
Sarawak et Nord-Bornéo, en raison de pré­
tentions des Philippines à une partie de Sa­
bah. qui est la nouvelle appellation de Nord- 
Bornéo.

Le chef des Miillppines a réitéré la po­
sition de son paya dans une allocution radio- 
rilfluxée qu'il a prononcée peu avant l'ar- 
nvoe de M. Robert Kennedy.

Pour une conférence
Solon les obsiTvateurs diplomatiques, le 

président Maeapagal serait favorable à une 
conférence de toutes les parties intéressées

dans le différend né de la création de la 
fédération de Malaysia. On s’attend que M. 
Kennedy lui demande de convaincre le prési­
dent Sukarno et le tunku Abdul Rahman, 
premier ministre de Malaysia de participer 
h une telle conférence.

Dans l’esprit du président philippin, il 
sagirait de ressusciter l’organisme consulta­
tif, dit "Maphllindo", constitué en août, 
avant la création de la Malaysia. I^e Maphi- 
lindo groupait la Malaisie, les Philippines et 
l'Indonésie. Dans son allocution radiodiffusée 
prononcée deux heures avant l'arrivée de 
M. Kennedy, le président Maeapagal, décla­
rait que le Maphllindo renforcerait la cau­
se de la démocratie par “une véritable al­
liance régionale” et une conception de la 
défense de cette région, qui ne dépendrait 
pas nécessairement des grandes puissances

Après deux jours passés à Manille, M. 
Rolx'rt Kennedy se rendra demain à Kuala 
Lumpur. Il rencontrera le tunku Abdul Rha- 
man. Ses entretiens avec le premier minis­
tre de Malaysia constitueront la troisième 
phase de la tentative américaine pour réu­
nir les conditions d’une conférence qui s’ef­
forcerait de mettre un terme à la querelle 
entre la Malaysia. l’Indonésie et les Philip­
pines.

On apprend d'autre part de Londres, de 
source autorisée, qu'il est possible que M. 
Kennedy se rende dans la capitale britan­
nique apre* le voyage qu’il effectue actuel­
lement en Extrême-Orient.

Une telle visite permettrait à M. Ken­
nedy de mettre le gouvernement britanni­
que au courant des résultats de ses conver­
sations avec les dirigeants indonésiens, phi­
lippins et malaysiens.
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L'Union soviétique reconnaît le 
nouveau gouvernement de Zanzibar

Le ministre des Affaires 
étrangères. Mohamed Abdul

ZANZIBAR — Un détache­
ment de 100 policiers du Tan­
ganyika portant fusil à l’épau­
le ont défilé hier dans le» rues 
de Zanzibar en signe de retour 
à la légalité et à l’ordre. Us ont 
été acclamés par la foule, qui 
s’étalt massée sur leur passage.

Ils ont été invités par le gou­
vernement révolutionnaire de 
la nouvelle République et pré-

II semble que la mutinerie 
ait été décidée pour attirer l’at­
tention du gouvernement sur 
le mécontentement de l’armée 
qui estime les soldes insuffisan­
tes.

Les représentants de l’armée 
auraient demandé au président 
Nyerere la destitution de cer­
tains officiers et de meilleures 
conditions de vie.

Plusieurs ministres du Tan­
ganyika seraient détenus dans 
des casernes où les représen­
tants de l’armée poursuivraient 
avec eux les entretiens com­
mencés avec le president Nye­
rere.

I>e “maréchal” Okello, ins­
tigateur et organisateur de la 
révolution au Zanzibar, se trou­
ve actuellement au Tanganyika. 
Selon une infotmation non con­
firmée, John Okello se trouve­
rait dans une des casernes de 
l’armée où il s'entretiendrait 
avec M Oscar Kambona. minis­
tre des Affaires étrangères et 
de la Défense du Tanganyika.

D'autre part, un porte-parole 
du gouvernement du Kenya a 
demandé à la population de ce 
pays de demeurer “calme”, 
mande Radio-Kenya

A Salisbury, en Rhodésie du 
Sud, un porte-parole des Con­

cédèrent à Zanzibar un autre 
détachement d’environ 2u0 po­
liciers de la même nationalité.

Le président de la Républi­
que, M. Abid Karume, a assisté 
au défilé du balcon de l’ancien 
palais du sultan II était en­
touré des membres du gouver­
nement de la nouvelle Républi­
que populaire de Zanzibar et 
des chefs du comité révolution­

nai African Airways a annoncé 
ce malin que l’aéroport de Dar 
Es Salaam a été fermé et qu’au­
cun appareil ne peut y atterrir.

A Londres, M. Duncan San- 
dys, secrétaire britannique au 
Commonwealth, a convoqué cc 
matin ses principaux conseil­
lers pour examiner la situation 
qui prévaut au Tanganyika,

Situation confuse
Dans les milieux autorisés 

britanniques, on dit que d’après 
les informations les plus récen­
tes reçues à Londres, le palais 
du président Nyerere a été un 
moment encerclé, mais qu’on 
ne possède pas d'autres détails.

On ajoute cependant que la 
mutinerie ne semble intéresser 
qu'un seul bataillon de l'armée 
du Tanganyika et que tous les 
résidants britanniques sem­
blent sains et saufs pour le mo­
ment.

haut commissariat britan­
nique a Dar Es Salaam a con­
seillé aux ressortissants britan 
niques de rester chez eux et de 
se regrouper dans le quartier 
résidentiel d’Oyster Bay. à 
quelques milles du centre de la 
ville.

Un habitant de Dar Es Sa­
laam a déclare par téléphone, 
au correspondant de Reuter.

naire, On notait l'absence du 
maréchal Okello, qui se trouve 
actuellement à Dar*£s-Salam. 
pour quelques jours de repos.

Après la cérémonie, le presi­
dent et les membres du gou­
vernement sont retournes au 
quartier général révolutionnai­
re, où ils ont été salués par la 
foule qui leur a fait le signe 
du “v" de la victoire, à la 
Churchill.

qu'il “y a des camions chargés 
de soldats en armes dans toute 
la ville et Radio-Tanganyika a 
suspendu ses émissions".

M. Stephen Miles, le haut 
commissaire britannique par in­
térim, qui tentait de se rendre 
au palais présidentiel pour voir 
le president Nyerere, à 4 h, 30 
ce matin, a été arrêté par des 
soldats qui lui dirent "d alle> 
voir Lusinde’’, — le ministre 
tanganyikaix de l’Intérieur — 
a déclaré une source proche du 
haut commissariat britannique

Aucune violence
Un a annihilé par la suite 

que M. Miles et un fonctionnai­
re du liant commissariat, M 
Vaughan, avaient été “pris en 
charge” par l’armée alors qu’ils 
s'entretenaient avec M Lusinde 
dans la rue. l-es deux hoinme< 
ont toutefois été relâchés par 
la suite, déclare-t-on de source 
sûre.

Les soldats auraient déclare 
au haut commissaire : “Nous 
n'en voulons pas aux Britanni­
ques. Rentrez chez vous et res- 
tez-y”.

On ne signale pour le mo­
ment aucune violence et il ne 
semble pas que la foule ait par­
ticipé aux incidents.

S.S. Paul VI devant 
20,000 fidèles: 

"Priez pour l'unité 
des chrétiens"

Cité du Vatican (Reuter) — 
Le pape Paul VI est apparu 
hier à une fenêtre du Vatican 
d’où il a accordé sa bénédic­
tion à une foule de 20,000 per­
sonnes rassemblée sur la place 
SainUIMcrre.

Le Souverain Pontife a en 
gagé les fidèles a redoubler 
de prières pour la cause de 
l’unité des chrétiens et a rap 
pelé sa rencontre historique 
de Jérusalem avec le patriar­
che Athénagoras.

“Nous prions pour que le 
grand espoir de ce jour-là se 
réalise”, a-t-11 dit. Cela de­
mande beaucoup do patience 
et de compréhension et “pas 
de hâte", a-t-il ajouté

‘Notts étendons cc désir de 
pacification universelle aux 
autres grandes familles chré 
tiennes cénarée». de VF»U»e 
les anglicans. 1e«- protestants, 
le* vieil v catholiques et les au­
tre", a-t-11 conclu.

Dr A. Dion
A Chirurgien-dentiste

24, Côte du Polois
f l en face Hôtel-Dieu

«■rriLTiiTzi si

Kahinan Bahu. qui accompa­
gnait le president, a déclaré 
aux iournaüste» eue la re­
connaissance du nouveau 
gouvernement p ar l’URSS 
“améliorera les relations 
amicales entre nos deux 
peuples'*.

NI I» (.ramie Bretagne ni 
les Etats-Unis n'ont encore 
reconnu le nouveau gou\er- 
nement. ce qu’a fait IT'K'sS. 
Bahu a publié une declara­
tion disant :

“La reconnaissance de no­
tre République par l’URSS 
est d une importance excep­
tionnelle. A (heure diffl 
cile, nous avons senti l'ap­
pui amiral du peuple frater­
nel de l’URSS.

“Veuille* avoir l'obligean­
ce de transmettre l’expres­
sion de nos félicitations et 
de notre gratitude les plus 
sincères au peuple soviéti­
que et à leur gouvernement. 
I.a reconnaissance par ITR- 
SS de notre République ren­
forcera encore davantage l’a­
mitié entre nos deux peu­
ples et entre l'URSS et toute 
l'Afrique”.

Entre-temps, 12 journalistes, 
dont Bob Miller, du bureau de 
Londres du “Toronto (Uohe and 
Mail", sont arrivés samedi à 
Mombassa, Kenya, en compa­
gnie de 145 réfugies, pour la 
plupart britanniques, qui ont

Calendrier
I l'NIU 'ÎO JANVIER lîbil 
SS. Fabien el Sebastien, 

martyr»
Demain :
Ste Agnes, \Jcrge et martyre 

HOI 1 U I nrr
I onrhrr: 1.34 

I.IM l*wr: ll.«l
< oq<h»r: mat.

ch ■» a» i» mm m • \ n v 11 r 
Dernier quartier *T 0 !0 SB 'o
Nouvelle :cin» le 14 A 3 43 p m 
Pramier quertfer le W 4 0 a» e ro 
P’ieir ' me < 28 4 fl ï? p ■

V P, — l/kartire IniUqo* e»t 
«T»|irA« rXewi* normale 4e I 4:»1

fait le voyage à bord de deu» 
navires britanniques

Miller et les autres jounialia 
tes avaient efe en reside ne* 
surveillée plus tôt a Zanzibar.

Lbndrex
D’autre part, un porte-parole 

du département britanniqui- 
clnrgé de»- relations avec le 
Commonwealth a déclare en fin 
cl,- . maine a lamdres que le 
sheikh Abeid Karume a deman­
de* a la Grande-Bretagne de re 
connaître son gouvernement ré 
volutionnaire.

Commentant des informa 
lions selon lesquelles le nou­
veau leader de Zanzibar a 
adressé un message au premier 
ministre britannique, le porte- 
parole a précisé : "Une deman­
de a été reçue par la voie offi­
cielle. La question de la re­
connaissance. toujours à l’étu­
de, ne fera l’objet d’aucune dé­
cision avant que la situation a 
Zanzibar ne soit éclaircie".

En outre, on declare de sour­
ce autorisée a Londres que le» 
dernières informations reçues 
de Zanzibar semblent indiquer 
que l’atmosphère y est mainte­
nant plus calme et que la situa­
tion tend à redevenir normale

Le sultan de Zanzibar qui a 
été renverse par la récente ré- 
volution devait arriver pat 
avion à Londres dans la soirée 
de dimanche. On précise tou­
jours de source autorisée que 
cet accueil a pour but de ren­
dre hommage a une maison ré­
gnante avec laquelle le gouver­
nement britannique a entretenu 
des relations pendant de nom­
breuses années, mais qu’il ne 
préjuge nullement la décision 
que prendra la Grande-Breta­
gne à l’égard du nouveau ré­
gime de Zanzibar.
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MISE AO POINT
des organisateurs du

VILLAGE du CARNAVAL
l^e Village du Carnaval est né de l'initiative d'un groupe 

d’hommes d'affaires québécois qui ont toujours apporté leur 
plus entière collaboration aux activités officielles du t’ama- 
vaJ de Québec.

En agissant ainsi, les promoteurs ont cru répondre a la 
demande de la population qui désirait un endroit où le*i visi­
teurs puissent se ndrouver dans un cadre populaire et carna­
valesque, après leurs excursions et visites au Palais de Glace, 
dans les rues Ste-Thért*se et St-Joscph ainsi qu'au Festival 
de la Basse-Ville. Cette initiative a semblé plaire aux qué­
bécois et aux visiteurs, puisque l'an dernier prés de 2i)0.000 
personnes ont visité le Village.

l/es promoteurs avaient d'abord soumis le projet au 
Comité exécutif du Carnaval, mais pour diverses raisons, 
l’offre fut déclinée. Toutefois, on accorda aux autorités du 
Village la permission de réaliser le projet à leurs risques et 
dépens, après autorisation de la Ville de Quebec et (les Reli­
gieuses Augustine»,.

Il faut préciser iei que contrairement à l'opinion publi­
que. une telle entreprise s'est soldée par un déficit, si l’on 
songe aux nombreux investissements qu'un telle entreprise 
requérait à ses débuts <$30,000.00). Le déficit tointw sur les 
épaulés, non des concessionnaires, mais bien sur celles des 
promoteurs à l’exception de l'aviseur légal qui fut bien ré­
munéré.

I,<*s organisateurs, tout en concédant que tout ne fut 
pas parfait l’an dernier, soutiennent néanmoins qu’il*, ont 
toujours agi avec bonne foi, honnêteté et sincérité. I*a Ville 
de Québec ne pouvant fournir des constables municipaux, 
les responsables du Village eurent recours à une agence pri­
vée manquant un peu d'expérience Cependant, aucune orgie 
comme on veut le laisser entendre, ne s'est produite au Vil­
lage. U est a<imls que certains visiteurs ont commis des 
abir. mais c'était plutôt l'exception, tout comme on peut le 
constater parfois aux autres manifestations populaires du 
Carnaval.

Au mois de juillet dernier dernier, les promoteurs du 
Village rencuutrérvnt le président du Car»a\aJ et s'engagè­
rent formellement à apporter plusieurs améliorations et les 
mêmes garanties offertes à la Ville de Québec et aux Reli­
gieuses Augustines Ces mémos responsables entendent res­
pecter .scrupuleusement ces ententes. Signalons Ici que le 
service d’ordre a été confié à rinepeeteiir Alexandre Rochet­
te. directeur de la brigade de la Moralité de la ville de Qué­
bec. ainsi qu'à ses nommes.

Quant au style de la construction, il a pu être légère­
ment modifié en certain» ras pour augmenter le confort des 
visiteurs qui a’y rendent, mai» U est de beaucoup plus Joli que 
celui de* bâtisses de l'an dernier, comme de nomoreux visi­
teurs de ia fin de semaine l'ont attesté I-a presque totalité 
des bàtl«iC* son*. lamhri«»éç* et Isolées à la lame minérale 
les mesure* d'hygiène les plus strictes ont été prises et le* 
règlement sont observés à la lettre Aucune boisson alcooll- 
qtie n est vendue dan* l'enceinte du Village, et aucune vente 
n’est tolérée également chez les concessionnaires. Quant aux 
spectacles présentés, ils ont été conçu* pour plaire à ia gran­
de majorité du publie, tout en évitant la bouffonnerie

Bref tout ceux qui ont manifesté ou manifestent de» 
crainte* à quelque sujet que ce soit, sont Imités, tout comme 
la population, à ne pa» se formel- de mauvaise opinion sans 
avoir vu imites les amélioi ations apportées au Village cette 
année

ix* organiseteui'» veulent bien établir que le* Religieu­
ses Augustines, la Cité de Québec ou le Carnaval de Quebec 
ne sont pas partis au profit de l’exploitation du Village

Les promoteurs désirent avant tout nassurer le public et 
notamr.ismt les parent*. qu'Us ont l’oeil vigilant pour le 
maintien du ton ordre Tout ce qui es» physiquement pos­
sible s été fait pour créer au Village une atmosphère digne 
du public québécois

Le» promoteur* du 
VILLAGE DU CARNAVAL

JOUR •' NUIT 
fel: 681-4136
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L armée du Tanganyika 
s est mutinée ce matin

NAIROBI. < Reuter) — Les hommes du régiment des Tanganyika Rifles sc 
sont mutinés à Dar Es Salaam, annonce-t-on ce matin à Nairobi où Ton tait état 
de "ce qui semblerait être un coup d'Etat militaire" déclenché ce matin à l'aube.

Des représentants de l'armée du Tanganyika ont rendu visite ou président 
Nyerere pour s'entretenir avec lui, puis ont regagné leurs casernes, toujours selon 
les informations reçues à Nairobi de Dar Es Salpam.

Les chefs militaires sont retournés ensuite ou palais présidentiel, mois le pre­
sident Nyerere n'y était plus. D'après les dernières informations reçues de Dar Es 
Salaam, on ne sait pas, pour le moment, où se trouve le chef de l'Etat.

4
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• SAISIE D'ARMES RUSSES. — Leopoldville, Congo (Radio- 
tHephoto l'PI) — !,e service de securité du premier minlstra 
Cyrille \doula a saisi des armes de fabrication russe» et tchè­
que». M. Adoula. à sa demeure, passe en revue le» armes 
comprenant de* mitraillettes, des carabines avec téléobjectifs, 
des revolver*, et un pistolet-allumeur ainsi que des muni­
tions.


